
LA NOUVELLE 
SIGNALISATION 
LUMINEUSE 
DE SAINT-CLOUD

(Photo Y. Trauger)



f  association
des commerçants 
et artisans de

SÎ CLOUD/ / / s / / / / t s  / /  /

siège social mairie de saint-cloud

Favorisez de vos achats
les commerçants 

membres de l’association

Ils se sont groupés 
pour mieux vous servir

PHARMACIEN / OPTICIEN

SAINT-CLOUDRUE ROYALE 602 - 03-99

M o n s i e u r ,
vous  h a b i t e z  à S a i n t - C l o u d  

 h a b i l l e z - v o u s  à S a i n t - C l o u d PIERRE
CHEMISIER-TAILLEUR 
90, bd. de la R é pub liq ue  - -602 .53 .15

V des co s tu m e s  q r i f fé s  C a rd in .  D o rm e u il,  G u y  L a ro c h e   e t à vos m esures ( fo rm u le  in d u s tr ie lle )



AKAI

PHILIPS
LA M EILLEU R E IM A G E  COULEUR

Un se rv ice  après-ven te  
in co m p a ra b le

TELECLAIR - RADIO 
42, boulevard de la République 

SAINT-CLOUD - 602 66.55

PHILIPS

Toute la >Musique
80, boulevard de la République, SAINT-CLOUD 
Tél. 602 44.49
Centre Commercial AIbert-ler, RUEIL-MALMAISON 
Tél. 749 18.79

■ Chaînes compactes à partir de 1 290 F
■ Télévisions - Radios - Cassettes 
1 et un rayon de disques - cassettes

classiques - variétés

LES M EILLEU R ES M ARQ UES AU X M EILLEU R S PRIX

J.B. LANSING 

NATIONAL
REVax S O N Y

i SCHAUB LORENZ t h o r e n s

LenCO SairsuLUHER
PIONEER*

EN JUIN-JUILLET SOLDES DE MATERIEL D’EXPOSITION

TÉLÉVISION - RADIO

B a n g & O lu fs e n
KEF

KD55

HIFI - ELECTROMENAGER 

1950 - 1975
25 Années d’expérience à votre Service

Jean LECLERC

v o u s  p ré s e n te  son  n o u ve l A u d ito r iu m

Une m arque  

répu tée



Peinture - Papiers peints 
39, avenue du Maréchal-Foch

C. PAGEIX

602 48.71
92210 SAINT-CLOUD

SAINT-PERON : Coiffeuse Dames 
SAINT-PERON : Parfumerie

4, parc de la Bérengère, SAINT-CLOUD 
Tél. 771 74.38

Appareils ménagers 
Concessionnaire des grandes marques

A. MARTIN - MIELE - BOSCH 
Service spécial dépannage

TELE COULEUR - MACHINES A  LAVER 
LAVE-VAISSELLE

Couverture - Plomberie - Sanitaire - Electricité

b. m iu m r
12, rue Royale, 92210 SAINT-CLOUD 602 20.55

16, rue Pasteur, 92210 SAINT-CLOUD 
602 70.72

C ENTR E 
C H IR UR G ICAL 

VAL D’OR

C onven tionné  avec la S écu rité  

S oc ia le  e t l ’ensem b le  des M u tue lles

P a rtic u lie rs  - C om m erces  -  In d u s trie s

VOIZARD et BERNARD
27, rue Pasteur 

92 SAINT-CLOUD

Ouvert jusqu ’à 19 heures

ASSURANCES
ACCIDENTS - INCENDIE - VIE 

RESPONSABILITE CIVILE

602 89.02 - 602 89.93

HOTEL RESTAURANT
3 ETOILES N.N.

S VILLA® 
HENRI IV

i i i i -

36 CHAMBRES tout confort, 
salles de bains, douches, 
wc particuliers
UNE SALLE DE CONFERENCE 
pour 40  personnes
UN RESTAURANT dont la cuisine 
est confiée à un chef de classe

Il est prudent de retenir sa table 

le restaurant est fermé le dimanche soir

nous sommes à votre disposition 
pour étudier toute demande pour :

SEMINAIRES 
COCKTAILS LUNCHS 
REPAS D’AFFAIRES 
RECEPTIONS

43, boulevard de la République, 
92210 Saint-Cloud - Tél. 602.59.30.

Télex 27 105 F TXFRA/Réf. 205 
________________Parking_______________



I l mos MJff

Le  1" ju in  1975

Les prem iers résultats du recensement qu i vient d ’être effectué semblent 
m ontrer que la popu la tion  de S aint-C loud ne dépasse pas actuellement 28 000 
habitants, ce qui marque un léger recul par rapport aux résultats du recensement 
de 1968.

Cette stabilisation de la population m ontre à l ’évidence qu’i l est possible 
de mettre f in  à l ’urbanisation sauvage d’une ville  et que l ’adoption de règles 
précises pour d iscip liner la construction perm et de m ieux organiser l ’espace 
urbain. Comme la réalisation de notre Program me Quinquennal d ’Equipements 
C ollectifs se poursuit, la population de Saint-C loud disposera dans quelques 
années d ’un cadre de vie am élioré comprenant les équipements nécessaires à la 
satisfaction des besoins collectifs essentiels.

Une deuxième in fo rm ation  mérite d’être portée à la connaissance de tous : 
c’est l ’adoption par le Conseil M un ic ipa l le 24 a vril dernier du p ro je t de conven­
tion avec la S .A .R .E .R . (Société d ’Aménagement pou r la Rénovation et la 
Restauration du Centre de Saint-C loud). I l  convient m aintenant d ’ob ten ir les 
approbations nécessaires pour que s’engagent effectivement les travaux. A  la 
rentrée, un numéro spécial du B u lle tin  M un ic ipa l sera consacré au dossier de 
cette im portante opération de rénovation dont vous pouvez consulter les détails 
et les maquettes à la M a irie .

J ’a i déjà eu fréquemment l ’occasion de vous entretenir de problèmes finan ­
ciers, de la réalisation des grands équipements de la v ille  et de l ’activ ité  de 
votre Conseil M un ic ipa l. Permettez-m oi au jourd ’hu i d ’appeler tout particu lière­
ment votre attention sur les articles du présent numéro du B u lle tin  M un ic ipa l 
qui sont consacrés à la situation des personnes âgées et aux différentes formes 
de solidarité  dont elles peuvent bénéficier. Je souhaite qu’au-delà des mécanismes 
adm in istra tifs ou des dispositifs d ’aide, l ’am éliora tion de la situation des per­
sonnes âgées de notre v ille  résulte d ’un e ffo rt co llec tif de compréhension et de 
générosité. Tous ceux qui souhaitent fa ire  de Saint-C loud une v ille  accueillante  
et agréable à vivre répondront, j ’en suis sur, à cet appel.

tfidJL

Jean-Pierre FOURCADE
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CONSEIL MUNICIPAL
SÉANCE DU 13 MARS

Monsieur le Maire
d it son reg re t de ne pouvoir soum ettre  

à ce tte  séance le « dossier de réalisa­
tio n  de ZAC-Centre » qui nécessite  quel­
ques m ises au po in t qui seront précisées 
par M. CUNY, 

évoque le problèm e de l'au to rou te  c ir ­
cu la ire  A  86 e t des répercussions de son 
abandon éventuel pour la commune de 
Saint-Cloud,

M. BASSINET
évoque les opérations de recensement 

de la population qui se te rm inen t ce tte  
semaine,

rappelle  les prochaines m anifesta tions 
du Souvenir :

—  19 mars, cérém onie du Souvenir à
18 h 30 devant le M onum ent aux M orts,
organisée par la F.N.A.C.A.,

—  23 mars, dern ière cérém onie au M é­
m oria l des Rapatriés à 11 h organisée 
par « M un ic ipa lités  e t Souvenir ». C ette 
m an ifes ta tion  sera reprise  à pa rtir de 
l'an prochain par le Souvenir Français,

—  27 avril, com m ém oration de la dé­
po rta tion  avec exposition  sur les camps
au m usée-bibliothèque, en co llaboration 
avec la M.J.C.,

—• 8 mai, 30” anniversaire de la V ic­
to ire , organisé par le C om ité  d'Entente 
des Anciens C om battants, la cérém onie 
revê tira  ce tte  année un éc la t pa rticu lie r, 

donne la parole à Mme OHRESSER, 
C onse ille r M unic ipa l, qui fa it  le compte 
rendu du C om ité  de son quartie r en date 
du 5 fév rie r,

rappelle  que le prochain com ité  de 
quartie r aura lieu le 19 mars, à l'Ecole 
de M ontre tou t.

M. CUNY
in fo rm e que, con tra irem en t à ce qui 

ava it été d it lors du de rn ie r Conseil M u­
n ic ipa l concernant la rénovation du Cen­
tre , la convention d é fin itive  ne sera pas 
soum ise ce so ir à approbation. Il précise 
qu ’il n 'y a pas désaccord avec l ’amé­
nageur sur le fond, mais que certa ins 
po in ts do ivent ê tre  précisés. Il s ’a g it des 
points su ivants :

—  parti a rch itectu ra l,
—  rapport entre  les habitants de la 

v ille  et l ’aménageur,
—  incidences financières,
—  garanties.
C ette  convention qui va fa ire  l'ob je t 

de nouvelles réunions de trava il avec 
l'Am énageur et la D irection  de l ’Equipe­
m ent sera présentée au prochain Conseil.

PROCES-VERBAL DE LA SEANCE 
DU 30 JANVIER 1975 

ADOPTE A L'UNANIMITE, com pte tenu 
de l ’observation présentée par M. MEL- 
LINET.

Mme BRUNAU 
précise
@ que les travaux de la croche avan­

cent à un rythm e sa tis fa isant, ainsi que 
ceux de i'éco le  m aterne lle  du Centre,

@ que pour l'H .L.M . de M on tre tou t 
les en treprises ins ta llen t le chantier,

©  que les travaux sur le te rra in  de 
l'A vre  aura ient dû com m encer ce tte  se­
maine. A  la su ite  des sondages qui fon t 
apparaître que des d iff ic u lté s  de te rras­
sem ent sont à prévo ir, une so lu tion  de 
rechange sera proposée à la prochaine 
m unic ipa lité ,

©  que des san ita ires sont insta llés 
sur le te rra in  de boules, 

fait part de l'avancement de certains 
travaux de voirie :

©  aménagement du ca rre four Magenta 
term iné,

©  aménagement en cours du carre­
fou r République-Camp Canadien,

@ travaux de renforcem ent du boule­
vard Ju les-Peltier te rm inés et m ise en 
chantier de la ré fec tion  de la chaussée, 

©  pro longation de la rue de l'Yser 
jusqu'à la rue de la V e rre rie  envisagée 
avec l'accord de l'Equipement,

©  travaux des égouts des rues des 
Chalets et de la Passerelle et de l'avenue 
de Nancy sont en bonne voie,

évoque les problèm es de c ircu la tion  
©  pertu rbation  de la c ircu la tion  place 

Clemenceau en raison des travaux,
@ aménagement de la c ircu la tion , sans 

toucher le C entre-V ille, pour perm ettre  
l'accé lé ra tion  des travaux du double­
m ent du tunnel,

©  arrê té  rég lem entant le s ta tionne­
m ent avenue Foch,

©  tra n s fe rt des parcm ètres du boule­
vard Sénard à l'avenue Foch,

©  zone bleue à la su ite  de parcm ètres 
rue Gounod,

©  surve illance  du sta tionnem ent sau­
vage.

M. le M aire in form e le Conseil M uni­
cipal des arrêtés qu 'il a pris depuis ia 
dern ière  séance :

@ Signature en régu larisa tion, d'une

M. LOUGOVOY
Activités scolaires 

précise qu'une réunion aura lieu la 
semaine prochaine pour les inscrip tions 
dans les écoles m aterne lles pour la pro­
chaine rentrée, 

fa it part de la réunion de la Caisse 
des Ecoles du 24 fé v rie r au cours de 
laquelle le budget p r im it if  75 a été voté 
e t des décisions prises concernant le 
prix  de fréquenta tion  pour les enfants 
du centre  aéré Gounod e t pour les gar­
deries m aterne lles du Centre et de Mon­
tre to u t. La question de l ’indem nité à ve r­
ser aux d irec teu rs  d ’écoles pour les é tu­
des su rve illées a été réglée sous la 
form e de l'a ttr ib u tio n  d ’un fo r fa it  d 'heu­
res supplém enta ires, 

signale qu'à l'avenir, lo rsqu 'il y a man­
que de neige à Tamie, il y aura un double 
systèm e :

©  sé jour de p lein a ir à Tamie,
®  séjour dans des sta tions plus en­

neigées par location,
rappelle que pour la prem ière fo is  

l'in sc rip tio n  dans les colonies de vacan­
ces s ’est fa ite  par tirage  au sort, en 
présence de représentants des associa­
tions de parents d'élèves.

Activités sportives
fa it  part que la semaine sportive  

qui n 'ava it pu avoir lieu l'an de rn ie r se 
déroulera ce tte  année du 24 mai au 1" 
ju in ,

signale que la commune de Saint-Cloud 
a dorénavant un club champion départe­
m ental, le club de hand-ball.

M. ARNAUD
in form e qu 'il a pris des contacts pour 

savoir dans quelle mesure la crèche pré­
vue dans la ZAC-Centre pourra it ê tre 
une crèche départem entale, 

fait savoir que le tournoi de bridge 
organisé au C.E.T. Santos Dumont au 
profit du B.A.S. a rapporté 2 500 F, som­
me qui sera u tilisée  pour une promenade 
en bateau-mouche pour les personnes 
âgées,

informe que le B.A.S. se propose d ’o r­
ganiser une promenade en ju in  à Pithi- 
v ie rs pour les anciens e t que les vacan­
ces au Houlme auront lieu du 4 au 23 
septembre, 

précise que le repas de l'am itié , o ffe rt 
par la v ille , aura lieu le 31 mai au C.E.T. 
Santos Dumont, 

fa it part de la décision du B.A.S. de 
prendre en charge une fo is  par mois le 
blanchissage d'une paire de draps, pour 
les bénéfic ia ires de l'a ide ménagère à 
dom icile .

M. LE LUHANDRE
rend compte des é lections des délé­

gués des marchands fo ra ins  dont le 
mandat é ta it expiré.

convention entre la v ille  de Saint-Cloud 
et l'associa tion I ' E c o l e  de M usique de 
Saint-C loud » pour l'enseignem ent m usi­
cal dans les écoles m aterne lles de 
Saint-Cloud.

C O M M U N IC A T IO N S  D U  M A IR E  E T  DES A D JO IN T S  SUR LES  
P R O B L E M E S  D E  P O L IT IQ U E  M U N IC IP A L E  E T  SUR LE U R S  
A C T IV IT E S

\  y

r ----------------------------------------------^
C O M P T E  R E N D U  DES D EC IS IO N S  PRISES P A R  M . L E  M A IR E  
dans le cadre de la délégation de pouvoirs accordée par le Conseil 
M un ic ipa l (lo i du 31-12-70)

v    y
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0  S ignature d'un marché de gré à 
gré avec l'en trep rise  Philippe MIONET 
ROSSIGNOL dont le siège socia l est à 
Montesson-la-Borde, 214, avenue Gabriel- 
Péri pour la dém o lition  des ha lle ttes  du 
m arché de M on tre tou t e t des annexes, 
en vue de la libé ra tion  du sol e t du 
sous-sol, nécessaire à l'exécution  des 
travaux de construc tion  d'un im m euble
H.L.M. e t d ’un marché couvert.

0  S ignature en régu la risa tion  d'un 
marché de gré à gré avec la S.A. SINA- 
LAC, 37, rue du Docteur-G oldste in , 95410

Groslay, pour la fo u rn itu re  de p rodu its 
d 'en tre tien  d ivers —  année 1975 —  pour 
les bâ tim ents comm unaux e t scola ires.

•  S ignature en régu la risa tion, d'une 
police d'assurance « Tous risques expo­
s itions » pour le Musée d 'H is to ire  locale 
de la v ille  de Saint-C loud avec la Société 
La Concorde, 5, rue de Londres, 75009 
Paris, ayant pour in te rm éd ia ire  SERTAC 
Service technique d ’assurance conseil, 
46, rue Pierre-Charron, 75008 Paris.

A u to risa tion  perm anente de signature 
d ’avenants à ce tte  po lice .___________

r
i

D E L IB E R A T IO N S

Le CONSEIL MUNICIPAL, à l’unanimité, 
Sur avis favorab le  de M. le Président 

de la C om m ission des Finances e t du 
Plan,

1° a] ADOPTE l’avant-projet de cons­
truction d’un groupe scolaire dans la 
ZAC Fouilleuse,

b) ADOPTE le cahier des clauses ad­
ministratives pa rticu liè res  im posées au 
Concepteur, pour les travaux d’aména­
gement de l ’Ecole de Musique,

e t procède à la désignation d'un a rch i­
tecte .

2° a) DECIDE de la réactua lisa tion  du 
programm e présenté en 1974 pour les 
travaux de vo ir ie  (op. n° 2 du P.Q.E.)

e t AUTORISE la m ise en adjudication 
de p rem iers travaux ; il s ’a g it des pro­
je ts  su ivants :

0  mise en état de viabilité de la rue 
de la Source,

0  élargissement rue Coutureau et 
aménagement carrefour « Coutureau-Ar- 
mengaud »,

•  réfection complète de la rue Bu- 
court.

b) AUTORISE M. le M aire  à s igner un 
avenant n° 2 au marché passé avec l'en­
trep rise  BOTTE pour la consolidation du 
sous-sol et des fondations du boulevard 
Jules-Peltier,

c) AUTORISE M. le M aire  à passer un 
marché de gré à gré avec l ’en trep rise  
PLANTIVAUD pour l ’en tre tien  et les gros­
ses réparations des vo ies comm unales.

3° a) DECIDE, à com pter du 1" janv ie r 
1976 d’appliquer à la taxe d’habitation le

montant des abattements fixés ci-après : 
minimum de loyer : 1 740 F au lieu de 

1 460 en 1974, 
charges de famille : 1 300 F au lieu 

du 930 en 1974, 1 740 F à partir de la 
troisième personne.

b) DECIDE de rem bourser la somme 
de 23 904 F au synd icat des co-proprié- 
ta ires  « Les bureaux de la co lline  de 
Saint-C loud » pour fra is  d 'en lèvem ent des 
ordures ménagères, en régu la risa tion  d ’un 
double versem ent le 1”r sem estre  1973.

c) AUTORISE M. le M aire  à s igner un 
avenant n° 2 avec la S.A.R.L. OFRANET 
pour le nettoyage des bâ tim ents comm u­
naux ju sq u ’au 1" ju ille t  1975,

DEMANDE qu ’un nouvel appel à la 
concurrence so it lancé en mai 1975 pour 
les d its  travaux d ’en tre tien  (période 
1975-1976).

d) AUTORISE M. le M aire à s igner un 
avenant n” 1 à la convention de gestion 
V ille  de Saint-Cloud - Associa tion  des 
résidences pour personnes âgées (ARE- 
PA) po rtan t sur la pro longation du bail 
em phytéotique.

4° a) DECIDE de m od ifie r la dé libéra­
tio n  du 12-9-74 qui au to risa it M. le M aire 
à con trac te r un em prunt de 1 020 000 F 
auprès de la Caisse d ’Epargne de V er­
sa illes  pour la construc tion  de la crèche, 
la durée du p rê t é tant lim ité  à 20 ans 
au lieu  de 30.

b) DECIDE de m od ifie r la dé libéra tion  
du 12-9-74 qui au to risa it M. le M aire à 
con trac te r un em prunt de 620 000 F au­
près de la Caisse d ’Epargne de V ersa illes

SÉANCE DU 24 AVRIL I —  PROCES-VERBAL DE LA SEANCE 
DU 13 MARS 1975 

ADOPTE A  L’UNANIMITE, com pte tenu 
de l'observa tion  présentée par M. VIN- 
SON.

C O M M U N IC A T IO N S  D U  M A IR E  E T  DES A D JO IN T S  SUR LES  
P R O B LE M E S  D E  P O L IT IQ U E  M U N IC IP A L E  E T  SUR LE U R S  
A C T IV IT E S

M.
RECENSEMENT DE LA POPULATION

Nom bre d ’im meubles ...........................................................................
Résidences p rincipa les .......................................................................
Résidences secondaires .......................................................................
Population m unicipale .......................................................................
Population comptée à part (chantie rs - in te rna ts) .............

Population légale to ta le  ....................................................................  28 558

1968 1975

2 903 3 111
9 312 10 510

191 512
28 019 28 240

537 298

28 556 28 538

pour la construc tion  de san ita ires  e t ves- 
tia ires-douches au stade du quai Carnot, 
ces travaux é tan t considérés comm e tra ­
vaux neufs e t non comm e grosses répa­
rations.

5° a) DECIDE de l'a ffe c ta tio n  des fonds 
provenant du fonds sco la ire  départem en­
ta l des é tab lissem ents d ’enseignem ent 
public et

SOLLICITE du Conseil Général des 
Hauts-de-Seine l'accepta tion  du program ­
me d ’u tilisa tion .

b) LANCE un appel d’offres pour la 
fourniture de repas dans les restaurants 
scolaires, le centre aéré et le foyer- 
logement pour personnes âgées.

c) DECIDE de désa ffec te r 4 classes et 
1 bureau de l'ancien C.E.S. M unicipa l rue 
des Ecoles, au p ro fit  de l ’Ecole Normale 
Supérieure de Saint-C loud.

d) DECIDE de désa ffec te r une classe 
de l'ancienne école m aterne lle  du Cen­
tre  e t de la trans fo rm er en salle m uni­
cipale m ise à la d ispos ition  des asso­
c ia tions locales ou privées quand celles-ci 
revê ten t un caractère éducatif.

e) DECIDE de désa ffec te r p rov iso ire ­
m ent un bâ tim ent pré fabriqué  à l ’école 
m aterne lle  de M on tre tou t pendant la 
construc tion  du H.L.M. de M on tre tou t et 
de le m ettre  à d ispos ition  du com ité  
d ’Entraide Sociale de Saint-C loud.

6° a) FIXE le m ontant des indem nités 
journa liè res du personnel d 'encadrem ent 
des co lon ies de vacances du centre  alpin 
de Tamie et

DECIDE de rem bourser les fra is  de 
transpo rt a lle r e t re tou r des personnels 
d ’encadrem ent su ivan t le ta r if  SNCF de 
leur dom ic ile  au lieu de départ.

b) DECIDE d’étendre le bénéfice de la 
prime d’installation aux agents titulaires  
mutés à Saint-Cloud, lorsqu’ils ne l’ont 
pas déjà perçue. La date de titu la risa tio n  
de ces agents ne devra en aucun cas 
ê tre  an térieure  au 1" janv ie r 1969.

7° AUTORISE M. le M aire à s igner une 
convention avec l'U.A.S. Saint-C loud.

QUESTIONS DIVERSES
®  DECIDE de donner un avis favorable 

à la demande de transfo rm a tion  de l ’as­
socia tion  lib re  des p rop rié ta ires  de l ’ave­
nue de Nancy à Saint-C loud en associa­
tion  syndicale autorisée.

fa it le po in t sur l ’é ta t actuel du c im e­
tiè re  de la v ille  ; il reste  370 em place­
m ents, la procédure de reprise  des con­
cessions engagée il y  a 3 ans concerne 
312 em placem ents, à raison d'une ces­
sion moyenne de 150 em placem ents, le 
c im e tiè re  se ra it saturé dans 4 ans envi­
ron. Par dé libéra tion  en date du 27 ju in  
1974, le Conseil M unicipa l a décidé
l ’adhésion au Syndicat in tercom m unal 
pour la création  d ’un cim etière-parc envi­
sagé par le d is tr ic t urbain de Bures-
Orsay.

M. CUNY précise qu'une réserve de
te rra in  a été in sc rite  au plan d ’occupation 
des sols par m esure de précaution sup­
p lém enta ire.

M. BASSINET estim e nécessaire d 'in ­
fo rm er la population sur les cond itions
d ’inc inéra tion .
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signale qu'un crédit de 20 000 F, en 
livres, a été allouée à la Bibliothèque 
municipale par le Secrétariat d'Etat aux 
Universités.

fa it  part du ca lendrie r des diverses 
m an ifes ta tions prochaines :

©  6 mai : C oncert par disques orga­
nisé par les Concerts de SAINT-CLOUD, 
en M a irie  à 21 h.

©  8 mai : 30° anniversaire de la v ic ­
to ire .

©  13 mai : C oncert par l'ensem ble
instrum enta l de l'I le  de France, à Stella 
M atu tina  à 21 h.

©  14 mai : C oncert de jazz avec Clau­
de Bolling, à l'aud ito rium  de l ’Ecole a lle ­
mande, rue Pasteur, à 21 h.

©  24 e t 25 mai : Kermesses des Papil­
lons Blancs e t de l'Ecole Saint-Joseph.

®  28 mai : Conférence par M ichel PE- 
RICARD à 21 h à la M.J.C. « l'Ile  de 
France dé figurée ? ».

donne la parole à M. GAUDICHON et 
à M. VINSON qui fo n t le com pte rendu 
des com ités de quartie r ayant eu lieu 
respectivem ent le 19 mars et le 16 avril.

M . CUNY
signale qu 'il n'a pas de com m unication 

à fa ire , en dehors des questions qui 
f ig u re n t à l'o rd re  du jou r et qui seront 
présentées à la su ite .

Mme BRUNAU
donne des précisions sur les diffé­

rents travaux en cours ou en préparation.
9  ceux du gymnase A ' du C.E.S. Gou- 

nod, de l'éco le  m aterne lle  des Coteaux 
e t de la cu is ine de l'éco le  de M on tre tou t 
com m enceront dès le début des vacan­
ces sco la ires.

©  ceux de l ’école m aternelle  du Cen­
tre  se dérou len t d ’une façon satis fa isante .

©  ceux de la crèche seron t te rm inés 
en ju in . Il restera  l ’ameublem ent.

©  ceux des H.L.M. de M on tre tou t com­
mencent. Sous l ’im meuble, sera ien t grou­
pés les com m erçants ayant des ins ta lla ­
tions fixes, l ’autre partie  du marché pour­
ra it ê tre  aménagée en halle ouverte pour 
des concerts ou m an ifesta tions.

©  les travaux du nouveau tunnel de 
l ’autoroute  se poursu iven t e t la S.N.C.F. 
procède à la 2° phase de la suré lévation 
du pont sur la N 185.

©  les travaux de la place Clemenceau 
su iven t un ry thm e sa tis fa isan t par rap­
po rt à l ’im portance des aménagements. 
Les nuisances sont aussi rédu ites que 
possib le e t l ’aménagement du quai Car- 
not se poursuit.

©  une nouvelle s igna lisa tion  des rues, 
éd ifices pub lics e t résidences, par pla­
ques lum ineuses est ins ta llée  désorm ais 
sur tou te  la v ille .

M .LO U G O VO Y  
Activités scolaires
précise qu'une garderie  fonctionnera  

les jours de congé et de conférences 
pédagogiques 

donne des indications concernant les 
prévisions d'effectifs scolaires pour l’an­
née scolaire 1975-1976. Une enquête est 
actuellem ent en cours.

Activités sportives
confirme l ’an prochain l'ouverture :

©  d’un double système de classes 
d'hiver

—  de p le in  a ir à TAMIE
—  de ski dans une colonie enneigée 
©  d’une classe de mer à SAINT-BRE-

VIN
in fo rm e que le ca lendrier de la semai­

ne sportive  est é tabli e t sera a ffiché.
signale que l'équipe « M in im es de Hand­

ball », du centre  d ’in itia tio n  sportive  
(Caisse des écoles) est championne dé­
partem enta le de l'Union sportive  de l ’en­
seignem ent prim aire  pour 1975.

Docteur ARNAUD
donne les différents critères d'inscrip­

tions pour l'admission au foyer-logement 
pour personnes âgées e t précise que le 
s tudio-tém oin pourra être v is ité  entre le 
15 ju in  e t le 1" ju ille t.

fa it part d'une suggestion de demande 
de p rê t par l ’A.R.E.P.A., garanti par la

M. le M aire in form e le Conseil m uni­
cipal des arrê tés qu ’il a pris  depuis la 
dern ière  séance :

—  S ignature en régu la risa tion, d ’un 
con tra t de fou rn itu re  de gaz destiné à 
l'a lim en ta tion  de la chau ffe rie  du groupe 
sco la ire  des Coteaux, la production de 
l'eau chaude san ita ire  et les usages an­
nexes, avec le Centre de d is tribu tion  
du gaz dans la proche banlieue de Paris : 
22-26, rue de Calais, 75436 Paris. Cedex 
09.

—  Signature en régu larisa tion, d ’une 
Convention d ’occupation de 4 classes et 
d'un bureau, avec l ’Ecole norm ale supé­
rieure  de Saint-C loud, dans les locaux 
de l'éco le  m ixte  du Centre, rue des Eco­
les à Saint-C loud, précédem m ent oc­
cupés par l'ancien C.E.S. m unicipal.

—  Recouvrem ent de partic ipa tion , 15, 
rue D ailly  à Saint-Cloud.

LE CONSEIL MUNICIPAL,
1° par 25 vo ix  et 1 abstention^ des 26 

m em bres présents ou représentés,
PROPOSE à M. le Préfet des Hauts-de- 

Seine la nomination de Mme Pierre 
BARTHELEMY comme membre du Con­
seil d'administration des Etablissements 
hospitaliers de Saint-Cloud.

2° à l ’unanim ité
Sous la présidence de M. René BAS­

SINET, Prem ier A d jo in t,
Sur avis favorable de M. le Président 

de la Com m ission des finances et du 
plan,

a) DECIDE d'approuver le Compte ad­
ministratif de la Ville pour les opérations 
financières de l'exercice 1974.

b) DECIDE d'approuver le Compte ad­
ministratif du service de l'assainissement 
pour les opérations financières de l’exer­
cice 1974.

Ville , pour pouvoir entreprendre les tra ­
vaux d'aménagement.

informe des nouvelles dispositions pour 
l’obtention des cartes émeraude (réseau 
R.A.T.P.) et turquoise (réseau S.N.C.F.). 
Inscrip tions au B.A.S.

rappelle  que le repas de l ’am itié  aura 
lieu le 31 mai, à 12 h 30, au C.E.T.

signale que grâce au don des orga­
n isateurs du tourno i de bridge un goûter 
sera organisé au Jardin d ’acclim atation 
pour les personnes âgées.

M. LE LUHANDRE
rend com pte du sé jour e t de la récep­

tion  en M airie  des com m erçants alle­
mands et des jeunes gens du collège 
A lo is ius  de GODESBERG, le 13 avril.

in form e de la v is ite  du M aire de 
WINDSOR le 18 avril qui a rem is à la 
V ille  la p laquette  du jum elage des v ille s  
de MAIDENHEAD et WINDSOR.

—  A rrê té  concernant un con tra t d ’hé­
bergem ent passé avec la Caisse d 'a llo ­
cations fam ilia les  d 'Ille -e t-V ila ine pour 
une colonie de vacances m aterne lles en 
ju ille t  1975.

—  Signature en régu la risa tion  d'un ave­
nant au con tra t signé le 3 janvie r 1972, 
avec la Société de gestion d 'hôte ls 
et restaurants (SOGERES), 148, avenue 
de M alakoff, 75116 Paris.

—  Signature d ’un marché de gré à gré 
avec le C om pto ir régional de papeterie, 
4, rue des Défenseurs-de-Verdun, 94130 
Nogent-sur-Marne, pour la fou rn itu re  de 
papeterie, m atérie ls  d idactiques, livres 
classiques, pe in tures e t a rtic les  ass im i­
lés, pour les écoles de la v ille  de Saint- 
C loud - année sco la ire  1975-1976.

—  C ontra t d 'hébergem ent avec une as­
socia tion  pour une co lon ie  de vacances 
en ju ille t  1975.

c) ADOPTE les v irem ents de créd its  
(exercice 1974) su ivant le détail c i-des­
sous :

à pré lever : 
au 914/237.01 : Subvention
d 'équ ipem ent en capita l . . —  20 493,32 

à a jou ter : 
au 911/1300 : Subvention
d 'équipem ent casernem ent 
des sapeurs pompiers . . . .  -F 20 493,32 

à pré lever : 
au 940.310/660.1 : Fêtes et
cérém onies ..............................  —  5 477,15

à a jou ter :
au 942.1/6406 : C ontingent
pour service  d 'incend ie  . .  -F 5 477,15

d) EMET un avis favorab le  à l ’appro­
bation du com pte de gestion du tréso ­
rie r p rincipa l, receveur m unicipal de la 
v ille  de Saint-C loud pour les opérations

~ \

C O M P T E  R E N D U  DES D E C IS IO N S  PRISES P A R  M . L E  M A IR E  
dans le cadre de la délégation de pouvoirs accordée par le Conseil 
M un ic ipa l (lo i du 31-12-70)

V S

D E L IB E R A T IO N S
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de l'exe rc ice  1973, sous réserve de 
l'apurem ent de ce com pte par la Cour 
des Com ptes.

3° par 25 vo ix  et 1 abstention des 26 
m em bres présents ou représentés.

a) CONFIE la réalisation de la ZAC- 
CENTRE à la Société de restauration et 
de rénovation de Saint-Cloud (SARER is­
sue des sociétés UFI-UFIC) 31, avenue 
de l’Opéra, 75001 Paris.

ADOPTE à ce t e ffe t le dossier de réa li­
sation annexé à la présente dé libéra tion.

AUTORISE le M aire à s igner la Con­
vention,

DEMANDE à M. le Préfet des Hauts-
de-Seine
@ d'approuver ou de fa ire  approuver :
—  le program m e, l'échéancie r e t les 

m odalités de financem ent des équipe­
m ents publics,

—  le plan fin a n c ie r prévis ionne l,
—  la convention.
©  de prendre en considéra tion le PAZ 

et le soum ettre  à enquête publique en 
vue de son approbation.

©  e t d ’assurer l'o c tro i des subventions 
d'E tat pour la construc tion  des vo iries  
secondaires de l'opéra tion .

à l'unan im ité ,
b) AUTORISE M le M aire à s igner un 

avenant n" 3 à la Convention du 29-6-72 
avec le Bureau d'Etudes et de Réalisa­
tions Urbaines (BERU) dont le siège so­
cial est à Bagneux, 157, rue des Blains, 
prolongeant ju sq u ’au 31 décem bre la m is­
sion de ce t organism e en ta n t que 
conse ille r technique.

c) PROPOSE d'inscrire à l'Inventaire 
des sites des quartiers anciens, le quar­
tier du Centre-Ville dont le pé rim è tre  de 
p ro tection  est dé fin i par un tra it  rouge 
sur le plan jo in t à la dé libéra tion,

la p ro tection  portan t égalem ent sur les 
façades et c lô tu res  s ituées en bordure 
de ces voies et places.

d) DECIDE d'acquérir à l'amiable, la 
propriété des consorts MAUBAN, 17, rue 
D ailly  à Saint-Cloud, cadastrée section 
AH n° 197 pour 1 202 m2 environ au prix  
de hu it cent m ille  francs tou tes  indem ­
nités com prises.

DECIDE d 'au to rise r M. le M aire  à s i­
gner l'acte  notarié .

SOLLICITE la D.U.P. en vue de l'exo­
nération de tou te  perception au p ro fit 
du Trésor Public.

4° par 25 vo ix  e t 1 abstention des 26 
mem bres présents ou représentés.

APPROUVE le déclassement total d'une 
portion de la rue de Montretout en vue 
de son aliénation dans la partie  entre 
l'avenue Foch et la lim ite  séparative des 
proprié tés n° 15 bis e t 17, rue de Mon­
tre to u t, te lle  qu ’e lle  figu re  au plan jo in t 
au dossier.

AUTORISE le M aire  à procéder à l ’a lié ­
nation de la partie  déclassée de la d ite  
rue de M ontre tou t.

5° à l'unan im ité
a) DECIDE d 'au to rise r M. le M aire à 

signer un avenant n° 1 à la convention 
de la ZAC Fouilleuse ayant pour ob je t 
la m od ifica tion  de l ’a rtic le  5.

b] AUTORISE M. le M aire à réa liser 
2 em prunts :

—  500 000 F avec la Société ABEILLE -
I.G.A.R.D.

—  500 000 F avec la Société LA PAIX - 
A.I.R.D.

à s igner une convention avec la S.C.I. 
Les parcs de Saint-C loud pour rem bour­
sem ent de la d iffé rence  de taux d 'in té ­
rêts.

6° a) ADOPTE le nouveau barème pour 
le calcul des indem nités représen ta tives 
de logem ent des enseignants ne bénéfi­
c ian t pas du logem ent en nature, te l qu 'il 
a été fixé  par le Conseil départem enta l 
de l ’Enseignem ent p rim a ire  dans sa séan­
ce du 18 mars 1975.

b) DECIDE
@ de fixer à 30 F le montant de la 

participation journalière des familles pour 
les colonies de vacances

©  de conserver une somm e fo rfa ita ire  
de 50 F sur l'acom pte versé au m om ent 
de l'in sc rip tio n  en cas d 'annulation par 
la fam ille , sauf cas de fo rce  m ajeure.

c) DECIDE d 'a ttr ib u e r aux cours pro ­
fess ionne ls ob liga to ires  des lycées Jules- 
Ferry et M arie-C urie  de la v ille  de V er­
sa illes , au t it re  de pa rtic ipa tion  aux fra is  
de gestion, un c réd it de 488 F en faveur 
d ’un élève de Saint-C loud.

7° DECIDE le ve rsem en t par la v ille  au 
t it re  de 1975 d'une co tisa tion  annuelle 
de 30 F par agent adhérant à la M utue lle  
Générale e t le princ ipe  du versem ent 
annuel d ’une co tisa tion  en faveur des 
adhérents à la M utue lle  selon les taux 
qui seron t demandés par la section  in te r­
départem enta le au début de chaque an­
née.

QUESTIONS DIVERSES
©  DECIDE de créer à com pter du 1" 

ju in  1975 un em plo i de pué ricu ltr ice  d i­
plômée d ’Etat.

M. le M aire indique que la prochaine 
séance du Conseil M unicipa l aura lieu le :

JEUDI 29 M AI à 21 heures.
L’ordre du jo u r é tant épuisé, la séance 

est levée à 23 h 50.

PARTICIPATION 0E LA POPULATION A L’ACTIVITÉ MUNICIPALE
COMITE DE QUARTIER N* 5

Le m ercredi 19 mars, M. CUNY, et Mme 
BRUNAU, maires adjo ints, Mme FAU- 
QUENOT et M. GUAY, conse ille rs m uni­
cipaux, assistaient au com ité  de quartie r 
n° 5, présidé par M. GAUDICHON, conse il­
ler m unicipal. Devant un pub lic  nombreux, 
M. GAUDICHON fit  tou t d ’abord un bref 
rappel des pro je ts et réa lisations du quar­
tie r et des alentours, après quoi les habi­
tants prirent la parole.

Problème du cimetière
Un habitant concerné avait apporté  un 

plan déta illé  représentant le c im etière  
actuel et les pro je ts d ’extension : 1 800 m2 
environ entre l ’avenue Foch et la rue 
Ferdinand-Chartier. Ce projet, d it-il, fera 
d isparaître de nombreux arbres et ne ré­
soudra le problèm e des places dans le 
cim etière que pour une très courte pé­
riode car la surface libérée perm ettra it 
de n’insta lle r que 250 à 300 caveaux. 
M. CUNY précisa que cette opération 
avait été d iscutée lors de l'é labora tion  du 
P.O.S. et présentée aux précédents com i­
tés de quartier, qu ’il é ta it parfa item ent 
conscien t de l'insuffisance à long terme 
de la so lu tion  d ’agrandissem ent prévue,

proposée par la M unic ipa lité , mais que 
cette mesure é ta it nécessaire avant 
l'aboutissem ent des études en cours de 
réalisation d ’un c im etière  intercom m unal, 
seule so lu tion va lab le  pour les habitants 
mais qui pose de réels problèmes.

Une autre so lu tion possib le sera it l'in ­
c inéra tion, mais tous les esprits en Fran­
ce ne sont pas encore prêts à accepte r 
cette form ule.

Le Centre Commercial de Montretout
Les habitants pensent en général que 

cette réa lisation est nécessaire ca r les 
com m erces sont très nettem ent insu ffi­
sants dans le quartier, mais certa ins rive­
rains envisagent avec quelque appréhen­
sion le déclassem ent d ’une partie de la 
rue de M ontretout, rendu nécessaire pour 
ne pas couper en deux le Centre.

Le stationnement
Le problèm e se pose de façon aiguë :
H aux abords de l ’h ippodrom e, les jours 

de courses,
B près de l ’éco le  de Montretout,
0 avenue Foch, notam m ent les jours de 

marché.
En ce qui concerne l ’h ippodrom e, Mme 

BRUNAU exp liqua que les cars et les

taxis s ta tionnent désorm ais à l’ in té rieur 
du champ de courses et que d 'autres 
mesures seront appliquées graduellem ent.

Quant à la rue René-W eill, e lle  sera 
prochainem ent in te rd ite  à la c ircu la tion  
un quart d ’heure, pour les entrées et les 
sorties des élèves.

Avenue Foch, un arrêté a été pris auto­
risant le stationnem ent un ila téra l du côté 
du m arché et 10 parcm ètres environ sont 
prévus.

Le marché, insta llé  m aintenant sur la 
place de l ’ég lise S te lla  Matutina, recue ille  
l ’approbation générale. La grande m ajo­
rité des habitants et de nom breux com ­
merçants voudra ien t même qu ’il reste dé­
fin itivem ent à cet endro it, mais ce la pose 
des problèm es d'hygiène, de c ircu la tion  
et de riverains, et, pour l ’ instant, cette 
insta lla tion  reste provisoire.

Mme BRUNAU répond it aussi à de 
nombreuses questions concernant les 
tro tto irs  constam m ent ouverts et refermés. 
Elle exp liqua  que les P.T.T. fa isa ient à 
l ’heure actuelle  d ’ im portants travaux pour 
l ’am éliora tion  du té léphone et que les ré­
seaux d'eau et de gaz éta ient si vu lné­
rables à Saint-C loud que les entreprises 
éta ient m alheureusem ent très souvent 
ob ligées d 'in terven ir.



Elle précisa qu ’aucun trava il de ce gen­
re n ’étant prévu rue Bucourt, ce lle -c i se­
rait refaite avant l ’été.

Mme BRUNAU donna également des 
préc is ions sur la restructura tion de l ’école 
prim aire  et la construction  de la crèche 
avant d 'annoncer que la M un ic ipa lité  en­
v isageait de re tire r les bâtim ents préfa­
briqués pour ré tab lir en partie  le terra in 
de sports.

En de rn ie r lieu, M. CUNY et M. GAU- 
DICHON firen t un bref exposé sur l ’amé­
lio ra tion  des transports  en commun de 
Saint-C loud. Les habitants de ce quar­
tie r sont très satis fa its  des services ren­
dus par le m inibus 360 et ils a ttendent 
la mise en service des busphones, pour 
résoudre le problèm e des lia isons entre 
le parc, le haut et le bas de Saint-C loud.

COMITE DE QUARTIER N” 4
Le 16 avril, à l ’éco le du V a l-d ’Or, rue 

M ichel-Salles, les habitants du quartie r 
s ’é ta ient réunis autour de leur responsa­
ble, M. VINSON, conse ille r m unicipal, qui 
é ta it entouré de M. BASSINET, de M. 
CUNY et de Mme BRUNAU, maires ad­
jo in ts, et de M. LEYMARIE, conse ille r 
m unicipal.

Dès le début, le d ia logue s ’engagea 
d ’une façon très d irec te  et Mme BRU­
NAU, com m entant les plans exposés, fit 
le po in t sur les travaux en cours.

Les terrains de l’Avre 
Ces terra ins, dont la v ille  de Paris reste 

proprié ta ire , ont été loués à titre  précaire 
à la Commune qui s ’est engagée à n’y 
fa ire  aucun équipem ent lourd et à les 
libérer si l'extension des réservoirs de 
l ’Avre devenait nécessaire.

C’est pourquoi, la M un ic ipa lité  a d éc i­
dé de conserver la partie  boisée qui sera 
aménagée, de créer une grande pelouse 
qui servira de terra in  d ’ébats pour les 
enfants et de transfé rer le long de la 
rue du Camp-Canadien les ja rd ins  ou­
vriers qui, jusqu 'à  présent, é ta ient d issé­
minés sur tou te  la surface.

A insi 7 000 m2 d ’espaces verts supp lé­
m entaires seront b ien tôt ouverts aux ha­
b itants du quartie r qui pourront p ro fite r 
aussi d ’un te rra in  de jeux pour les tout 
jeunes enfants —  où les jeux de ballon 
seront in te rd its  •—  27, rue du Mont-Valé- 
rien et, l'an prochain, de 5 000 m2 de parc 
pub lic  aménagé dans la résidence Marie 
Bonaparte.

Le carrefour boulevard de la République- 
rue du Camp-Canadien 

Les travaux sont pra tiquem ent term inés. 
Le boulevard de la République a été 
agrandi et doté d 'un te rre -p le in  centra l 
suffisam m ent large pour être planté d ’a r­
bres ; le long de la résidence Delta des 
parkings latéraux, une nouvelle sta tion- 
service et le parking du m arché entouré 
de verdure  ont été aménagés ; le ca rre ­
four sera égalem ent doté de feux.

Le débat fu t très animé lorsque Mme 
BRUNAU demanda aux habitants s 'il fa l­
la it m ainten ir te ls  quels les quelques pins 
déjà existants ou dem ander aux services 
de l ’Equipem ent de replanter de beaux 
arbres.

Le problèm e fu t m is aux vo ix  et une 
large m ajorité  cho is it la so lution de l ’ave­

n ir c 'est-à -d ire  la possib ilité  de planter 
de nouveaux arbres, cra ignant que la 
ligne des pins qui subsistent, dont deux 
sont très abimés, n’empêche la réalisa­
tion d ’un p ro je t plus am bitieux pour 
l ’avenir.

Le carrefour rue Caroline - rue des 
Villarmains - boulevard de la République 
rue Henri-Regnault - rue de l'Avre

L ’aménagement de ce carre four très 
dangereux a été demandé dès le prem ier 
com ité de quartier. Le problèm e étant 
très com plexe à résoudre, de nombreuses 
propositions ont été étudiées avec l'Equ i­
pement. L’aménagement d ’un terre-p le in  
centra l v ien t d ’être décidé, en dép it des 
détours qu 'il im posera à la c ircu la tion .

Le groupe scolaire de la Z.A.C. Fouilleuse

Mme BRUNAU comm enta la m aquet­
te de cette école dont la construc­
tion devra it com m encer à l’automne pro­
chain et qui a été conçue pour 
perm ettre un éventuel agrandissem ent 
si le besoin s ’en fa isa it sentir d ’ ici 
quelques années. Elle com prendra 4 c las­
ses m aternelles et 5 classes primaires, 
séparées par des a te lie rs de trava il, une 
b ib lio thèque, une vaste cantine, des lo­
caux pour les activ ités du m ercredi, un 
gymnase de type B qui sera ouvert au 
pub lic en dehors des heures scola ires, e t 
tous les équipem ents nécessaires pour 
que les enfants et les enseignants y 
so ient heureux.

Cette école, dont la conception a bé­
néfic ié  des recom m andations des D irec­
teurs des autres groupes sco la ires de la 
v ille , sera réservée en p rio rité  aux en­
fants qui hab iteront les nouveaux immeu­
bles de la Z.A.C. Fouilleuse.

Puis on parla de la ferm eture de cer­
ta ines classes dans les écoles qui souf­
fren t d ’un manque de renouvellem ent des 
effectifs, des transports et en pa rticu lie r 
du busphone dont M. CUNY exp liqua le 
fonctionnem ent et annonça la mise en 
service en septem bre prochain, des d if­
férents bâtiments, autres que l ’école, qui 
se constru isent sur la Z.A.C. Fouilleuse.

Il fu t aussi question du centra l té ­
léphonique 771. Son fonctionnem ent d if­
f ic ile  a provoqué les in terventions per­
sonnelles de M. FOURCADE auprès du 
M in istre des P.T.T. et des associations 
de consomm ateurs auprès du chef de 
centre. Ce central, d ’un m odèle nouveau, 
a les maladies de l ’enfance, e lles sont 
guérissables !

COMITE DE QUARTIER N° 6

Le 30 avril dernier, M. VOIZARD, 
conse ille r m unicipal, avait réuni les habi­
tants du quartie r n° 6 venus nombreux 
poser des questions à M. CUNY, maire 
ad jo in t chargé de l ’urbanisme, le Dr AR­
NAUD, maire ad jo in t chargé des affaires 
sociales, Mme FAUQUENOT et M. CHAR- 
TIER, conse ille rs m unicipaux.

M. VOIZARD donna d ’abord un certain 
nombre de détails sur les travaux en 
cours dans le quartie r :

■ rue Joseph-Lam bert : après l'ins ta lla ­
tion  de la canalisation d'eau, la rue sera 
refaite,

® rue M aurice-Ravel : les travaux sont 
term inés,

■ avenues de Nancy, des Chalets, de 
la Passerelle : les travaux de réfection 
des égoûts touchent à leur fin,

■ avenue du G énéra l-Leclerc : l'é laga- 
ge des arbres est en cours,

■ à l ’éco le de M ontretout les travaux 
d 'am énagem ent des cuisines com m ence­
ront cet été et seront term inés en décem ­
bre prochain.

Les questions posées par les p a rtic i­
pants portèrent surtout sur les p rob lè ­
mes de c ircu la tion  et d ’environnem ent.

L'am énagem ent du ca rre four Magenta, 
s ’ il fa c ilite  la c ircu la tion , pose certa ins 
problèm es aux riverains et même aux 
usagers qui pensent qu ’il faudra it sup­
prim er la ligne b lanche continue rue Gou- 
nod, à la hauteur de la résidence Sym- 
phonia et la rem placer par une ligne d is ­
continue car l ’étro itesse de la rue et les 
cam ions trop  souvent garés à cet endro it 
ob ligen t les autom obilis tes à la franch ir 
et donc à être en in fraction  permanente. 
M. CUNY exp liqua que la rue Gounod 
éta it une voie nationale, que les décis ions 
éta ient donc prises au niveau de la Di­
rection départem enta le de l ’Equipem ent 
et que la M un ic ipa lité  ne pouvait que sug­
gérer des aménagements.

Avenue du G énéral-Leclerc, les habi­
tants sera ient heureux que les arceaux 
soient m oins hauts et moins nombreux 
pour perm ettre le passage éventuel d 'am ­
bulances et de cam ions de dém énage­
ment, en p a rticu lie r devant le 12.

Rue de la Porte-Jaune, les au tom obi­
listes aim era ient que les carre fours dan­
gereux parce que sans v is ib ilité  soient 
signalés, les piétons de leur côté atten­
dent la réfection des tro tto irs  et l’éla- 
gage des arbres.

Rue Edeline. Cette petite rue, très é tro i­
te, sert m alheureusem ent de « raccour­
ci » aux autom obilis tes qui v iennent de 
V ille -d ’Avray et qui veulent éviter la place 
Magenta, et de parking permanent, ce 
qui pose de gros problèm es aux piétons 
et aux habitants qui, souvent, ne peuvent 
même plus so rtir de chez eux.

Campagne pour une ville propre
Peu nombreux sont les gens qui res­

pectent les consignes d ’hygiène, ferm ent 
herm étiquem ent leurs poubelles, les sor­
tent juste avant le passage des éboueurs 
et n’entassent pas leurs cartons dans la 
rue n 'im porte  quand, pour s'en débar­
rasser.

Ce la issez-aller est particu liè rem ent 
frappant v illa  Pasteur et les rivera ins se 
p la ignent également du mauvais en tre ­
tien de la rue Laval.

La M un ic ipa lité  va sans doute acheter 
une balayeuse autom atique mais les net­
toyages ne su ffiron t pas si personne ne 
se préoccupe de son propre environne­
ment.

L'action sociale municipale
Le Dr ARNAUD parla de l ’é tat d ’avan­

cement des travaux de la crèche et du 
foyer-logem ent qui ouvriron t à la rentrée 
prochaine, de la reconstruction  de Lelé- 
gard, e t de toutes les possib ilités offertes 
par le Bureau d ’A ide Socia le aux habi­
tants de Saint-C loud les moins favorisés.
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MANIFESTATIONS

□ L’ACCUEIL A SA IN T-C LO U D
Une fou le  nombreuse se pressait 

dans le salon d ’honneur de l ’Hôtel de 
V ille  de Saint-C loud le 22 févrie r de r­
nier.

M. Jean-P ierre FOURCADE, Maire, 
C onse ille r général des Hauts-de-Seine 
et Mme FOURCADE, entourés des 
m embres du Conseil M unicipa l et des 
hôtesses du service  d 'accue il rece­
vaient les nouveaux habitants de Saint- 
Cloud. Les hôtesses bénévoles an i­
m aient la réception : tou t avait été 
organisé par leurs soins : les gerbes 
de fleu rs qui décora ien t la salle, les 
« badges » de d iffé rentes couleurs par 
quartie r —  qui éta ient remis à chaque 
couple à l ’entrée —  perm ettant ainsi 
aux nouveaux arrivants de se retrouver 
« en vo is ins » et de fa ire  connaissance.

Au début de la réunion, M. FOUR­
CADE p rit la parole pour souhaiter la 
bienvenue aux nouveaux arrivants, 
puis il rem ercia les hôtesses qui se 
m ettent sans cesse à la d isposition  
des habitants et leur fourn issen t tous 
les renseignem ents dont ils peuvent 
avo ir besoin pour m ieux connaître  St- 
Cloud grâce à un fich ie r com ple t 
qu ’e lles m ettent constam m ent à jour,

L ’arrivée (P hoto  D o m in iq u e  B assine t)

enfin il présenta les membres du
Conseil M unicipa l et les responsables 
de chaque quartie r avant d ’ inv ite r les 
partic ipan ts à se retrouver et à fa ire  
connaissance autour du buffet.

Permanences de l ’accue il le jeud i 
de 14 h à 17 h 30, le samedi de 9 h 30 
à 12 h à la Mairie.

V -

Deux manifestations avec notre ville jumelle : Bad-Godesherg
L’Associa tion des Com m erçants et A rti­

sans de Saint-C loud a reçu, en visite  re­
tour, le  sam edi 12 et le  d im anche 13 avril, 
l ’Associa tion des Com m erçants de Bad- 
Godesberg, présidée pa r M. DUREN.

Le sam edi après-m idi, visite  de Saint- 
Cloud et d ’un centre com m ercia l pé riphé­
rique. Le so ir un d îner é ta it organisé au 
Pavillon Henri IV auquel M. FREMY, Pré­
s ident de l ’A ssocia tion avait convié M. LE 
LUHANDRE, m aire ad jo in t, chargé du ju ­

m elage et Mme LE LUHANDRE, a ins i que 
Mme OHRESSER, conse ille r m unicipa l. 
Une visite  de Paris en au tocar c lô tura  
cette soirée.

Le d im anche m atin, réunion de trava il : 
échange d ’in fo rm ations professionne lles  
d ’où les partena ires tirè ren t un enseigne­
m ent très intéressant, tandis que l ’après- 
m id i é ta it consacré  à la v is ite  du châ­
teau de Versailles.

LE MUSÉE D'HISTOIRL

Exposition «14 siècies 
d'histoire 
de Clodoald à 
Charles de Gaulle »

Cette exposition  inaugure notre Musée 
d ’H isto ire Locale insta llé  m aintenant 17, 
rue du M ont-Valérien.

Avant même de pénétrer, les grandes 
baies v itrées qui donnent d irectem ent sur 
la rue perm ettent déjà de se .aire une 
idée de l ’esprit dans lequel a été conçu 
ce Musée. On est bien lo in  des salles 
c lassiques et sombres que l’on retrouve 
dans trop  de musées encore e t dont on 
do it fa ire  le tour, le long d ’une main cou­
rante, pour adm irer les tab leaux m étho­
d iquem ent alignés. Ici, il s ’ag it plus d une 
ga lerie  que d ’un musée : les œuvres d ’art 
sont présentées sur les panneaux m obi­
les peints en cla ir, dont on peut m od ifie r

M. DUREN, Président de 
l ’Association des Com m er­
çants de Bad-G odesberg, 
rem ercie M. LE LU H A N ­
DRE, M aire  adjoint, en­
touré de M m e OHRESSER  
et de M . V IN S O N , conseil­
lers m unicipaux, de l ’ac ­
cueil qui leur a été fait. 
On rem arque égalem ent la 
présence de M. FREM Y, 
Président de l ’Association  
des Comm erçants de St- 
Cloud, et de M. HERBER- 
STEIN  qui avait bien vou­
lu servir d ’interprète

(P hoto  D. Bassinet)

Du 5 au 14 avril Sain t-C loud recevait 
une v ingta ine d 'élèves du co llège  A lo isius, 
accom pagnés par le Père SCHRANDT.

Logés dans une auberge, ils  é ta ient les 
inv ités de la v ille  pou r les repas et p ro ­
fitè ren t au m axim um  de leur sé jour : p ro ­
menades, visites, sorties cu ltu re lles, 
échange de vues et conversations lors  
d ’une rencontre  avec des lycéens fran­
çais au C.E.S. Verhaeren, sans oub lie r le 
château de Versailles qu 'ils  v is itè ren t en 
com pagnie de Mme OHRESSER et d'un  
con férenc ie r qu i s ’attacha  à  leur exp liquer 
les liens qu i un issa ient l ’A llem agne et la 
France au temps de Louis XIV.

Le d im anche  à m id i tous les com m er­
çants et é tudiants é ta ient réunis  à  la M ai­
rie, autour d 'un bu ffe t cam pagnard que 
prés ida it M. LE LUHANDRE accom pagné  
de son épouse et auquel assista ient Mme 
OHRESSER, MM. LEYMARIE, MELLINET  
et VINSON, conse ille rs m unicipaux, un 
mem bre de la M un ic ipa lité  de Bad-Go- 
desberg, M. CHAMBORD, prov iseur du ly ­
cée de Saint-C loud, M. GERONIMI, p rin ­
c ipa l du C.E.S. Verhaeren et Mme DU­
BOIS, pro fesseur d 'a llem and au lycée de 
Saint-C loud, M. FREMY accom pagné de 
nom breux com m erçants de Saint-C loud et 
une vingta ine de lycéens venus a ccue illir  
les invités allemands.

Ces deux sé jours dans notre v ille  fu ­
ren t une grande réussite. Un so lide m a il­
lon de p lus  à  la chaîne de l ’am itié  à m et­
tre  à l ’a c tif du jumelage.

LC
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(P hoto  D o m in iq u e  Bassinet)

LOCALE
l ’o rien ta tion  ce qui retire  toute la mono­
ton ie  des salles constru ites au carré ou 
des cou lo irs  rectilignes. Au plafond, d ’un 
bleu profond, des spots orientables met­
tent en va leur les dessins, gravures, 
tab leaux et docum ents rassemblés en cet 
endro it pour fa ire  revivre l'h is to ire  de 
Saint-C loud. Et véritab lem ent, lorsque l ’on 
parcourt les méandres de cette exposi­
tion  à l ’aide d ’un fasc icu le  qui est o ffe rt 
dès l ’entrée, on découvre tous les se­
crets du passé de Saint-C loud : sa fonda­
tion par C lodoald au V I0 siècle, le pas­
sage d ’Henri III puis d ’Henri IV au camp 
de Saint-C loud, la prem ière construction  
d ’une maison par M onseigneur de G ondi 
de Retz à l ’em placem ent de ce qui sera 
le château éd ifié  par Anto ine Le Pautre 
puis par Jean G irard et Jules Hardouin 
Mansart de 1665 à 1678 et qui appartin t 
successivem ent à Philippe d ’Orléans, le 
fondateur du Domaine, puis à Marie An­
to inette , avant de devenir le lieu de rési­
dence préféré des souverains et en pa rti­
cu lie r de Napoléon qui y changea le 
cours de l ’h is to ire  les 18-19 Brumaire an 
VIII, a lors qu ’ il s 'appe la it encore Bona­
parte.

De nombreuses gravures, très belles, 
m ontrent le Parc et les cé lèbres casca­
des préservés pendant la Révolution par 
décre t de la Convention Nationale du 16 
Floréal an II « pour servir aux ré jou is­
sances du peuple de Paris » ca r Saint- 
C loud fu t tou jours  et reste encore un lieu 
de prom enade priv ilég ié  pour les pari­
siens.

M. Jean-P ierre FOURCA- 
DE, M aire  de Saint-C loud, 
M. Pierre H O STEIN G , Pré­
fet des Hauts-de-Seine, et 
M. André M AR iE, Conser­
vateur, à l ’entrée du M u­
sée d ’H istoire Locale

L’exposition  est ensuite consacrée au 
Second Empire et à la guerre de 1870 
pendant laquelle le château fu t incendié 
et la commune presque entièrem ent dé­
tru ite , notam m ent lors de la ba ta ille  de 
M ontretout. Les gravures m ontrent les 
ruines du château •—  qui fu ren t arasées 
en 1893 — , la rue Royale, la rue de 
l ’Eglise, la place de l ’Hospice, après les 
désastres de la guerre.

Puis, c 'est une rétrospective de la vie 
artistique et in te llectue lle  de notre co m ­
mune : portra its de peintres : Dantan et 
Gaston La Touche —  dont p lusieurs œu­
vres ornent la grande salle de notre Hô­
tel de V ille  — , des m usiciens : Gounod, 
le plus célèbre, mais aussi Busser et Flo­
rent Schm itt, souvenirs du poète Emile 
Verhaeren, du professeur Henri Chrétien, 
physicien et astronome, des écrivains Ma­
rie Bonaparte et André C hevrillon, de 
l ’Académ ie Française, autant d'hom m es et 
de femmes célèbres qui vécurent à Saint- 
Cloud et y la issèrent leur empreinte.

Enfin, après quelques documents h isto­
riques conservés depuis la dern ière guer­

re, comme les photos du tunnel de l ’au­
toroute  cam ouflé par les A llem ands et 
du rassem blement des Français autour du 
Général de Gaulle, dans le Parc, le 1" 
mai 1948, l’h isto ire  s ’arrête sur deux au­
tres photographies représentant le salon 
de M. le Conservateur du Domaine Na­
tiona l où se dérou lèrent les pourparlers 
entre le Général de Gaulle, M. Monner- 
viIle, Président du Sénat et M. Le i ro­
quer, Président de la Chambre, qui m irent 
fin  à la IVe République.

C’est cette h isto ire  que M. André MA­
RIE, Conservateur, retraça aux nombreu­
ses personnes qui s’é ta ient rendues au 
vernissage le samedi 19 avril, sous la pré­
sidence de M. Jean-P ierre FOURCADE, 
Maire, conse ille r général des Hauts-de- 
Seine, accom pagné de Mme FOURCADE. 
qui avaient convié M. HOSTEING, Préfet 
des Hauts-de-Seine et Mme, M. GALES, 
sous-préfet de Boulogne et Mme, M. BAU- 
MEL, député, les membres de la M un ic i­
palité  et du Conseil M unicipal de Saint- 
Cloud et de nombreux membres des d if­
férentes associations de notre ville.

INAUGURATION 
DU MUSÉE HISTORIQUE 
DU DOMAINE NATIONAL

M. André SCHMITZ, A rch itec te  en chef 
des bâtiments c iv ils  e t palais nationaux, 
Conservateur du Domaine National de St- 
Cloud, et Mme SCHMITZ qui fu t l ’o rga­
n isatrice de ce Musée, recevaient les in­
vités, parmi lesquels nous avons remar- 
qué M. J.-P. FOURCADE, M in istre de 
l’Econom ie et des Finances, Maire de 
Saint-C loud, M. M ichel GUY, secréta ire 
d ’Etat à la Culture, M. Pierre HOSTEING, 
Préfet des Hauts-de-Seine, M. GALES, 
sous-préfet de Boulogne, M. Jacques 
BAUMEL, député, M. Edouard BONNE- 
FOUS, sénateur des Yvelines, ancien m i­
nistre, membre de l ’ Institut, le Préfet 
DOUBLET, M. BRUNAU, ancien Conser­
vateur de Saint-C loud, M. Serge GAU­
THIER, d irecteur de la M anufacture na­
tiona le  de Sèvres, M. PEROUSSE, d irec ­
teur de la Caisse des dépôts et consi­
gnations, M. RIEU, inspecteur d Acadé­
mie des Hauts-de-Seine, M. AIRAUD, d i­
recteur départemental de la Jeunesse et 
des Sports, M. LE GARLANTEZEC, maire 
ad jo in t représentant M. Bernard BRU­

NI. SC H M IT Z , Conservateur du Dom aine National, 
a c c u e ille  M. GUY, secrétaire d” Etat à la Culture, 
M FOURCADE, M aire de Saint-C loud, et M. 
H O STEIN G , Préfet des Hauts-de-Seine

NEAU, maire de Vaucresson, M. MAR­
CHAT, maire adjo int, représentant Maître 
BODIN, maire de Garches, Mme BRU­
NAU et M. BASSINET, maires ad jo in ts de 
Saint-C loud, M. MICHAUD, d irec teur dé­
partem ental des Polices Urbaines, M. 
PONTILLON, maire de Suresnes, conse il­
ler général, le com m andant SIRVEN, com ­
mandant la gendarm erie des Hauts-de- 
Seine, le capita ine LETHIER, de la gen­
darm erie, le docteur DEBAT.

(P hoto  D o m in iq u e  B assine t)

M . SC H M IT Z  com m ente, devant ses nombreux 
invités, la maquette du Château du Parc de 
Saint-Cloud

(P hoto  D o m in iq u e  Bassinet)
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INAUGURATION DE 
L’ EXPOSITION : L’OCCUPATION, 
LA RÉSISTANCE, LA DÉPORTATION

Sous l ’ég ide du Com ité d 'Entente  des Anciens Combattants  
de Saint-C loud, une exposition  a été organisée au Musée B ib lio ­
thèque, 2, rue du Calvaire, pou r com m ém orer le 30e anniver­
saire de la L ibéra tion des cam ps et de la V icto ire  de 1945.

Par une série  de photos, d 'a ffiches et de souvenirs, cette  
exposition  essaie de m on tre r les tro is  volets de la guerre : 
l ’occupation , qu i a touché toute la popu la tion  française, la Résis­
tance  à  l'oppress ion , et la  déporta tion , riposte  de l ’occupant 
contre  ceux qu i n ’accepta ien t pas.

L 'inauguration  eut lieu  le sam edi 12 avril, en présence de 
M. BASSINET, p rem ier m aire ad jo in t de Saint-C loud, repré­
sentant M. FOURCADE, m aire, retenu pa r ses ob ligations, des 
m em bres de la M un ic ipa lité  et en p a rticu lie r de Mme BRUNAU, 
m aire ad jo in t, de Mme OLIVIER, M lle  MESSAGER, de MM. VOI- 
ZARD, MARCORELLES, VINSON, CHARTIER, Conseillers m uni­
cipaux, de M. ANTONAT, citoyen d ’honneur de la v ille , de Pré­
sidents d 'associa tions c lodoa ld iennes, et de nombreuses autres 
personnalités qu i avaient tenu à s ’associe r aux anciens com bat­
tants. M. GALES, sous-pré fet de Boulogne et M. BAUMEL, dé­
puté, avaient égalem ent honoré cette m anifesta tion  de leu r pré ­
sence.

Les drapeaux de toutes les associa tions de Saint-C loud  
fu ren t d 'abo rd  portés en cortège  depuis l ’esca lie r d ’honneur 
de la M airie  jusqu ’aux lieux de l'expos ition  ; puis, après la 
visite, le co lone l BRUNAU, Président du Com ité d ’Entente, re­
m erc ia  les personnalités présentes de l ’in té rê t qu ’ils  m ontra ient 
pour cette  com m ém oration. I l sou ligna que cette  m anifestation  
ne v isa it pas  à  raviver des souvenirs de vengeance et de haine  
mais  à  m ontrer les a troc ités d ’une sombre période  de notre  
h is to ire  p ou r en em pêcher le retour.

M. BASSINET p rit  ensuite la paro le, et, dans une im prov i­
sation très émouvante, d it com bien la M un ic ipa lité  se senta it 
so lida ire  et p roche de l'e s p rit dans leque l se dé rou la it cette  
com m ém oration don t e lle  fut, d ’a illeurs, l ’in itia trice .

Wl. BASSIN ET, prem ier M aire ad jo int, M. BRUNAU, Président du Com ité  
d ’Entente, M. SA M SO N , Président de l'Association des Déportés, Mme 
BRUNAU, M aire adjoint et M. V O IZA R D , C onseiller M unic ip al, visitent 
l ’exposition
Photo du bas : On reconnaît égalem ent M. G ALES, sous-Préfet

(P ho tos  D o m in iq u e  B a ss ine t)

JOURNEE NATIONALE DE
Sous le signe du recueillem ent, du souvenir et des morts, 

eut lieu le 27 avril dernier, la Journée nationa le  à la mémoire 
des m illions de morts en déportation.

Après la g rand ’messe, em preinte de grandeur et de sobriété, 
cé lébrée en l ’église du Centre, avec orgue et chora le, e t en 
p a rticu lie r des chants grégoriens, 200 personnes environ se 
sont réunies place Charles-de-G aulle où M. BASSINET, prem ier 
maire adjo in t, entouré de Mme ASTIER, ancienne déportée et 
de M. IVANOF, représentant les fam illes  des déportés, déposa 
une gerbe au Monum ent aux Morts. L ’assistance très émue, 
dans laquelle  on pouvait rem arquer les membres du Conseil 
M unicipa l de Saint-C loud, M. GALES, sous-pré fet de Boulogne, 
M. BAUMEL, député, M. GRANDVAL, ancien m inistre, Com pa­
gnon de la L ibération, M. BRUNAU, Président du Com ité d ’En­
tente, les Présidents et les membres des associa tions d ’anciens 
com battants de Saint-C ioud et M. ANTONAT, citoyen d 'honneur 
de la v ille , écouta M. VOIZARD, C onse ille r m unicipa l e t ancien 
déporté lire  le « Message des Déportés à la Nation » qui rap­
pelle « q u ’ il n’y a pas de bonheur sans liberté, ni de libe rté  sans 
courage », et que « les rescapés des camps de la m ort e t de 
l ’univers concentra tionna ire  » n’ont m aintenant qu ’un seul désir : 
celui de « cons tru ire  le seul monum ent d igne des héros tom bés

LE 8 MAS : COMMÉMORATION DE

La ville  de Sain t-C loud a tenu  à  fê te r avec beaucoup d ’écla t 
le 30° anniversaire de l'a rm is tice  de 1945, pour sce lle r les liens  
entre tous ceux  —  com battants, résistants, internés, déportés ■— 
qui ont con tribué  à la V icto ire  et bâ ti la France d ’au jourd 'hui.

Une cérém onie em preinte de sobrié té  eut lieu  tou t d ’abord  
au Carré M ilita ire  du cim etière, devant le M onum ent aux M orts  
du Souvenir Français puis M. BASSINET, p rem ier m aire ad jo in t 
de Saint-C loud, M. BRUNAU, Président du Com ité d ’Entente, 
les Présidents et les m em bres d ’associa tions d ’anciens com bat­
tants se rend iren t au M onum ent de la D iv is ion du Général 
Lecierc, éd ifié , comm e le rappela le com m andant d'FiAUTEVILLE, 
avenue Magenta, devenue depuis avenue du G énéral-Leclerc, à 
l ’end ro it exact où sont passés des éléments de la 2e D.B. le 
24 août 1944. Puis, le D octeur VALENTIN, Président de l ’Asso­
c ia tion  Rhin et Danube, p r it  la  paro le  et retraça l ’h is to ire  et les 
fa its d 'arm es de la 2e D.B., au départ de l ’A ng le te rre  et de la 
1r‘ Armée, au départ de l'A frique  du N ord et de l ’ Ita lie , pour 
libé re r notre pays.

A 11 heures, une messe chantée en grégorien  é ta it célébrée  
en l ’ég lise du Centre, au cours de laque lle  tous puren t entendre  
le g rand  orgue, et la chora le  d irigée  pa r F rançois POLGAR, 
in te rp ré te r un cho ra l de Bach, le  « jub ilem us, exultem us » de 
François Couperin, avec trom pette, « l ’a lle lu ia  » de Haendel, le 
« Notre Père » d ’après R im ski-Korsakov, avant le « T e  Deum » 
final.

A 12 h 30, la cérém onie au M onum ent aux M orts éta it 
rehaussée par la présence de la M usique des Douanes et des 
Chorales de Sain t-C loud qu i in te rp ré tè ren t des chants m ilita ires  ; 
citons entre autres : la M arse illa ise , b ien sûr, m ais aussi « Le 
Chant des Marais », « Le Chant des Partisans », et « Le Chant 
du Départ ». Après la rem ise du drapeau des anciens d ’A lgérie  
à M. PESSIN, Président de la Section des anciens com battants  
et prisonn iers de guerre, M. Jean-P ierre FOURCADE, m aire, 
conse ille r généra l des Flauts-de-Seine, entouré des m em bres de 
la M un ic ipa lité  et du Conseil M unicipa l, M. BRUNAU, Président 
du Comité d ’Entente et M. ANTONAT, citoyen d 'honneur de la 
ville, déposèrent des gerbes au M onum ent aux M orts, en p ré ­
sence de M. GALES, sous-pré fet de Boulogne, de M. BAUMEL,
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dans la lu tte  pour (la) libération, le monde de l'hom m e libre ».

Après la cérém onie, une c inquanta ine de personnes se 
rend irent en pè lerinage au haut-lieu du Mont-Valérien sous la 
conduite  de l ’ Inspecteur général Félix BRUNAU qui, après avo ir 
été chargé par le Général de G aulle de l ’éd ifica tion  de ce 
M ém orial de la France com battante en est m aintenant le Conser­
vateur. Il f it  revivre devant les personnes présentes l ’h isto ire  
de cette co lline  où de « 1940 à 1945 tom bèrent plus de 4 500 
résistants fusillés... pour leur indom ptable fo i dans les destins 
de leur pays » et qui est m aintenant « un M onument à la France 
ressuscitée ». Puis tous se rendirent à la crypte, creusée à 
flanc de coteau qui abrite  une urne renferm ant des cendres 
recue illies dans les camps de déporta tion et où reposent les 
corps de 16 com battants représentant les « phases essentielles 
du long et dur com bat qui fu t mené de la déclara tion de guerre 
à la p roc lam ation de la v ic to ire »  et qui sont ici pour tém oigner 
devant l'h is to ire  que, de 1939 à 1945, ses fils  ont lutté pour que 
la France vive lib re » . Enfin, M. BRUNAU exp liqua les sym boles 
représentés sur les 16 buttons qui, entourant la C ro ix de Lor­
raine « ja illis s e n t en surp lom b du mur de fo rtif ica tio n »  à l ’extré­
m ité de l’esplanade en form e de V et qui illus trent les événe­
ments les plus m arquants de l ’h isto ire  de cette guerre.

DE LA VICTOIRE DE 1945

G rand’messe e 
l ’ég lise  du Centre

Remise du drapeau  
à M. PESSIN , Pré­
sident de l ’Asso­
ciation des Com ­
battants Prison­
niers de G uerre et 
Combattants en A l­
gérie , Tunisie et 
M aroc

(P ho to  F ra n ço is  Fa iv re  d ’A rc ie r)

député, de l ’A m ira l LAHAYE, Président de l ’A ssocia tion des Fran­
çais libres, de M. GRANDVAL, Compagnon de la Libération, 
ancien m in istre, de M. SCHMITZ, Conservateur du Domaine  
National, des Présidents et des m em bres de toutes les asso­
c ia tions d ’anciens com battants de notre  ville.

Après ces cérém onies, tous éta ient conviés à la M airie pour 
un buffe t cam pagnard qu i fu t très réussi.

(P ho to  F ra n ço is  Fa ivre  d 'A rc ie r)

  ^

□ Remise de diplômes 
aux donneurs de sang

Le samedi 15 mars dans le grand salon d 'honneur de 
la Mairie, 34 donneurs de sang recevaient la récompense 
de leur générosité.

M. le Docteur ARNAUD, Maire adjo int, a idé de Mme 
MOREAU, C onseiller délégué, rem ettaient 1 d ip lôm e d ’or,
1 é to ile  (+  de 50 dons).

—  7 d iplôm es d 'o r ( +  de 20 dons).
—  25 d ip lôm es d ’argent ( +  de 5 dons).
M. le Docteur FIANOUN, d irec teur du centre départe­

mental de transfusion d ’Asnières dont dépend Saint- 
Cloud, fit rem arquer l ’augmentation im portante des don­
neurs de sang et souhaite vo ir un grand nombre de parti­
cipants aux prochaines journées qui seront organisées.

V.--------------------------------------------------------------

 \

□ Remise de la charte de la 
Table Ronde

Le 15 mars dernier, dans la grande salle de l ’Hôtel de 
Ville, M. FOURCADE, Maire, conse ille r généra l des Hauts- 
de-Seine, entouré des membres du Conseil M unicipal, 
p rés ida it la rem ise de la Charte de la Table Ronde de 
Saint-C loud.

Qu'est-ce que la Table Ronde ? E lle se veut être « une 
école de jo ie  et d 'hum anism e ». Ses m ots-clés sont la 
to lérance et l ’am itié.

Elle regroupe des jeunes responsables d 'ac tiv ités  p ro ­
fessionnelles diverses âgés au maximum de 40 ans qu i 
se proposent de m ieux se connaître, tou t en exerçant 
des professions d iffé rentes tant au niveau na tiona l qu 'in ­
ternational, et de p rom ouvo ir les p lus hautes valeurs  
m orales et civiques.

La Table Ronde de Saint-C loud, qu i porte  le numéro  
221 et qui est patronnée pa r ce lle  de R am bouillet, com pte  
actuellem ent 13 membres et se réun it les deuxième et 
quatrièm e lund i de chaque mois à la Villa Henri IV à 
Saint-C loud.

Après les in terventions du Président national, de ce lu i 
de R am bouille t et de M. LUCIANI, nouveau Président de 
Saint-C loud, M. FOURCADE dans son a llocu tion  de b ien­
venue souhaita que cette Table devienne un élém ent sup­
p lém enta ire d ’anim ation de notre ville.

V  '

□ Les sorties des Anciens
Mardi 22 avril dernier, les Anciens de Saint-C loud ont 

été conviés à  une matinée classique au théâtre Mon- 
tansier à Versailles où l ’on donnait « Le Barb ier de Séville 
ou la précaution inutile  de Beaumarchais ».

C’est la 4 ' sortie  au théâtre depuis le début de l'année 
organisée par le Bureau d 'A ide Sociale de la v ille . Nos 
Anciens ont vu tour à tour le :

©  Dim anche 23 févrie r : « La F ille du tam bour m ajor » 
au théâtre M unicipal de Charenton.

©  Dim anche 2 mars : « Slask », ensemble national de 
Pologne au Théâtre des Champs-Elysées.

®  Vendredi 14 mars : « Le m édecin m algré lui » et les 
« Précieuses rid icu les » de M olière au Théâtre Montan- 
sier à  Versailles.

Dans l ’ensemble ces matinées ont été très appréciées 
de nos personnes âgées.

V _ --------------------------------------------------------------------------------------------------- J
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□ REMISE DES DIPLOMES DE LA MÉDAILLE D’HONNEUR DU TRAVAIL
Le samedi 19 avril, à 11 h 30, dans 

la grande salle de l ’Hôtel de Ville, 
M. Jean-P ierre  FOURCADE, Maire, 
C onse ille r général des Hauts-de-Seine, 
entouré des membres de la M un ic i­
pa lité  et du Conseil M unicipal, p rési­
dait la rem ise des d ip lôm es de la mé­

da ille  d 'honneur du travail aux habi­
tants de Saint-C loud qui avaient été 
décorés le 14 ju ille t 1974 et I» 1er jan ­
vier 1975. j f l

Très heureux de les accue illir, M. 
FOURCADE fé lic ita  tout p a rticu liè re ­

m ent les tro is  c lodoa ld iens qui avaient 
obtenu la grande m édaille  d ’or, dé­
cernée après 48 ans de services, puis, 
a idé des responsables de chaque 
quartier, il rem it leurs d ip lôm es aux 
personnes présentes avant de les in­
v iter à se retrouver autour d ’un buffet.

(P ho to  D o m in iq u e  B assine t)

r  " n

Les Soixante-dix ans du 
peintre Benn

« ... E n  octobre  1972, la  v i l le  de S a in t-C lo u d  fê ta i t  son c ito y e n  
d ’a d o p tio n  le  p e in tre  B e n n  lo rs  de l ’e xp o s itio n  en l ’ég lise  « S te lla  
M a tu t in a  » de ses œ uvres consacrées aux  Psaum es de D a v id .

L e  m e rc re d i 30 a v r i l ,  c ’est en la  g rande  sa lle  « M é d ic is  » 
d u  P a la is  d u  L u x e m b o u rg  que M . A la in  P o h er, P ré s id e n t du  
Sénat, a c c u e illa it  en présence de nom breuses pe rso n n a lité s  des 
A r ts  e t des L e ttre s  ce m êm e a u te u r des « Psaum es de D a v id  » 
p o u r  fê te r  son 70e a nn ive rsa ire .

A p rè s  u n  exposé c r it iq u e  aussi é lo g ie u x  que  co m pé ten t su r 
l ’œ uvre  de B e n n , de nom breuses p ro je c tio n s  en cou le u rs  fu re n t  
présentées et com m entées...

E n f in  le  R .P . R iq u e t, a m i de B e n n  depu is  le u r  c a p t iv ité  com ­
m u ne  d u ra n t la  d e rn iè re  g ue rre , re tra ça  avec u ne  fe rv e u r  ém ue 
la  genèse de ces p e in tu re s  sorties to u t d ro i t  de la  B ib le ... »

Lu dans « Les N o u ve lle s  de V e rs a ille s  »

V. J

MONSIEUR CHA
Commissaire Principal de Saint-Cloud

M. BOYER, qui ava it succédé à M. 
LAFFONT, en octobre  1973, à la tê te  
du C om m issaria t de Police de Saint- 
Cloud, v ie n t de nous q u itte r pour 
prendre un nouveau poste à Rosny- 
sous-Bois.

Nous sommes donc allés vo ir  M. 
CHAFFRINGEON, le nouveau com m is­
saire, pour fa ire  plus ample connais­
sance.

Nous tenons à rem erc ie r M. BOYER 
pour les services rendus à la v ille  
de Saint-Cloud e t à lui p résente r nos 
vœ ux pour son nouveau poste.

■ Monsieur le Commissaire, pou­
vez-vous nous retracer les grandes 
lignes de votre carrière avant votre 
arrivée à Saint-Cloud ?

J ’ai commencé ma ca rriè re  en 1949 
et, après avoir été reçu com m issaire

en 1960, j ’ai été nommé à la M arti­
nique puis à la Guadeloupe avant de 
retou rner en France à Cognac, en 
Charente, e t d ’ê tre  nommé D irecteur 
D épartem ental des Polices Urbaines 
de l ’Aveyron, à Rodez, puis du Loir- 
et-Cher, à Blois.

H Vous venez donc de Blois ?
Oui, e t je  ne me sens pas dépaysé 

à Saint-C loud : j ’y retrouve  le cachet 
des v ille s  de province rés iden tie lles  
où j ’ai sé journé e t mon prem ier con­
ta c t a été très  agréable.

E Quelle orientation pensez-vous 
donner à votre action ?

Notre m ission est de fa ire  respec­
te r la loi e t le règlem ent. Nous ne 
trans igerons pas mais nous essaye­
rons d ’hum aniser au maximum notre

V..

fonction , e t de v e ille r  à la p ro tection  
de tous.

Saint-Cloud do it fa ire  face à des 
problèm es aigus de c ircu la tion  e t de 
sta tionnem ent e t il n ’e x is te  pas de 
so lu tion m iracle. Pour ob ten ir des 
résu lta ts  satis fa isants , e t si les auto­
m ob ilis tes  acceptent de s ’im poser 
une certa ine d isc ip line , nous te n te ­
rons de fa ire  preuve d ’im agination et 
d ’e sp rit d ’adaptation.

Je voudra is aussi p ra tiquer une po­
litique  d ’ouvertu re. La Police est avant 
to u t un serv ice  pub lic et 99 % des 
usagers qui v iennent dans un com­
m issa ria t son t d ’honnêtes gens ; je  
m ’a ttachera i à fa ire  en sorte  qu ’ils  y 
so ien t accue illis  aussi bien que pos­
sib le  e t ceci, dans l ’in té rê t général.

J
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K R M ISA E
SAINT-CLOUD RÉNOVATION

Commission extra-municipale du 27 février 1975
Ce jour-là , é ta ien t réunis à la M airie  tous les habitants 

de Saint-C loud in téressés par la restaura tion  - rénovation du 
Centre V ille . Il s 'ag issa it de présenter à la population le plan 
d é fin it if  d 'am énagem ent du V ieux Saint-Cloud.

En e ffe t, le 28 fé v rie r 1974, le Conseil M unicipal avait 
retenu le p ro je t de l'am énageur UFI-UFIC, to u t en demandant 
un certa in  nombre de m od ifica tions, en p a rticu lie r une d im i­
nution du programm e de rénovation au p ro fit  du programme 
de restaura tion. C 'est ce p ro je t remanié qui é ta it présenté 
par M. CUNY, avec plans et m aquettes à l ’appui.

De très  nombreuses questions fu re n t posées, la discussion 
animée resta  tou jours  très  courto ise . Certa ins ont pu reg re tte r 
te l ou te l aspect du problèm e, mais il est bien certa in  que 
le program m e général ne peut être qu ’un com prom is entre 
des désirs  e t im péra tifs  con trad ic to ires , le M aire soulignant 
q u 'il vo u la it la réhab ilita tion  du quartie r, to u t en ménageant 
les in té rê ts  de la commune, donc des contribuables.

Le p ro je t d é fin it if  s 'il pu t être présenté au Conseil M uni­
cipal du 13 mars, ne fu t pas vo té  ce jour-là.

En e ffe t, pour te n ir  com pte des dern ières suggestions 
qui pouvaient ê tre  retenues à la su ite  de la réunion du 27 
fé v rie r 1974, certa ines pièces du dossier nécessita ien t des 
légères m od ifica tions qui, si e lles ne toucha ien t pas le fond 
du p ro je t, m érita ien t d ’ê tre  apportées pour é v ite r tou te  d ive r­
gence d 'in te rp ré ta tion .

Conseil Municipal du 24 avril 1975
C 'est dans sa séance du 24 avril que le p ro je t fu t dé fin i­

tivem en t adopté par le Conseil M unicipal, par 25 vo ix  et 
1 abstention, ce lle  de M. VOIZARD sur les 26 m em bres présents 
ou représentés.

Il reste, après étude par les services com pétents, à 
recevo ir l'avis favorab le  du Préfet des Hauts-de-Seine et I ap­
probation des M in is tres  de l ’Equipem ent e t de l ’in té rieur.

Sans doute, une autorisa tion  p ré lim ina ire  perm ettra  dès 
1975, le démarrage des travaux par la construction  d'un im meu­
ble de re logem ent. ,

Nous ne présenterons pas ici le p ro je t d é fin it if  ; la m atière 
en est trop  im portante.

Une brochure pa rticu liè re  vous sera adressée dans les 
semaines à ven ir.

l is t e  d e s  p e r m is
85, ru e  Ta h è re  - 103 , avenue d u  M a réch a l-F o ch

A llé e  de l ’E n tra în e m e n t - B o u le v a rd  de la  
R é p u b liq u e  - C h e m in  de la  F o u illeu se

126, avenue d u  M a réch a l-F o ch  

6, ru e  de B uzenva l 

12 b is , ru e  D a i l ly  

14, ru e  D a i l ly

153 b is , avenue d u  M a réch a l-F o ch  

72, ru e  H e n r i-R e g n a u lt 

18, ru e  Jacou le t

« L a  Fa isan d e rie  » - P a rc  de S a in t-C lo ud

67, ru e  de B uzenva l

R ue  D a i l ly

R ue  D a i l ly

3, ru e  de G arches

54, ru e  G ounod

2-4, ru e  Joséphine

96, ru e  Tahè re

4 1 , ru e  S é v in -V in c e n t

34, ru e  F e rd in a n d -C h a rt ie r

20, b o u le v a rd  de la  R é p u b liq u e

22, ru e  P igache

7, ru e  de Garches

8, ru e  B o ry -d ’A rn e x

M o d if ic a t io n  d ’u n  p a v il lo n  e x is ta n t

C o n s tru c tio n  de 533 logem ents +  u n  b â t im e n t R  +  5 à usage 
de b u re a u x  +  u n  cen tre  c o m m e rc ia l en rez-de-chaussée 
(Z .A .C . de la  « F o u ille u s e  »)

C o n s tru c tio n  d ’u n  p a v il lo n

C o n s tru c tio n  d ’u n  im m e u b le  de 12 logem ents

C o n s tru c tio n  d ’u n  im m e u b le  de 29 logem ents

C o n s tru c tio n  d ’u n  im m e u b le  de 24 logem ents

C o n s tru c tio n  d ’u n  p a v il lo n

A g ran d issem e n t d ’u n  p a v il lo n  e x is ta n t

A g ran d issem e n t d ’u n  p a v il lo n  e x is ta n t

C o n s tru c tio n  d ’une  p isc ine

C o n s tru c tio n  d ’u n  cab ine t de c o n s u lta tio n

C o n s tru c tio n  d ’une  c h a u ffe r ie  - N o u v e lle  Gare S .N .C .F .

C o n s tru c tio n  de la  N o u v e lle  Gare S .N .C .F .

C o n s tru c tio n  d ’u n  p a v il lo n

A m é nagem en t de la  façade d ’une  b o u tiq u e  e x is tan te

A m é nagem en t d ’u n  p a v il lo n  e x is ta n t e t c o n s tru c tio n
d ’u n  a u tre  p a v il lo n

C o n s tru c tio n  d ’u n  p a v il lo n

C o n s tru c tio n  d ’u n  p a v il lo n

A g ran d issem e n t d ’u n  p a v il lo n  e x is ta n t

A m é na g e m en t in té r ie u r  a in s i que de la  façade d ’une  b o u tiq u e  
ex is tan te

C o n s tru c tio n  d ’u n  p a v il lo n

R eprise  des fo n d a tio n s  et m o d ific a tio n s  in té r ie u re s  
d ’u n  p a v il lo n  e x is tan t 

A g ran d issem e n t d ’u n  p a v il lo n  e x is ta n t

18-10-74

6-11-74

18-11-74

18-12-74

19-12-74 

19-12-74

3- 1-75

7- 1-75 

7- 1-75

24- 1-75

3- 2-75

3- 2-75

3- 2-75

24- 2-75

(d é liv ré  à t i t r e  
p réca ire )

11- 3-75

24- 3-75 

24- 3-75 

27- 3-75

27- 3-75

28- 3-75 

11- 4-75

21- 4-75



le 15 septembre 1975

TRANSPORTS
--------------------------------------

B I E N T O T  
A 

VOTRE PORTE...

Vous voulez vous rendre chez un de 
vos amis, chez votre dentiste, à la 
Mairie, à un po in t que lconque  à l 'in té ­
rieur de Saint-Ctoud,

Téléphonez à...

Vous êtes dans un magasin, au m ar­
ché, chez votre co iffeur, à votre bu­
reau, vous voulez ren tre r chez vous,

Téléphonez à...

Vous voulez a lle r à Paris ou ailleurs, 
par le train, pa r une des lignes régu­
lières d ’autobus ; pou r vous fa ire  con­
du ire  à la gare ou à un arrêt d ’auto­
bus régulier,

Téléphonez à...

En bref, vous voulez a lle r inop iné­
m ent à un po in t quelconque de Saint- 
Cloud,

Téléphonez à...

Et, dans les m inutes qu i suivent, ou 
à l'heure  exacte si vous avez prévenu  
suffisam m ent à l ’avance, un m in ibus  
sera à votre porte  et vous conduira  à 
destination. Si ce m in ibus p rend  d 'au­
tres passagers qu i vont dans la même 
d irec tion  généra le que vous, votre  
temps de parcours ne sera pas a llon ­
gé de plus de quelques m inutes.

Vous allez  à te l po in t, te l jou r, à 
heure fixe.

Vous prenez le tra in tous les jours  à 
la même heure.

Vous arrivez en gare de Saint-C loud  
tous les jou rs  à te lle  heure et vous dé­
sirez être recondu it chez vous.

En bref, vous désirez prendre un 
abonnement,

Ecrivez à...

Si l ’accord  vous est donné, vous 
trouverez tous les jours à la même 
heure en un po in t donné, un m in ibus  
qui assurera le service que vous atten­
dez.

\ _____________________________

Vous êtes dans la rue, un Busphone  
passe, fa ites-lu i signe, i l  s ’arrêtera et 
vous conduira  à destination, s i vous 
allez dans la même d irec tion  généra le  
que lu i. Sinon, après avo ir p ris  con tact 
avec le  poste centra l, i l  vous déposera  
dans un po in t où vous trouverez un 
autre m in ibus qu i vous conduira  à des­
tination.

Un poste cen tra l répa rtiteur a reçu  
votre appel té léphonique, ou votre co r­
respondance, ou l'av is  d ’un des con­
ducteurs.

Il vous est im m édia tem ent répondu  
à que lle  heure le  service  sera assuré.

Ce poste dispose d ’un système de 
gestion des appels et de dé fin ition  des 
m ouvem ents qu i lu i perm et d ’ac tion ­
ner pa r rad io  une flo tte  de m in ibus de 
12 places, et désigner ce lu i qu i se 
trouve le  m ieux p lacé pour assurer vo­
tre transport.

Pas d ’itiné ra ire  fixe.
Du porte  à porte.
M ais soyez exact, le bus ne vous 

attendra qu ’un cou rt laps de temps ; 
ce n 'es t pas un tax i ; i l  transporte  
d 'autres passagers.

Ce système de bus à la demande, 
expérim enté pour la p rem ière  fo is en 
France, sera en service  à Saint-C loud  
le 15 septem bre 1975.

I l sera géré pa r la R.A.T.P.
Il fonctionnera  du lund i au vendredi 

de 7 heures à 20 h 30.

Le p rix  unique de transport sera de 
2 F, une réduction  de 30 %  sera con­
sentie  pou r les abonnements.

Tous les renseignem ents com plé­
m entaires, en p a rticu lie r :

H numéro de té léphone d 'appe l de 
bus,

® numéro de té léphone de dem an­
de de renseignem ent, d iffé ren t pour 
ne pas encom brer le  numéro d ’appel,

■  adresse où envoyer les demandes 
écrites,

■  secteur exact dans leque l fonc­
tionnera le  système,
seront portés  à votre connaissance le 
m om ent venu.

Des séances d ’in fo rm ation  aud io -v i­
suelle  seront organisées par la Trégie  
B u sp h o n e :

—  le  m ard i 17 ju in  à 21 h, C.E.T. 
Santos Dumont, 41, rue P a s te u r;

—  le  je u d i 19 ju in  à 21 h, Mairie, 
Salle des M ariages ;

—  le  m ard i 24 ju in  à 21 h, Ecole  
des Coteaux, 82, bou levard  Sénard.

Venez nom breux à Tune de ces trois  
séances.

Nous espérons que ce système déjà  
très répandu aux U.S.A. et au Canada, 
en expérim entation  en G rande-Breta­
gne et en Allem agne, vous donnera  
satisfaction.

Ne prenez p lus votre vo iture pe r­
sonnelle pou r de courts  déplacem ents.

Enlevez-vous les soucis de la c irc u ­
la tion  et du stationnem ent.

Faites bon accue il à ce nouveau 
mode de transport.

U tilisez-le  !
J. HALLE, 

Secrétaire  Général 
de la M airie  de St-C loud
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ENVIRONNEMENT
M . Jean -P ie rre  F O U R C A D E  s’est f a i t  l ’ in ­

te rp rè te  d ’u n  c e r ta in  n om b re  d ’h a b ita n ts  q u i 
s’é ta ie n t p la in ts  d u  b r u i t  p rovoqué  p a r le  
passage au-dessus de S a in t-C lo ud  d ’h é lic o p ­
tères e t d ’av ions  à ré ac tio n .

N ous re p rodu isons  ic i  l ’essentie l de la  
réponse de M . M a rc e l C A V A IL L E ,  S ecréta ire  
d ’E ta t aux  T ra n s p o rts  :

« Les h é licop tè res  fré q u e n ta n t l ’h é lip o r t 
d ’ Issy -le s -M o u lin e a u x  ne p e u ve n t e m p ru n te r  
que des ch em in e m en ts  spécifiés en  vue  d ’as­
s u re r la  sécurité  aussi b ie n  des p op u la tio n s  
que des a ppa re ils  ; l ’u n  de ces chem inem en ts  
s u it le  cours de la  Seine e n tre  l ’h é lip o r t  e t 
l ’h ip p o d ro m e  de L o n g ch a m p  e t ré po n d  à ces 
o b je c tifs . T o u te fo is , les appa re ils  a pp a rte n an t 
aux  M in is tè re s  de l ’ In té r ie u r  e t de la  Défense 
p e u v e n t dé roger a u x  règ les de c irc u la t io n  
aérienne  com pte  te n u  des m iss ions p a r t ic u ­
liè re s  ou  spéciales q u i le u r  sont confiées.

« E n  ce q u i concerne le  t r a f ic  des av ions 
c iv ils , à la  su ite  des m o d ific a tio n s  de tra je c ­
to ires  imposées p a r l ’o u v e rtu re  de l ’aéroport 
C harles de G a u lle , la  s itu a t io n  de la  v i l le  
de S a in t-C lo ud  se présente  de la  m a n iè re  
su iva n te  :

« Les aéronefs au d é p a rt des aéroports  de 
C harles de G a u lle  e t d u  B o u rg e t vers le  
S ud-E st de la  F rance  e t lo rsq u e  les c o n d itio n s  
m é téo ro log iques im po se n t des décollages face 
à l ’O uest, d o iv e n t s u iv re  une  tra je c to ire  pas­
sant au-dessus de la  p a rt ie  O uest de l ’é tang 
de S a in t-C u cu fa  so it e n tre  les com m unes de 
L a  C e lle -S a in t-C lo u d  e t de G arches. Les appa­
re ils  à cet e n d ro it sont à u ne  a lt itu d e  d ’au 
m o in s  1 500 m ètres e t ne  re p ré se n te n t que 
10 %  d u  t r a f ic  to ta l de ces d eu x  aéroports.

« Les aéronefs à l ’a rr ivé e  su r l ’aé ropo rt 
d ’O r ly  p ro v e n a n t d u  N o rd  de la  F rance  e t 
lo rsque  les co n d itio n s  m é téo ro log iques im p o ­
sent des atte rrissages face  à l ’E s t, so it une  
cen ta ine  de jo u rs  p a r an, d o iv e n t s u iv re  une  
tra je c to ire  passant au-dessus de la  v i l le  de 
Garches. Les a ppa re ils  à cet e n d ro it sont à 
une  a lt itu d e  de 1 500 m ètres  en c o n f ig u ­
ra tio n  de descente avec une  puissance des 
m o te u rs  ré d u ite .

« C ependan t les in s ta lla tio n s  ra d io é le c tr i-  
ques u tilisé e s  p o u r  la  n a v ig a tio n  aérienne  
a d m e tte n t dans la  m a té r ia lis a t io n  des tra je c ­
to ires , aussi b ie n  en p la n  q u ’en  a lt itu d e ,

des m arges d ’e rre u r  q u i p e u v e n t c o n d u ire  
les aéronefs à s’éca rte r des tra je c to ire s  idéa­
les, m a lg ré  le  so in  appo rté  au p ilo ta g e  ; ce 
q u i e x p liq u e  q u ’une  p a r t ie  de la  v i l le  de 
S a in t-C lo u d , très  p eu  é lo ignée de ces tra je c ­
to ires th é o riq u es  puisse ê tre  p a rfo is  su rvo ­
lée m a is  la  gêne ré s u lta n te  est n o rm a le m e n t 
peu  im p o rta n te  ; ce sont là , en  e ffe t, des 
co n d itio n s  de s u rv o l q u i se re tro u v e n t en  de 
n o m b re u x  e n d ro its  de la  ré g io n  p a ris ien n e  
où  l ’u rb a n is a tio n  est p a r to u t très  développée.

« N éa n m o in s  souc ieux d ’a pp o rte r que lques 
a llègem ents a u x  nuisances supportées p a r les 
p o p u la tio n s , j ’a i dem andé a u x  services c h a r­
gés de la  c irc u la t io n  aérienne  d ’é tu d ie r  des 
am énagem ents de tra je c to ire s  dans l ’Ouest 
de P a ris , va lab les p o u r  l ’ensem ble des h a b i­
ta n ts  des diverses com m unes concernées et 
ne r is q u a n t pas de se tra d u ire  p a r u n  s im p le  
tra n s fe r t de nu isances d ’une  p o p u la tio n  su r 
une  au tre .

I l  est p robab le  que les m o d ific a tio n s  e n v i­
sagées se ron t béné fiques p o u r la  R é g io n  de 
S a in t-C lo ud ... »

LA MODERNISATION

D e n om b re u x  C lodoa ld iens se p la ig n e n t du  
b r u i t  que fo n t  les tra in s  q u i desservent la  
gare de S a in t-C lo u d , e t les usagers tro u v e n t 
souven t peu  agréable d ’a v o ir  à accéder à la  
gare p a r la  passerelle. C ette  s itu a t io n  est 
p ro v iso ire , chacun  sa it que la  lig n e  S a in t- 
Lazare  - V e rsa ille s  R iv e  D ro ite  e t S a in t-La - 
zare - S a in t-N om -la -B re tèche  est en cours de

V .

m o d e rn is a tio n  et que la  gare de S a in t-C lo ud  
sera co m p lè te m e n t re fa ite . P o u r co nn a ître  
exactem en t le  p rog ra m m e  des tra v a u x  et 
l ’a m é lio ra tio n  d u  serv ice  d o n t les h a b ita n ts  
de S a in t-C lo u d  b é n é fic ie ro n t p ro ch a in e m e n t, 

nous avons dem andé à la  S .N .C .F . de fa ire  

le  p o in t su r les tra v a u x .

Parmi tous les chantiers en cours, les 
C lodoald iens sont certa inem ent très  in­
téressés par les bou leversem ents dans 
la gare de Saint-C loud, parce que^ des 
gênes e t des nuisances ta n t dans l ’envi­
ronnem ent que dans le b ru it ex is ten t 
pour les rive ra ins e t pour les voyageurs. 
Que se passe-t-il exactem ent ?

Un panneau illu s tré  de part e t d ’autre 
de la gare (rue D a illy  e t rue Armen- 
gaud) schém atise les fu tu res  ins ta lla ­
tions résum ées ci-après :

@ Un nouveau bâ tim en t voyageurs 
comm ence à s o rt ir  de te rre  le long de 
la co lline , après réa lisation  et fondations 
spéciales par su ite  de la présence de 
carriè res.

Un nouveau passage souterra in  public 
rem placera la passere lle  actuelle  (rue 
Coutureau) pour re lie r la rue D ailly  à 
la rue Arm engaud. Il sera achevé dans 
le courant de l ’été, mais ne sera mis 
en serv ice  qu ’au 1"r fé v rie r 1976, date 
à laquelle le parvis du bâ tim ent voya­
geurs sera livré  au public.

®  La passere lle  actuelle  sera dém olie 
à pa rtir de ce tte  date.

®  Une nouvelle passere lle , dont les 
travaux de construction  com m enceront

fin  mai 1975, re lie ra  le hall du bâtim ent 
voyageurs aux deux quais avec escaliers 
e t escalators.

®  Un passage souterra in  s itué  côté 
Paris re lian t les 2 quais est en voie 
d ’achèvement.

@ Un m ur de soutènem ent de 215 mè­
tres  de longueur en aval du Pont des 
3 P ierrots, achevé en mars perm et d ’aug­
m enter la largeur de la p la te form e, pour 
rem anier l ’ensemble des voies e t des 
aiguillages, nécessaires pour l ’augmenta­
tion  des vitesses et de la capacité de 
réception des tra ins. Ces travaux de voie 
sont en cours de fin itio n .

©  Au cours du 2" sem estre 1975, de 
nouveaux abris seront insta llés sur les 
quais, ceux-ci é tant re fa its  en tiè rem ent 
pour être au gabarit des nouvelles vo i­
tures. Les poteaux caténaires seront 
égalem ent im plantés dans ce tte  période.

©  Après le 1er fé v rie r 1976, outre la 
dém olition  de la passere lle  actuelle , les 
p e tits  bâtim ents « B ille ts  », « Hachette », 
« F leuriste », d ispara îtront après leur dé­
ménagement sur le parvis, e t les deux 
voies centra les seront prolongées pour 
se raccorder avec les deux vo ies p rinc i­

pales en tê te  du Tunnel de M ontre tou t.
Un peu à l ’écart de la gare, le Tunnel 

de M on tre tou t est en p le ine transfo rm a­
tion  —  (septem bre 74 à septem bre 75) —  
pour être au gabarit caténaire. —  (con­
fo rta tion  des m açonneries, ancrages et 
abaissem ent des p iéd ro its , abaissement 
et assa in issem ent des vo ies).

Le 1er septem bre 1976, jo u r de la m ise 
sous tension de la caténaire, la 1’“ rame 
fera son entrée en gare de Saint-Cloud. 
Jusqu’à ce tte  date, d ’im portants travaux 
de s igna lisa tion, de té lépancartage, de 
sonorisation, de chronom étrie , de té lé ­
phonie, de fo rce  lum ière  seront réalisés.

Les voyageurs seront a lors assurés de 
re jo indre  Paris dans un m in im um  de 
tem ps en disposant d ’un m atérie l rem ar­
quable e t d ’ insta lla tions m étam orphosées, 
conform es aux exigences et aux besoins 
de notre époque. En p a rticu lie r, les Clo­
doaldiens u tilise ro n t une des gares les 
plus modernes de la banlieue.

A t it re  ind ica tif, les m ises en service 
de l ’é le c trifica tio n  pour les travaux de St- 
Cloud à Versa illes e t de Saint-Cloud à 
Saint-Nom sont prévues respectivem ent 
les 1*' septem bre 1977 et 1"r mai 1978.
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PERSO NNES D U  3me AGE, SAVEZ-VO US QUE...
r

V .

AIDE MENSUELLE
Les personnes du tro is ièm e âge peuvent recevo ir du Bureau d ’Aide  

Sociale, chaque mois, une aide qu i varie en fonction  de leurs ressources  
m ais qu i leu r perm et d 'a tte indre , par personne, un revenu de 700 F pa r mois.

AIDE POUR L’ACHAT DE COMBUSTIBLES
Deux fo is dans l ’h iver, les personnes de ressources m odestes reço ivent 

une somme d 'argen t correspondant à l'a ch a t de 300 kg de boulets.

AIDE MENAGERE A DOMICILE
Elle est assurée pa r l'A ssoc ia tion  Intercom m unale d ’A ide et Soins  à 

D om ic ile  de l'O uest des Hauts-de-Seine et perm et aux personnes en d if f i­
cu ltés de recevo ir la visite quotid ienne d ’une personne qu i s ’occupe de leur 
in té rieu r et les aide, leu r perm ettan t a ins i de rester chez elles ou d ’y reven ir 
rap idem ent en post-hosp ita lisa tion .

Renseignem ents :

H à la M aison de l'A m itié , 6, p lace  S illy  à Sain t-C loud - Tél. 602 47.12. 
Permanence tous les lund is de 14 h 30 à 16 h 30.

■ au secré ta ria t de l ’A ssocia tion  : 2, rue de Versailles  à ViIle-d 'Avray - Tél.

926 45.24. Permanences tou les iours sauf le  sam edi de 9 h à 13 h et 
de 14 h à 18 h.

■ Pour Sa in t-C loud  : Mme TE MPLIER - Tél. 771 07.96.

AIDE MEDICALE
Toutes les personnes qui n’cnt pas les moyens de fa ire face à leurs  

dépenses m édica les et pharma:eui /es peuvent se rendre au Bureau d ’Aide  
Socia le  et dem ander T établis: errsti d ’un dossier qui, dans certa ins cas, 
peut leu r perm ettre  d ’ob ten ir a gratuité complète.

COLIS DE NOËL
Chaque année, 300 colis son distribués aux anciens par le  Bureau  

d 'A ide Socia le  para llè lem ent à Ta:, ociation « Colis et Réveillons de N oël » 
qui d is tribue  égalem ent des colis- tention, organise tro is réve illons et en 
porte  à dom ic ile  aux personnes qui ne peuvent se déplacer.

LE FOYER-RESTAURANT
I l fonctionne tous les jours saur le samedi et le dim anche, sa lle  Gounod, 

14, rue des Ecoles. Il est ouvert à outes les personnes â g é e s ; le  p rix  du 
repas est déterm iné en fonction  |es ressources de chacun, 2,50 F, 3,50 F
ou 5 F.

r

V .

LE REPAS DE L’AMITIE
Une fo is p a r an, la M un ic ipa lité  inv ite  les personnes âgées à se réun ir 

au cours d ’un dé jeuner su iv i d ’un après-m id i récréa tif. L 'an dernier, 750 pe r­
sonnes y é ta ient conviées.

LES VACANCES
Si vous désirez changer d 'a ir  e t de cadre, sachez que chaque année 

vous avez la poss ib ilité  de passer tro is  semaines de détente en Normandie, 
au Houlme, près de Rouen, dans un parc de 16 hectares. Au cours du 
séjour, de nombreuses prom enades sont organisées.

Renseignez-vous au Bureau d 'A ide  Sociale.

PROMENADES, SORTIES CULTURELLES
Tout au long de Tannée, le Bureau d ’A ide  Socia le organise pour les 

personnes âgées des prom enades, des excursions, des m atinées théâtrales. 
Si ces activ ités vous intéressent, venez prendre tous tes renseignem ents  
com plém entaires  à la M airie  qu i pourra égalem ent vous donner des déta ils  
sur l ’Université du 3e âge, récem m ent créée  à la Faculté de Paris-X Nanterre.

DETENTE
Outre les sorties, et s i vous voulez fa ire  du sport, sachez que la  p isc ine  

vous est réservée tous les m ard is à 11 h 30. Renseignem ents à la M airie, 
à la M aison de l ’A m itié  et auprès des responsables des C lubs de l'A ge  d'Or.

D 'autre part, une chora le fonctionne grâce  à vous à l'éco le  de musique, 
7, rue Sevin-V incent, le m ard i ce 14 h 30 à 15 h 30.

Si vous redoutez la solitude, n’oubliez pas non p lus que le lun d i et le 
jeud i, des réunions autour d ’un goûter sont organisées pa r le  Bureau d ’A ide
Sociale, au Centre Social, rue de l'Yser. Un ramassage pa r car est prévu.

LES CLUBS DE L’AGE D’OR
De nom breuses activ ités vous sont proposées :

■ sa lle  Gounod, 14, rue des Ecoles, le m ercred i et le d im anche à 15 h : 
Foyer d ’A ccue il. 

h  12, rue Ferd inand-C hartie r :
9  les lundi, m ercred i et samedi, de 14 h à 17 h, b ib lio thèque, prê ts de 

livres,
®  le m ard i à 14 h 30, bridge,
9  le vendred i à 14 h 30, accueil et activ ités cu ltu re lles : film s, d iapo ­

sitives, etc.

Une fo is p a r m ois a lieu  ur. dimanche récréa tif de 15 h à 18 h.

Renseignem ents au Bureau d'Aide Sociale, dans les clubs et par voie  
d ’affiches.

r
LE PROBLEME DU LOGEMENT

S i vous avez des d ifficu ltés , l ’a lloca tion  logem ent résoudra peut-être  
un de vos soucis. Vous pouvez en bénéfic ie r s i vous êtes âgés de p lus de 
65 ans ou d ’au m oins 60 ans mais reconnus inaptes au travail, anciens  
déportés ou internés. Vous devez avo ir la qua lité  de locata ire , sous-locata ire  
ou accédant à la  p roprié té , votre appartem ent do it répondre à certa ines  
norm es de peuplem ent et de salubrité .

La responsable de la Caisse d 'A lloca tions Fam ilia les qu i tien t une pe r­
manence à la M airie, tous les lund is de 9 h à 12 h et de 14 h à 16 h 30,. 
et le  service du Logem ent de la M airie  vous donneront tous les renseigne­
ments utiles pour é tab lir votre dossier.

LE FOYER-LOGEMENT
En cours de construction  à l'ang le  du bou levard de la République et 

de la rue Henri-Regnault, i l  sera term iné en octobre  1975 et com prendra  
75 logements. Afin de perm ettre  à la Com mission d 'A ttribu tion  des Loge­
ments de désigner les cand idats qu i y en tre ront en p rio rité , les critères  
suivants ont été retenus :

■ durée de sé jou r à Saint-Cloud,
a  cond itions de sa lub rité  et de confort des habitations,
■ cond itions de ressources.

Les inscrip tions sont prises  àjjla Mairie, au Bureau d 'A ide  Sociale.
Il est possib le  que certaines personnes âgées hésitent à se fa ire  inscrire

de cra in te  de ne pouvo ir payer le^loyer ; nous pensons donc q u 'il est u tile  
de p réc ise r : ;
H que les personnes titu la ires du Fonds N ational de S o lida rité  bénéfic ieron t

de la gra tu ité  com plète,

■ que les personnes seules ayant moins de 2 000 F de ressources men­
suelles ou les couples ayant moins de 3 000 F, pou rron t ob ten ir l ’a lloca tion  
logem ent et éventuellem ent une aide com plém entaire du Bureau d 'A ide  
Sociale,

B au-dessus de 2 000 F pour les personnes seules et de 3 000 F pour les
couples le ta rif p le in  sera demandé.

AU NIVEAU DÉPARTEMENTAL 
OU NATIONAL

Au niveau départemental ou national, certa ines fac ilités  vous sont égale­
m ent accordées pour favoriser vos déplacem ents ou vos lo isirs.

TRANSPORTS
h en avion : A ir France accorde des réductions de 25 %  sur le  réseau in té ­

rieur et des abattem ents sur certa ines lignes desservant l'A lgérie , le
M aroc et la Nouvelle-Calédonie. Une seule cond ition  : être âgé de plus 
de 60 ans pour les femmes et de p lus de 65 ans pour les hommes. Ren­
seignements : 720 70.50. A ir In ter accorde également 25 °/o de réduction  
sur tous ses vols (excepté les vols rouges) aux femmes de p lus de 60 ans 
et aux hommes de p lus de 65 ans ;

■ en tra in  : sur les grandes lignes, la S.N.C.F. dé livre  la carte  verm eil à
toutes les personnes de p lus de 65 ans qu i en font la demande. Cette
carte donne d ro it à 30 %  de réduction pour les voyages en prem ière et 
en deuxième classe en dehors des périodes de grands départs en 
vacances.

H D'autre part, sur les lignes de banlieue, vous pouvez ob ten ir le dem i-ta rif 
grâce  à la carte turquoise, s i vous êtes âgé de 65 ans et p lus et non> 
assu je tti à l ’im pôt généra l sur les revenus. Renseignez-vous à la Mairie.

K R.A.T.P. La carte émeraude, délivrée dans les mêmes cond itions que la 
carte turquoise, vous donnera le dem i-ta rif sur les réseaux de la RAT P. 
Ces deux cartes vous seront rem ises ensemble ou séparém ent au Bureau  
d ’A ide Sociale de la M airie. (Munissez-vous de 2 photos d 'iden tité  et d ’un 
ce rtifica t de non-im position.)

EXONERATION DE LA TAXE RADIO-TELEVISION
Pour y avoir d ro it, i l  faut vivre seul ou avec son con jo in t, avo ir p lus de 

65 ans ou p lus de 60 ans en cas d 'incapac ité  perm anente de trava il et avoir 
des ressources qu i n ’excèdent pas le  m inimum  vie illesse (6 800 F annuels, les 
aides com plém entaires du Bureau d ’A ide Sociale n ’é tant pas comprises).

Pour tous renseignem ents, s ’adresser au Centre de Recouvrem ent des 
Redevances, B.P. 427, 75051 Paris, Cédex 01.

CINEMAS
Deux sociétés de d is tribu tion  de film s ont créé des cartes pour les 

personnes âgées :

H la société Parafrance (ciném as Paramount et P ub lic is) accorde, grâce à 
la « Carte de l ’Age d 'O r » une réduction de 50 %  environ, dans toutes 
ses salles, aux personnes de 60 ans et plus, tous les jours sauf les samedi, 
dim anche et fêtes, entre 14 h et 18 h. Cette carte est délivrée gra tu item ent 
sur présentation d 'une p ièce d 'iden tité . Elle est valable  à Paris comme  
en province et Ton trouve au dos la lis te  des cinémas où cette  réduction  
est accordée.

a Gaumont, Pathé, U.G.C. dé livre la «C arte  Verm e il»  qu i perm et aux per­
sonnes de p lus de 60 ans d 'ob ten ir une réduction qu i varie su ivant les 
salies et les film s et qu i est valable tous les jours, sauf les samedi, 
dim anche et fêtes, jusqu ’à 18 h. Pour l'é tab lissem ent de la carte, se m unir 
d ’une photo.

J
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VIE CULTURELLE
r

□ GROS SUCCÈS DE L’ORCHESTRE JEAN-FRANÇOIS PAILLARD
Ce fu t un très  beau succès : l'ég lise  

S te lla  M atu tina  se révé la it ju s te  assez 
grande le 14 mars de rn ie r pour conte­
n ir la fou le  des aud iteurs au prem ier 
rang desquels on rem arquait la pré­
sence de M. e t M me GISCARD D'ES- 
TAING, parents de M. le Président de 
la République.

Le très  beau program m e ne c ra i­
gna it pas d 'o ffr ir  des œ uvres très  
connues. La sé rén ité  profonde, à pei­
ne te in tée  de tr is te s s e  m aîtrisée, du 
VI" Concerto  G rosso de Haendel sug­
géra it la louange, élevée le plus haut 
possib le par le m agnifique crescendo 
de l'A lle g ro  fugué du fina le . L’union

parfa ite  du f lû t is te  M. LARRIEU et 
de l ’orchestre  dans une même in ten­
tion  m usicale, tra n s fig u ra it la 2" Suite 
de J.-S. Bach : l'œ uvre dansait, légè­
re, sp ir itue lle , fa m iliè re  sans ê tre  vu l­
gaire, noble sans être pompeuse dans 
le M enuet, guidée par la flû te , au 
phrasé tou jours  m agnifique, de M. 
LARRIEU, jus te  soutenue par les cor­
des.

Regrettons que la même comm u­
nion du so lis te  avec l ’o rchestre  n 'a it 
pas caractérisée jusqu ’au bout le 2e 
Concerto pour Cor de M ozart : pour­
tan t que l'o rchestre  é ta it gai, élégant, 
sp ir itue l avec ses deux p rem iers v io ­

lons in c is ifs  e t m alic ieux ! mais la 
réponse du Cor dans le Presto res ta it 
un peu pataude, un peu sco la ire. Dom­
mage ! Les prouesses exigées des so­
lis tes, dans le 4e Concerto  Brande- 
bourgeois de J.-S. Bach, a tte ignen t 
des som m ets : Bach y  révèle v ra i­
m ent tou tes  les ressources o ffe rte s  
par le v io lon  solo e t nous avons pu 
m erve illeusem en t p ro fite r  de celles 
de G. JARRY : ve lou té  du tim bre , 
chaleur, dem i-te in tes, acrobaties sur­
to u t dans le Presto fina l enlevé avec 
a llégresse : un bien beau ta le n t s'y 
a ffirm a it.

F. JOLLY

DEUXIÈM E RENCONTRE CHORALE ECOLE DE MUSIQUE
7, rue Sevin-V incent

Malgré un so le il éc la tant qu i in c ita it 
p lu tô t à la prom enade, l ’Eglise Stella Ma­
tutina é ta it trop  pe tite  le d im anche 27 
avril pour con ten ir les quelque 600 pe r­
sonnes parm i lesque ls M. BASSINET, M. 
et Mme BRUNAU, Mme OLIVIER, venues 
entendre toutes les chora les de Saint- 
Cloud et ce lle  de Boulogne, fra te rne lle ­
m ent réunies pou r fa ire  pa rtager à d ’au­
tres leu r jo ie  de chanter.

Program me varié pa r le réperto ire  com ­
me par l ’exécution : a lte rnance du grand  
chœ ur des 200 pa rtic ipan ts  avec les p res­
ta tions ind iv idue lles  de diverses chorales.

La chora le  « A Cœur Jo ie  » de l'E co le  
de Musique, d irigée  pa r Jean M ichetet, 
a tenu à m arquer le 30° anniversaire du 
retour des déportés en donnant « Le 
chant des m arais » su iv i de p ièces a llan t 
du XVe s ièc le  ita lien  à un poème de Su­
pervie ille .

La Chorale d 'enfants, sous la d irec tion  
de Françoise Briançon, a été pa rticu liè re ­
m ent appréciée ■—  à juste  titre  d ’a illeu rs  
—  notam m ent dans un très jo li canon  
parfa item ent au point. C 'é ta it aussi Fran­
çoise Briançon qu i m enait avec énergie  
la toute jeune chora le  de l ’Age d 'O r, dont 
Saint-C loud est très fier. Deux gu ita ristes  
de l ’Ecole de M usique é ta ient gentim ent 
venus accom pagner les chœurs.

C hristophe Kuhlewein et sa chora le  de 
l ’Ecole allem ande nous ont fa it voyager 
dans le fo lk lo re  français, suisse et a lle ­
m and avec une grande m aîtrise m élo­
dique et rythm ique.

Pour les « parties communes » les d if­
férents chefs de chœ urs se sont succé­
dés au pup itre  à la grande satis faction  
des choristes.

Jean M ichete t a ouvert le feu avec « En 
Natus est Emmanuel » de Praetorius, bien 
en a cco rd  avec sa sensib ilité  m usicale.

Puis François Polgar, organ iste  de 
l'ég lise  de Saint-C loud-Centre et anim a­
teur de la Chorale de Saint-C loud, s 'est 
dépensé sans com pter pour fa ire exp ri­
m er toute la richesse nuancée du « Po- 
pule Meus » de V ittoria.

M arie-C la ire Ja lad is qu i avait amené 
avec elle  sa chora le  du lycée où elle  en­
seigne la musique, a fa it in te rp ré ter en­
su ite  avec une grande finesse un char­
m ant anonym e espagnol du XVIe siècle.

Le concert, présenté pa r Jean-M arc De- 
han, Président de l'A ssocia tion  des Con­
certs de Saint-C loud, s ’est achevé en 
beauté avec le  M agn ifica t de Buxtehude, 
œuvre  à la fo is émouvante et séduisante  
pour 5 vo ix m ixtes et orchestre. Outre les 
200 pa rtic ipan ts , Jacques M ercier, p ro ­
fesseur à l ’Ecole Nationale de Musique  
de Boulogne, d ir ig ea it donc son m eilleu r 
orchestre  d 'é lèves : 20 jeunes m usiciens  
dont la qua lité  a été reconnue par tous. 
Les applaudissem ents ont demandé un 
« bis » du g lo ria  final.

Une tro is ièm e rencontre chora le est dé­
jà  annoncée pour mars 1976.

DON AU MUSEE

M. Robert BONNAULT, dom ic ilié  à Pa­
ris a o ffe rt deux beaux exem plaires de 
gravures anciennes, nous lui en expri­
mons tous nos rem erciem ents.

Tél. 771 08.74

D iscip lines enseignées : alto, chant,
chora les (enfants, adultes), clarinette , co r­
net à piston, flû te  à bec, flû te  traversière, 
gu ita re  classique, cours d ’harmonie, haut­
bois, percussion, saxophone, trom bone, 
tuba, trom pette, v io lon, v io lonce lle , so l­
fège trad itionne l, so lfège par méthodes 
actives.

Nous rappelons que les classes de pia­
no débutants sont réservées aux élèves 
dont les fam illes bénéfic ient du quo tien t 
fam ilia l. Les adm issions, aux niveaux pré­
paratoire, é lém entaire, moyen et supé­
rieur, ont lieu sur concours (ju in et o c to ­
bre).
Inscrip tions et ré inscrip tions

Elles devront parven ir au Secrétaria t 
de l ’école, avant le 15 ju in , pour les an­
ciens élèves, et entre le 15 et le 27 sep­
tembre, pour les nouveaux.

Les fo rm u la ires d ’ inscrip tion  et tous 
renseignem ents concernant les activ ités 
de l ’école, sont d ispon ib les à la M airie 
et au Secré taria t de l ’école.

Le Secré taria t est ouvert chaque jou r 
(sauf samedi) de 15 h à 19 h et le samedi 
matin de 9 h 30 à 11 h 30.

Les Amis de Saint-Cloud
Si vous aimez Saint-Cloud,
Si vous voulez en connaître l'histoire, 
Si vous voulez posséder une documen­

tation fournie par une revue luxueuse, 
adhérez aux AMIS DE SAINT-CLOUD 

membre actif 25 F 
(cotisation et abonnement) 

par virement au C.C.P. Paris 9649-60
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Ensemble 
Instrumental 
“  lie de Franee”

Les personnes venues le 13 mai à 
l'Eglise S te lla  M atu tina  entendre « l'En­
semble Instrum enta l A Cœ ur Joie Ile de

France » n ’ont pas été déçues. Le voca­
ble le plus généra lem ent entendu é ta it 
« m agnifique », la com position  du pro­
gramme é ta it d ’un in té rê t évident. L'éche­
lonnem ent dans l ’âge des pièces pré­
sentées par l'an im a trice  N icole CLEMENT, 
leur varié té  ; les m u ltip les  instrum ents 
dé fin is  et m ontrés d ’a illeu rs, à la de­
mande d 'auditeurs au début de la 2' 
partie  du concert, ont été parfa item ent 
m ises en va leur par des exécutants to u t 
à fa it  experts à jouer de p lusieurs ins­
trum ents chacun.

Nous ne saurions oub lie r de d ire que 
notre cher orgue a une fo is  de pîus

m agnifiquem ent re ten ti ; la t itu la ire  Mme 
RYAN a d ro it à nos chaleureuses fé lic i­
ta tions et à nos v ifs  rem erciem ents.

Nous souhaitons de to u t cœ ur que les 
jeunes et m oins jeunes venus à ce con­
ce rt fassent la plus large propagande 
afin que se développe au maximum , su i­
vant les d irec tives des anim ateurs du 
m ouvem ent « A Cœ ur Joie », ce goût de 
la be lle  musique, exécutée avec fe rveur 
et en to ta le  union.

Le Président de l ’A.G.O.S.T.E.M.

JACQUES ISAMBERT

r
JAZZ AVEC CLAUDE BOLLING

Salle comble, le m ercredi 14 mai, 
à l ’Ecole A llem ande, pour ce tte  fê te  
annuelle du jazz organisée par l ’A s­
socia tion des Concerts de Saint-Cloud 
et la M aison des Jeunes et de la 
C ulture.

Salle chaleureuse qui avait peine à 
re ten ir son enthousiasm e pour ne pas 
s 'é lancer derriè re  Claude BOLLING et 
ses m usiciens à la poursu ite  des 
rythm es syncopés les plus variés, en 
frappant des mains ou en scandant 
avec les pieds.

Salle heureuse de se re trouver en­
tre  habitants de Saint-Cloud, de M. 
FOURCADE à Claude BOLLING, en 
passant par les principaux animateurs 
de tou tes  les associations cu ltu re lles .

Claude BOLLING présen ta it d'abord 
les rythm es trad itionne ls  du jazz —

ragtim es, blues, boogie-woogie —  avec 
sa m aîtrise technique bien connue 
qui en fa it, aux d ires des principaux 
critiques, l ’un des grands p ianistes 
mondiaux actuels du jazz classique.

Suiva it ensu ite  un hommage émou­
vant à Fats W alle r avec l'in te rp ré ta ­
tion  très  réussie de « Honeysuckle 
Rose », puis un arrangem ent du non 
moins fam eux « Saint Louis Blues » 
de Earl Graves.

Claude BOLLING la issa it a lors son 
ba tteur M arcel Sabiani s 'exprim er 
dans un solo d'une v ir tu o s ité  peu 
commune qui a perm is de découvrir 
la pa le tte  sonore, très  vaste, de son 
instrum ent.

Après l ’e n tr ’acte, au ba tteur e t au 
bassiste, se jo ig n a it André V illege r 
qui in te rp ré ta , au saxo ténor, au

(P hoto  Y. T rauge r)

saxo a lto  ou à la c la rine tte , d 'autres 
classiques du jazz avec des accents 
très  émouvants e t une sûre té  tech ­
nique peu commune.

Saint-C loud a donc vécu un fes tiva l 
du jazz ex traord inaire , en attendant 
l'année prochaine...

J

ASSOCIATION DES AMIS DU GRAND ORGUE DE ST-CLOUD
En 1970, un certa in  nombre d ’amis 

de la M usique décident de fa ire  re­
v ivre  le Grand Orgue de l'Eglise Pa­
ro issia le , ins trum en t o ffe rt par Gou- 
nod, joué par Saint-Saëns, Busser, 
Litaize, Jean M acie t et... m uet depuis 
1956.

L’Associa tion  des Am is du Grand 
Orgue, Associa tion  régie par la Loi 
de 1901, es t alors créée pour en 
assurer « la restauration, la rénova­
tion , e t l ’e n tre tien  », ainsi que « l'o r­
ganisation de m an ifesta tions cu ltu re l­
les e t a rtis tiques  en rapport avec l ’O r­
gue de Saint-Cloud. »

Grâce à la générosité  du Conseil 
M unicipa l, du Conseil Général, de la 
Paroisse de Saint-Cloud, d ’Associations 
locales, notam m ent du Rotary-Club et 
du Lyon's Club, au succès croissant 
des C oncerts de la Chorale de Saint- 
Cloud, mais aussi à la con tribu tion  de 
centaines de Clodoaldiens, nous avons 
a tte in t notre  prem ier ob jec tif : le
Grand Orgue, partie llem en t restauré 
par le fac teur d'Orgues Adrien M aciet,

fu t l'a ttrac tion  du concert du 14 dé­
cembre 1974.

A  ce tte  date, le P os itif neuf à 14 
jeux est en place, la T raction est 
pra tiquem ent neuve, certa ins jeux 
son t d ’ores e t déjà réharmonisés, 
mais les travaux indispensables à sa 
to ta le  restaura tion, et à sa rénova­
tion  res ten t im portants. Le démontage 
com ple t de l'in s trum en t, la ré fection  
de l ’insta lla tion  é lec trique  et la re­
construction  de la sou ffle rie  appor­
tè re n t souvent de douloureuses et 
coûteuses surprises.

Notre e ffo rt do it se poursuivre, et 
il est possib le dans une perspective  
financière  favorable, de te rm in e r en 
moins de deux années ; le p ro je t de 
restaura tion  p révo it une com position  
de 54 jeux, fa isan t du Grand Orgue 
de Saint-C loud un ins trum en t com plet, 
comparable à ceux de Notre-Dame de 
V ersa illes, ou de Saint-Germain-en- 
Laye.

Nous voulons c ro ire  que tous ceux 
qui, comme nous, res ten t soucieux

de conserver à la C ité son patrim oine 
a rtis tique , h is to rique  e t cu ltu re l répon­
d ron t à notre appel e t s ’associeront 
à notre e ffo rt par leur souscrip tion  
à notre A ssocia tion, selon les moda­
lités  ci-dessous.

COTISATION ANNUELLE :

—  Membres fondateurs  à pa rtir de 
500 F.

—  Membres b ienfaiteurs  à pa rtir  de 
100 F.

—  Membres actifs  à partir de 50 F.
—  Membres adhérents  à pa rtir de 

10 F.
Les mem bres fondateurs e t les 

m embres b ien fa iteurs bénéfic ie ron t 
de l'accès g ra tu it à tous les concerts 
du Grand Orgue.

A dresser la co tisa tion  au C.C.P. n° 
5344.83

ou chèque bancaire à l ’o rdre  des 
« Am is du Grand Orgue de Saint- 
C loud », 30, rue Sevin-V incent, 92210 
Saint-Cloud.
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VIE DE5 H55HEIHTIDN5
“ MUNICIPALITÉS ET SOUVENIR’ ’

MOUVEMENT NATIONAL 
COMITES PARISIENS

□ Assemblée générale de la 
Société d’Enf raide de la Légion 
d’Honneur de Saint-Cloud

C 'est dans la fo rê t de Saint-Germ ain, 
tou te  frém issante  des prém ices du 
printem ps, que le 12 avril de rn ie r les 
Sociétés d 'Entraide de la Légion d ’Hon- 
neur de Boulogne e t de Saint-Cloud 
réun issa ient trad itio n n e lle m e n t leurs 
assemblées générales ; ce fu t ce tte  
année au château du Val : p la is ir d é li­
cat pour beaucoup de partic ipan ts  que 
de découvrir ce dé lic ieux château peu 
connu.

Il fu t  voulu par Henri IV, fréquen té  
par tou te  l'in te llig e n ts ia  du s ièc le  de 
Louis XV ; en devenant M aison de 
re tra ite  e t de repos de la Légion d'Hon- 
neur il perpé tua it sa vocation  de haut- 
lieu de pensée.

Dans un te l cadre, l'accue il de Mme 
et du Commandant C outu rie r, D irec­
te u r de la M aison, fu t  royal e t i ’am- 
biance si am icale que ce tte  journée 
deviendra pour tous un des beaux 
souvenirs de 1975.

C ontinuant la tenue de Boulogne 
présidée par le Colonel d'Ersu, le 
Colonel Félix Brunau, P résident de la 
Société de Saint-C loud, salua to u t 
d'abord M. Bassinet, p rem ier maire- 
ad jo in t, rep résen tan t M. Jean-Pierre 
Fourcade, M aire de Saint-C loud, Con­
se ille r général, M in is tre  de l'Econom ie 
et des Finances, e t tou tes  les per­
sonnalités présentes, si nombreuses 
qu ’il é ta it v ra im en t im possib le  de les 
c ite r.

Le Colonel Brunau pou rsu iv it a lors 
dans une de ces a llocu tions fin e s  et

V  _______

Le 21 mars 1975, les m em bres de 
l ’Am icale des Anciens de la Première 
Arm ée Française (Section Saint-C loud - 
Garches) se sont réunis sous la p rés i­
dence du Docteur VALENTIN qui a ouvert 
la séance.

Après que le com pte rendu de la par­
tic ip a tio n  de l'A ssoc ia tion  aux cérém onies 
du Souvenir eut é té donné, d iverses ques­
tions ont été examinées, don t le bilan 
financ ie r pour l'exerc ice  1974.

La Section a par a illeu rs, renouvelé et 
com plé té  son Bureau, comme su it :

sp ir itu e lle s  dont il a le secre t : « une 
« socié té  d 'entra ide te lle  que la nôtre,
« souligna-t-il, se do it essentie llem ent 
« d 'ê tre  fra te rne lle , proche de tous 
« ceux qui on t un souci quel qu 'il 
« so it : so litude , santé, ressources,
« agressions m u ltip les  de la v ie  mo- 
« derne auxquelles hélas, personne ne 
« peut ê tre  sûr d 'échapper ».

Puis il présenta la dém ission de 
to u t le Conseil d 'A dm in is tra tion  dont 
le m andat exp ira it. Furent a lors élus 
ou réélus pour tro is  ans, dans ce tte  
séance (e t une séance u lté rieu re  pour 
la cons titu tion  du Bureau) :

—  Président : l'Inspecteu r général 
Félix BRUNAU.

—  V ice-Présidents : le Colonel GUE- 
N!N, M. Jean LORRAIN.

—  Secré ta ire  général : M. André 
FABRY.

—  Secré ta ire  générale ad jo in te  : 
D octeur M arce lle  THOMAS, Pharma­
cien.

—  Trésorier : M. André AUGER.
—  M em bres : M lle  M arce lle  ANDRE,

M. Félix BOUCLY ; M. Georges BOU- 
VERET ; M. Jean CADIOU ; M. V ic to r 
DELACROIX; M. Roger du GARDIER ; 
Colonel MARSEiLLiER ; Général STE- 
PHAN ; D octeur M ichel VALENTIN.

A vant de se séparer, l'assem blée a 
tenu à rendre hommage aux camara­
des absents, en p a rticu lie r à notre 
ami René MAILLET, il appartient à 
ce tte  poignée d ’hommes dont l ’idéal 
élève le monde.

_______________________ J

—  Président : Docteur M ichel VALEN- 
TIN.

—  Vice-Présidente : Mme Huguette Pl- 
GNEUR.

—  Secréta ire  : Roger DARFEUILLE.

—  T réso rier : M arcel GRANDIDIER.

—  Porte-Drapeau : Charles TOUCHET.
—  Porte-Drapeau A d jo in t : Charles 

WINTER.
—  C om m issaire aux Comptes : Roger 

BOUCHEND'HOMME.

A l'occasion de la X ' Journée N atio­
nale de « l ’Exode e t du Souvenir », une 
cérém onie a été organisée par l ’Associa ­
tion  « M un ic ipa lités  e t Souvenir », repré ­
sentée par son Président National le 
Commandant DOUBOUY, son Secré ta ire  
Général National, M. Robert MARTINET, 
e t le C om ité  du M ém oria l National des 
Rapatriés, présidé par M. C hris tian  M A­
RECHAL, auprès du M ém oria l s itué  dans 
le c im e tiè re  de Saint-C loud, dimanche 
23 mars, à 11 heures, en présence des 
A u to rités  c iv ile s , m ilita ire s  e t re lig ieuses, 
à la m ém oire de tous les m orts c iv ils  
e t m ilita ire s  restés en te rre  d 'O utre-M er.

De hautes personnalités avaient bien 
voulu honorer ce tte  cérém onie de leur 
présence e t en tourer le Commandant 
DOUBOUY, Président de « M un ic ipa lités  
e t Souvenir », notam m ent :

M. FOURCADE, M aire, C onse ille r Gé­
néral, M in is tre  de l'Econom ie e t des Fi­
nances,

M. GALES, Sous-Préfet de Boulogne- 
B illancourt, représen tan t M. le Préfet 
des Hauts-de-Seine,

M. Jacques BAUMEL, Député, Ancien 
M in is tre , M aire de Rueil-Malm aison,

M. MAILLOT, représentan t le Président 
Edgar FAURE, Président de l ’Assem blée 
Nationale,

Les Généraux CHALLE, JOUHAUD et 
WAYMEL,

Le Colonel FAGOT représen tan t le 
Gouverneur M ilita ire  de Paris,

L’Ad judant BRUSS, comm andant la 
Brigade de Gendarm erie de Saint-Cloud, 
représen tan t le capita ine LETHIER,

M. PLAVIS, M aire -ad jo in t de Suresnes,
M. MONIOT, C onse ille r M unic ipa l re­

présentant le Sénateur-M aire de V er­
sailles,
ainsi que de nom breux Présidentes et 
Présidents des A ssocia tions Nationales 
et des délégations locales de Boulogne- 
B illancourt, Versa illes, Rueil, Suresnes, 
Le Vésine t e t Saint-C loud, d 'Anciens Com­
battan ts e t V ic tim es de la Guerre avec 
leurs drapeaux et des Rapatriés, en par­
t ic u lie r  un groupe im portan t de Harkis.

Une nombreuse partic ipa tion  de rapa­
tr ié s  e t d ’habitants de Saint-C loud e t de 
la Région a assisté, dans le recue ille ­
m ent, au Salut aux Couleurs, au dépôt 
de gerbes e t à la M inute  de Silence qui 
ont marqué ce tte  m anifesta tion , em prein­
te d ’une émouvante s im p lic ité .

RHIN ET DANUBE (Section de Saint-Cloud-Garches)
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Tournoi de Bridge
Le Club des Am ateurs de Bridge avait 

organisé le dimanche 9 mars un grand 
tourno i de bridge par paire qui connut 
un v i f  succès, le bénéfice devant a lle r 
au Bureau d ’A ide Sociale de la V ille . 

Ce tourno i fu t rem porté  par :
M M . MAJUS e t JORON de Paris ; 
les seconds : M. et Mme CHOUQUET 

de Saint-C loud se v ire n t a ttribue r le 
week-end à Bad Godesberg (v ille  jum elée 
de Saint-C loud) o ffe rt par le service de 
jum elage de la M un ic ipa lité .

Le Club des Am ateurs de Bridge fu t 
heureux d 'accue illir  pour ce tourno i des 
habitués de l'Equipe de France : M. JAIS, 
champion du Monde, Mme de VR1ES, 
championne d'Europe e t plus de 30 
joueurs de prem ier service  mais beau­
coup d'am ateurs se c lassèren t fo r t  hono­
rablem ent.

Après un b u ffe t campagnard bien garni 
les p rix  nom breux e t de va leur fu ren t 
rem is dans une atmosphère de gaîté et 
de joyeuse sym path ie à tous les gagnants.

(Photo Lom prez)

Le bénéfice de ce tourno i a perm is 
au Club des Am ateurs de Bridge dont 
le siège est 33, quai Carnot à Saint-Cloud 
de rem ettre  au bureau d 'A ide Sociale 
un don de 2 500 F qui perm ettra  d 'orga­
n iser une so rtie  supp lém enta ire pour nos 
Anciens. Nous voyons sur la photo, Mme 
MOREAU, Présidente du Club, entourée 
de Mmes GUERONIK e t du GARDIER, 
V ice-Présidentes, rem ettre  le chèque au 
Dr ARNAUD.

Le Comité de F.N.A.C.A. 
de Saint-Cloud

Par un bel après-m idi enso le illé , le 
dimanche 20 avril, la F.N.A.C.A. réunis­
sa it pour la prem ière fo is  les membres 
de la fédéra tion  accompagnés de leurs 
épouses e t de leurs enfants, au Foyer 
des S portifs , 33, quai Carnot.

Un b u ffe t campagnard avait été orga­
nisé et fu t su iv i d'une pro jection de 
d iapositives sur fond musical, très  ap­
préciée de tous.

Dans l ’assistance fo rt nombreuse, on 
pouvait rem arquer la présence de M. 
BASSINET, prem ier M aire-Adjo int, repré­
sentant la M un ic ipa lité  de Saint-Cloud, 
de M. BRUNAU, Président du Com ité 
d 'Entente des Anciens Com battants et 
de notre ami JACQUARD, de la F.N.A.C.A. 
de Garches.

f ----------------------------------------------------------------- >
CROIX ROUGE FRANÇAISE

EQUIPES SECOURISTES
Pendant l'année 1974, et su rtou t 

depuis septem bre, les Equipes Secou­
ris tes  de Saint-Cloud ont une ac tiv ité  
très  positive  grâce à leur réorganisa­
tion.

La générosité  des adhérents de 
Saint-C loud de la C.R.F. a perm is 
l ’achat des m atérie ls  nécessaires : un 
fourgon ambulance, un im portan t ma­
té rie l de secours, un m atérie l radio- 
é lectrique  de lia ison avec le centre 
de secours départem ental de la Cro ix 
Rouge.

Les partic ipa tions des Secouristes 
ont été très  d ivers ifiées.

Missions d’Aide Sociale : 382 heures 
de présence.

Postes de secours à Saint-Cloud : 
954 heures de présence - 11 blessés 
transportés.

Postes de secours départementaux : 
399 heures de présence (expositions 
et salon du CNIT, ra llye  in ferna l, par­
tic ipa tions  au plan ORSEC, etc.).

Poste de secours urbain : 408 heu­
res de présence - 19 blessés trans­
portés.

Postes de secours autoroutiers : 
4 919 heures de présence - 323 b les­
sés transportés.

En plus de ces m issions, les Se­
couris tes apportent leur concours à 
la v ie  propre du Com ité de Saint- 
Cloud, enseignem ent secouriste , pro­
pagande, réunions d iverses, etc.

Les pro je ts  des secouris tes sont de 
prendre une part encore plus grande 
dans l ’aide socia le  par l ’em ploi du 
véh icu le  actuel, pour des transports  
sociaux et l'a cqu is ition  d'un nouveau 
fourgon ambulance plus conform e aux

\   _______________________

normes demandées par les règlem ents 
adm in is tra tifs .

Permanence des Secouristes : le
mercredi 21 h - 2“ étage - 6, place 
S illy  - M aison de l'A m itié .

LE COMITE DE SAINT-CLOUD 
poursu it ses activ ités , conform ém ent 
aux fin s  de la C ro ix Rouge Française, 
m ouvem ent hum anita ire  de so lida rité  
par des actions de secours vo lon ta ires 
et désintéressées : anim ation du Club 
de l ’Age d'Or, organisation d 'ac tiv ités  
physiques du 3' Age, partic ipa tion  aux 
goûters o ffe rt par la V ille  de Saint- 
Cloud, organisation d ’un Cours de Se­
courism e, prévis ion pour octobre de 
causeries de puéricu ltu re  pour les 
jeunes mères, partic ipa tion  des équi­
pes secouristes aux d iverses m anifes­
ta tions, gérance par Convention avec 
la M un ic ipa lité , de la Crèche à dom i­
c ile  de Sa in t-C loud : 12 500 journées 
de garde d ’enfants en 1974.

Le Com ité rem ercie les C lodoaldiens 
qui ont répondu généreusem ent à ses 
appels et compte sur l'a ide de cha­
cun pour pouvoir poursuivre ses acti­
v ités.

N.B. : adressez vo tre  partic ipa tion
au nom du

COMITE CROIX ROUGE FRANÇAISE
175, boulevard de la République 

92210 Saint-Cloud
—  par v irem ent ou chèque postal au 
C.C.P. Paris 1665-76 ;
—  ou par chèque bancaire.

Une carte d ’adhérent vous sera 
adressée comme signe de vo tre  aide.

Permanence lundi après-m idi de 15 h 
à 17 h, té l. 771 88.63.

C ette  in itia tive  fu t très  réussie et 
tou tes  les personnes présentes se don­
nèrent rendez-vous pour l'année pro­
chaine.

LES 105 ANS DE MADAME PARBEAU

M. Jean-Pierre FOURCADE, maire, 
conseiller général des Hauts-de-Seine, 
Mme FOURCADE et le docteur AR­
NAUD, maire-adjoint, sont allés faire 
une visite le 31 mai dernier, à Mme 
PARBEAU, bavarder avec elle et lui 
offrir une gerbe de fleurs à l'occasion 
de ses 105 ans.

Née à BULLION en Seine-et-Oise le 
11 avril 1870, Mme PARBEAU, y a tenu 
un commerce de tabac-épicerie avant 
de venir habiter Saint-Cloud chez sa 
fille Mme JOLY où elle réside depuis 
45 ans.

3 fois arrière-arrière-grand-mère, 
Mme PARBEAU est la doyenne de 
notre commune.

Le calendrier 1975 de la FEDERATION 
NATIONALE DES DEPORTES INTERNES 
RESISTANTS ET PATRIOTES portant le 
n° 093075 gagne un téléviseur couleur.

Visite des malades dans les 
établissements hospitaliers 
des Hauts-de-Seine

La section de Saint-Cloud de l ’asso­
c ia tion pour la v is ite  des malades dans 
les é tablissem ents hosp ita lie rs  des Hauts- 
de-Seine (lo i de 1901) a été créée il y 
a une dizaine d ’années pour l ’hôpita l, le 
Centre René Huguenin, la c lin ique  du 
Val d ’Or e t le Centre de Rééducation 
Fonctionnelle  de la rue D ailly . Une b ib lio ­
thèque de 3 000 vo lum es a été organisée 
à l ’hôpital grâce à une in itia tive  privée 
et à de nom breux dons, e lle  bénéficie
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m aintenant d'une subvention annuelle de 
l'hôp ita l.

Les pensionnaires de la M aison de 
R etra ite  Lelégard ne sont pas oubliés 
par les 15 v is iteuses  e t v is ite u rs  de 
l ’associa tion, ils  apprécient to u t pa rticu ­
liè rem en t d ’ê tre  reçus chez l'une d ’entre 
nous pour des goûters au cours desquels 
M me M arco re lles  conte une h is to ire  et 
des chanteurs am ateurs de l'Ecole Nor­
male comm e de l'éco le  Saint Pie X, vo ire  
des p ro fessionne ls du p e tit  conservato ire  
de la chanson v iennent les d is tra ire .

G arder le con tact avec ceux qui sou f­
fre n t de m aladie ou qui son t iso lés, les 
écouter, les récon fo rte r, te lle s  sont les 
tâches de notre  pe tite  équipe.

La responsable : L iliane WYART

Union (Ses Vieux de France
L'Assem blée générale de la section  

s 'es t tenue le samedi 4 avril dans les 
locaux de la Cantine m unicipa le  m is à 
sa d ispos ition  par la m un ic ipa lité .

Après les rapports financ ie rs  e t mo­
raux adoptés à l'unan im ité  des présents 
[132], nos anciens appréciè rent le goûter 
qui leur fû t servi, puis ils  a ss is tè ren t à 
un spectacle varié  com prenant chanteurs, 
illu s ionn is te  e t conteurs.

Nos anciens se séparèrent heureux de 
leur après-m idi non sans prendre rendez- 
vous pour la prochaine réunion.

Union des V ieux de France, 20, rue du 
18-juin, Saint-Cloud.

Association Départementale 
des veuves civiles

L'association des veuves c iv ile s  a été 
créée en 1949 dans le but de fa ire  pren­
dre conscience à l ’op in ion e t aux Pou­
vo irs  Publics des d iff ic u lté s  rencontrées 
par les fem m es qui perdent leur m ari.

Grâce aux e ffo rts  con tinus de l'asso­
cia tion , d 'im portan ts  résu lta ts  on t été 
acquis :

A lloca tion  orphelin .
Sécurité  socia le m aintenue un an après 

le décès du mari.
Réversion de la re tra ite  à 55 ans.
Depuis le 26 fé v rie r, d ro it au cumul 

des re tra ites  sous certa ines cond itions, 
etc.

Pour nous aider à ob ten ir davantage, 
il nous fa u t le soutien  de tou tes  les 
veuves. Vous nous l'apporterez en adhé­
rant à l ’association.

A ssocia tion  départem enta le des Hauts- 
de-Seine, 15, rue Berteaux-Dumas, Neuilly- 
sur-Seine, 624 71.46.

Responsables à Saint-Cloud :
Mme Guillou, 5, rue Pasteur, 825 02.42.
M me Lecouteulx, 7, rue des Gate-Ceps, 

602 30.11.

r
Les Clubs de l'Age d 'O r ont eu une 

a c tiv ité  débordante ces dern ie rs m ois. 
3e ann iversa ire  des m atinées récréa ti­
ves fê té  à l'Ecole A llem ande le 1" 
mars, so rties  à Ram bouillet, au ja rd in  
d ’acc lim ata tion , dans un parc anima­
lie r de la Somme avec le Bureau d ’A i- 
de Sociale, v is ite  du Musée d 'H is to ire  
Locale e t du Musée du Domaine Na­
tiona l, dans le Parc, du M in is tè re  des 
Finances avec la partic ipa tion  de l'A c ­
cue il, m atinées théâtra les o ffe rte s  par 
la M un ic ipa lité , partic ipa tion  aux con­
fé rences organisées à l'U n ive rs ité  de

V____________________________

Maison de l ’Amitié
Désignation des m em bres du bureau 

pour l ’année 1975 :
Président : M. J. BOIVIN.
V ice-Président : M. L. GAYMARD. 
V ice-Président : M. J. JOULIA. 
Secré ta ire  : Mme M.D. CUNY. 
S ecréta ire-adjo in t : M. A. WITTENBERG. 
Trésorier : M. J. POITEVIN.

U. N. A. F. A. M.
Union des Fam illes de Malades M entaux 
e t de leurs Associa tions 
(reconnue d 'u til ité  publique)

L’U.N.A.F.A.M. rassem ble les fam illes , 
les parents, les amis des malades men­
taux e t anciens malades. Créée le 4 août 
1963, e lle  a été reconnue d 'u til ité  pub li­
que le 15 mai 1968.

Elle s ’es t donné pour but d 'a ider mo­
ra lem ent les fam illes  a tte in tes  par la 
m aladie d'un ê tre  cher.

Dans la période que nous traversons 
actue llem ent, nous pourrions fa ire  m ieux, 
si nous é tions plus nombreux.

Vous, qui n 'êtes pas ind iffé ren ts  aux 
problèm es que pose la santé mentale, 
adhérez à l'U .N.À.F.A.M.

Pour tous renseignem ents : U.N.A.F.A.M., 
Section des Hauts-de-Seine, 8, rue de 
M ontyon, 75009 Paris - Tél. 523 19.59.

Cercle Féminin 
d’Amitié Européenne

Avec le p rin tem ps, reprise  des dépla­
cem ent des d iffé re n ts  cercles : tandis 
que celui de Frascati se renda it à Cour- 
tra i, quinze C lodoaldiennes é ta ient reçues 
à Maidenhead. L 'accueil p le in de chaleur, 
les marques d ’am itié  sans cesse prod i­
guées au cours du séjour, l'a tm osphère 
de détente , le so le il, la m erve illeuse 
campagne anglaise to u t en fle u r, f ire n t 
de ce voyage une p le ine réussite , com ­
me si nos am ies avaient voulu donner 
la preuve de leur vo lon té  profonde d ’être 
européennes.

M ais l'A n g le te rre  ne priva pas pour 
autant le C.F.A.E. de ses ac tiv ités  habi­
tue lles  :

Paris X N anterre, chorale, inv ita tion  
de l'Ecole Normale Supérieure à ven ir 
écouter un réc ita l de gu itare , sans 
com pter les perm anences sa lle  Gou- 
nod, 14, rue des Ecoles e t 12, rue 
Ferdinand-Chartier.

Pendant la belle saison e t pendant 
les vacances, rendez-vous est donné 
dans le Parc de Saint-C loud, au lieu- 
d it « l ’O rangerie », à l ’angle de l'a llée  
de la G lacière e t des tro is  passages 
à niveau, au pied de la passere lle  : 
bancs, chaises, tab les, jeux variés.

—  M. Jos DANCET, C onse ille r au Com­
m erce Extérieur, parla des d iffé re n ts  or­
ganismes qui v e ille n t au com m erce exté ­
rieur de la France. Celle-ci occupa la 
tro is ièm e  place en 1974 (après les U.S.A. 
et l'A llem agne Fédérale) m algré de nom­
breuses fa ib lesses, encore com pliquées 
du fa it  de la crise  p é tro liè re  e t de l'in s ­
ta b ilité  m onéta ire  in te rna tiona le .

—  M. Jean-Claude MASCLET, Rédac­
te u r en Chef des N ouvelles U n ive rs ita i­
res, tra ita  de « l ’Europe de l ’Education », 
exp lic ite m e n t prévue dès le T ra ité  de 
Rome avec l'a rtic le  57 s tip u la n t la re­
connaissance m utue lle  des d ip lôm es. Il 
montra l'énorm e com plex ité  des p rob lè­
mes qui se posent lorsque l'on envisage 
la préparation des jeunes Européens pour 
un avenir commun to u t en respectan t la 
d ive rs ité  des fo rm ations trad itio n n e lle s  
qui ne pourra s ’a tténuer que par libre 
consentem ent.

Au nom du C lub de Lecture, Mme 
ZOURABICHVILI présenta le trè s  beau 
roman de BUZZATI : « Le D ésert des Tar- 
ta res ». Enfin, M mes PERRIER e t HUA, 
du groupe « A c tu a lité s  Européennes », sa­
c r if ia n t à l ’Année In te rna tiona le  de la 
Femme, donnèrent un aperçu de la con­
d ition  fém in ine  dans les d iffé re n ts  pays 
de l ’Europe.

U. F. C. S.
Une journée mémorable

Que s 'es t-il donc passé le vendredi 25 
avril à la b ib lio thèque m unicipa le  ?

L’U.F.C.S. de Saint-C loud ava it orga­
nisé une journée d ’in fo rm ations, à l'oc­
casion du 50e anniversaire de sa création 
par Andrée B utilla rd .

M ais quel es t ce s ig le  ? e t que recou­
vre-t-il ?

C ’e s t l'Union Fém inine C ivique e t So­
cia le, un m ouvem ent jeune avec 50 ans 
d ’expérience dont le p lu ra lism e fa it  l ’o ri­
g ina lité  e t la richesse e t qui com pte 
12 000 adhérentes réparties en 200 sec­
tions dans tou te  la France. Chaque fem ­
me y a sa place ; e lle  y trouve  une 
fo rm a tion  par sessions rég iona lisées pour 
que tou tes  pu issen t les su ivre, a llan t de 
la com m unication à l'urbanism e.

A Saint-C loud, les o rgan isatrices 
avaient a ffiché  des résu lta ts  d 'enquêtes, 
l'une, menée par l ’équipe « fem m e-fa­
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m ille  » auprès des fem m es clodoaldien- 
nes sur le thèm e : « le v isage de la 
fem m e d ’au jourd ’hui », l'au tre  fa ite  par 
l ’équipe » économ ie-consom m ation » au­
près des consom m ateurs, concernant les 
nouvelles im p lanta tions com m ercia les de 
Saint-Cloud.

Puis, au cours de la journée, il y eut 
tro is  conférences-débat :

Le m atin, Mme BORNEC-BAZILLE, ani­
m atrice  de l'E.D.F., nous in it ia it à la lec­
tu re  des fac tu res de ce tte  en treprise , 
aux problèm es de la conservation e t de 
la congélation , puis nous exp liqua it les 
avantages e t les inconvénients des fours 
à pyro lyse e t à catalyse.

(P ho to  Jacqu es  G autie r)

L’après-m idi, Mme HAREL, psychologue 
à l'éco le  des parents, nous pa rla it de 
la m a jo rité  à 18 ans, loi du 5 ju ille t  
1974, très  im portante  pu isqu ’e lle  con­
cerne 2,5 m illions  de jeunes e t m odifie  
une centaine d ’a rtic les  du Code C ivil.

Puis, M. BERTON, jou rna lis te  à l ’A.P.I.J. 
(A ssocia tion  Presse In form ation Jeunes­
se) nous a le rta it sur les problèm es de 
la presse é c rite  qui vo it, au f i l  des jours, 
s ’appauvrir l'éventa il des quotid iens.

Une tab le  de presse p roposa it les do­
cum ents de trava il du m ouvem ent, les 
résu lta ts  de l'enquête « fa m ille  » e t m et­
ta it  à la d isposition  de tou tes des numé­
ros de la revue « 50 m illions de consom­
m ateurs » e t des p laquettes sur l ’écono­
mie française.

Toutes les personnes qui ont assisté 
à l ’une ou l ’autre de ces conférences- 
débat ont été très  in téressées par notre 
m ouvem ent.

Dès la rentrée d ’octobre, une tro is ièm e 
équipe « presse-culture » viendra s 'a joute r 
aux deux équipes ex is tan t déjà.

Pour tous renseignem ents, s ’adresser 
à la M aison de l ’A m itié , 6, place S illy . 
Tél. 602 25.69.

Carrefour aux 
Carrières à Saint-Cloud

Samedi 26 avril 1975 a eu lieu au 
Lycée F lorent S chm itt de Saint-Cloud, à 
l'in it ia tiv e  de l'A ssoc ia tion  Autonom e des 
Parents d ’Elèves des Etablissem ents Se­
condaires de Saint-C loud, la trad itionne lle  
rencontre  du C arre four aux Carrières.

26 représentants d ’écoles et de car-

□ DINER-DÉBAT AVEC M. JEAN-PIERRE S0ISS0N
M. Jean-Pierre SOISSON, Secrétaire 

d'E tat aux U n ivers ités, é ta it l'in v ité  d 'hon­
neur de Saint-C loud. Sous la présidence 
de M. Jean-Pierre FOURCADE, M aire, 
C onse ille r Général, qui consacre beau­
coup de tem ps à ses concitoyens et 
adm in istrés, l'A ssocia tion  Autonom e des 
Parents d'Elèves des Etablissem ents Se­
condaires de Saint-Cloud réun issa it dans 
la salle moderne et accueillante du C.E.T. 
Santos Dumont plus de 300 adhérents et 
amis, parents d ’élèves mais aussi ensei­
gnants, é tudiants e t lycéens.

Après avoir rappelé qu ’avec 765 000 
étudiants, l'enseignem ent supérieur fran ­
çais é ta it plus peuplé que les enseigne­
ments supérieurs anglais e t allemand 
réunis, e t m entionné le ch iffre  de son 
budget —  8,5 m illia rds  de francs —  M. 
SOISSON décrit, en quatre points, sa 
v is ion  de l ’avenir de l'enseignem ent su­
périeur :

—  rapports con tractue ls  entre  l ’Etat e t 
les U n iversités ;

—  e ffo rt p a rticu lie r fa it  pour l ’o rien ta ­
tion  et la m otiva tion  des élèves de te r ­
m inale accédant à l'enseignem ent supé­
rieur, sans aucun numerus clausus, et 
ouverture  dém ocratique de ce t enseigne­
ment au monde de l ’économ ie et du tra ­
vail ;

—  s im p lifica tion  du schéma des fo rm a­
tions un ivers ita ires, com plétées par des 
form ations pré-pro fessionne lles ouvrant 
sur des débouchés concre ts, e t doublées 
sur ce que le M in is tre  appelle un ensei­
gnement par alternance entre  l'un ive rs ité  
et l'en trep rise  ;

—  enfin , hum anisation e t dém ocratisa­
tion  de l'a ide  de l'E ta t aux é tudiants, en 
développant l'accès à l'a ide d irec te  réser­
vée aux seuls é tudiants qui en ont rée l­
lem ent besoin, e t en m ettan t un term e 
aux « ghettos un ive rs ita ires  » que sont 
certa ines c ités constru ites  au cours des 
tren te  dern ières années.

Au cours du débat qui su iv it ce t ex­
posé, M. SOISSON, répondant aux ques­
tions des partic ipan ts, ins is ta  sur son 
souci de m u ltip lie r les contacts e t les 
passere lles entre l'enseignem ent supé­
rieur et les entreprises, entre  les régions 
et les I.U.T., enfin entre  les I.U.T. e t les 
écoles d 'ingénieurs. L'accès de l'un ive r­
s ité  aux non-bacheliers, le principe des 
équivalences, le développem ent des Cel- 
sa, l'enseignem ent par alternance sont 
autant de m esures qui v isen t tou tes à 
ouvrir l'enseignem ent supérieur sur le 
pays, ses trava illeu rs  et leurs besoins.

La réunion deva it se pro longer fo r t  
ta rd  dans la so irée, m ontrant ainsi le 
très  v if  in té rê t que les amis de l ’A sso­
cia tion  Autonom e des Parents d'Elèves 
de Saint-C loud trouva ien t à ce dialogue 
entre M M . Jean-Pierre FOURCADE et 
Jean-Pierre SOISSON.

Auparavant, le M aire de Saint-Cloud 
et le Secrétaire d 'E tat aux U n iversités 
avaient reçu une délégation des élèves 
de l'Ecole Normale Supérieure de Saint- 
Cloud avec lesquels ils  évoquèrent le 
problèm e —  d 'ac tua lité  —  de tra n s fe rt 
de l'école.

rières très  variées ont su donner avec 
compétence tous les renseignem ents qui 
leur ont é té demandés. Ils ont sa tis fa it 
à la cu rios ité  des plus jeunes devant le 
large éventail des pro fessions proposées 
e t donné tou tes  les p récis ions aux plus 
âgés dont l ’o rien ta tion  sem b la it déjà plus 
ou m oins décidée. Ils ont été unanimes 
à reconnaître l'in té rê t e t le sérieux avec 
lesquels ces jeunes gens se sont adres­
sés à eux.

Les carriè res m édicales e t para-médi­
cales, représentées par le Centre Hospi­
ta lie r e t U n ive rs ita ire  de Garches et 
l ’Ecole d 'in firm ie rs  e t d ’in firm iè res , ont, 
comme tou jours , a ttiré  beaucoup de v is i­
teurs. M ais ceux-ci ont pu découvrir des 
Ecoles dont ils  ignora ient l ’existence et 
qui o ffre n t cependant de nombreux dé­
bouchés, te lle  l ’Ecole Supérieure des In­
dustries du Vêtem ent.

Parmi les personnalités qui ont mani­
fes té  le plus v if  in té rê t à ce tte  réunion, 
nous avons été heureux d ’accue illir M. 
LOUGOVOY, M aire-adjo in t de Saint-Cloud, 
chargé des a ffa ires  sco la ires, qui avait 
emmené sa f il le . Nous ont fa it  égale­
m ent l'am itié  de ven ir M. BAUMEL, an­
cien M in is tre  e t Député-M aire de Rueil, 
M. le Proviseur e t Mme le Censeur du

Lycée F lorent Schm itt, M. le Principal 
e t Mme la Sous-D irectrice du C.E.S. 
Verhaeren, e t même quelques p ro fes­
seurs. Mme GRIVEL, D irec trice  du C.I.O. 
de Puteaux, nous a présenté Mme PEPIN, 
qui va lui succéder à Saint-Cloud, en 
raison de la m od ifica tion  du secteur sco­
la ire du second cycle.

Remercions chaleureusem ent tous ceux 
qui ont accepté de passer leur samedi 
avec nos enfants, e t to u t pa rticu liè re ­
m ent M. DEMAZET, qui, pour assurer le 
succès de ce tte  réunion, a bien voulu 
lui consacrer tous ses samedis depuis 
longtem ps.

ASSOCIATION SPORTIVE AUTOMOBILE 
DES HAUTS-DE-SEINE

Une équipe dynamique constitue  l'A s ­
socia tion  Sportive  Autom ob ile  des Hauts- 
de-Seine qui, ayant son siège à Saint- 
Cloud, 2, avenue du Général-Leclerc, t ie n t 
ses réunions dans son local du 155, rue 
de Paris à Boulogne, tous les m ardis, de 
18 h à 20 h. Elle réun it plus de deux 
cents licenciés qui opèren t tan t en Fran­
ce qu ’à l ’Etranger.
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CLUB CULTUREL 
INTERNATIONAL

5, ru e  d e  G a rc h e s  

T é l. 602 64.33

COURS DE LANGUES
Anglais • Allemand - Français pour 

étrangers. Inscriptions à partir du 15 
juin.

MINI-CLUB
Anglais ou français pour étrangers, 

il est destiné aux enfants de 6 à 10 
ans, le mercredi après-midi.

JARDIN D’ENFANTS
Le jardin d’enfants a été complet 

toute l'année.
Les inscriptions sont reçues dès à 

présent mais les effectifs sont très 
limités.

MAISON DES JEUNES ET DE LA CULTURE 
rue Hébert - 602 34.12

(D essin  J .A . R odriguez)

NOUVELLES ASSOCIATIONS 
□  20 février 1975 : Déclaration à la

sous-pré fecture  de Boulogne-B illancourt.
ASSOCIATION AM ICALE DES ANCIENS 

MUSICIENS DES TROUPES DE MARINE.
O b je t : resse rre r les liens d ’am itié  en­

tre  anciens m em bres des fo rm a tions mu­
sica les des troupes de m arine ; m ain ten ir

les re la tions entre  ceux-ci e t les m em ­
bres en a c tiv ité  en vue du développe­
m ent e t de la bonne marche des m usi­
ques m ilita ire s .

Siège social : 11, rue du M ont-Valérien, 
92210 Saint-Cloud.

□  20 mars 1975 : Déclaration à la sous- 
pré fectu re  de Boulogne-B illancourt :

GEOGRAPHIE ET RECHERCHE.
O b je t : p rom ouvo ir les recherches de 

géographie e t notam m ent assurer leur 
pub lica tion  par une revue e t d ’autres 
pub lica tions sc ien tifiques .

Siège s o c ia l: 11, rue des G irondins, 
92210 Saint-C loud.

□  21 mars 1975 : Déclaration à la sous- 
pré fectu re  de Boulogne-B illancourt :

BUREAU DE PREVENTION FORESTIERE.
O bje t : recherche, d iffus ion , prom otion, 

organisation, réa lisa tion  e t le su iv i de 
tou tes actions v isan t à l'é ve il, à la sen­
s ib ilisa tion  et à la pa rtic ipa tion  du public 
à la p ro tection  de la nature, aux études 
écologiques, à l'am énagem ent de l'env i­
ronnem ent et, plus pa rticu liè rem en t, dans 
le domaine végéta l e t fo re s tie r.

Siège social : 29, rue du M ont-Valérien, 
92210 Saint-Cloud.

VOS ENFANTS 
INSCRIPTIONS SCOLAIRES 1975-1976

Les in s c r ip t io n s  nou ve lle s  sont reçues dès 
à p rése n t à la  M a ir ie  su r p ro d u c tio n  des 
pièces su ivan tes  :

1 ) L iv r e t  de fa m ille  o u  e x tra it  de n a is ­
sance de l ’e n fa n t,

2 ) Q u itta n c e  de lo y e r ou  tou tes pièces ju s ­
t if ic a tiv e s  in d iq u a n t  le  d o m ic ile ,

3 ) T o u te s  les v a c c in a tio n s  c o n ce rn a n t l ’en ­
fa n t  (a n t i-v a r io liq u e , D .T .  P o lio  o u  a n tip o ­
lio m y é lit iq u e  e t B .C .G .).

C ette  in s c r ip t io n  ne dispense pas les pa ­
ren ts  de se p rése n te r au  D ire c te u r  o u  à la  
D ire c tr ic e  de l ’école, a u x  jo u rs  e t heures 
su iva n ts  :

I .  —  E C O L E S  E L E M E N T A IR E S  

C en tre  : M l le  D U B A R R Y ,

les 26 e t 27 ju in ,  de 10 h  à 12 h  et de 
14 h  à 16 h,

en septem bre , les 10 e t 11, a u x  m êm es 
heures.

C oteaux : M . M A G D O ,
d u  1er au  15 ju in ,  tous  les aprè s -m id is  de

14 h  à 16 h  30 e t le  sam ed i m a t in .

M o n tre to u t : M . D U B U IS ,
d u  8 au 12 septem bre , de 14 h  à 17 h  30

V a l d ’O r  : M . A N G O T T I ,
d u  12 m a i au 15 ju in ,  sam edi m a t in  de 

9 h  à 11 h ,
en septem bre , d u  8 au 13, de 9 h  à 11 h  

sa u f le  ve n d re d i 12 septem bre .

I I .  —  E C O L E S  M A T E R N E L L E S  

C en tre  : M m e  R O Y
T o u s  les jo u rs  aux  heures d ’en trée  et de 

so rtie  de l ’école.

C oteaux  : M m e  N E D E L L E C
T o u s  les ap rès-m id is  e t le  sam edi m a t in .

C E N T R E S  A E R E S  

G A R D E R IE S  M A T E R N E L L E S

M o n tre to u t :  M m e  C H A Z E L L E S
T o u s  les m a tin s .

V a l d 'O r  : M m e  C E S M A T
A u x  heures sco la ires e t le  sam edi m a t in .

E n  p r in c ip e  les in s c r ip t io n s  sont d é jà  c lo ­
ses. A u  cas où  vous n ’a u rie z  pas encore  v u  
la  D ire c tr ic e  de l ’école m a te rn e lle  de vo tre  
q u a r t ie r , ne ta rdez pas !

IM P O R T A N T

P o u r les écoles m a te rne lles , seules les in s ­
c r ip t io n s  des en fa n ts  nés a v a n t le  31 décem ­
bre  1972 se ron t p rises en co ns id é ra tio n .

E n  septem bre , M m es les D ire c tr ic e s  ne 
re c e v ro n t que les in s c r ip t io n s  des n ouveaux  
h a b ita n ts , exc lu s ive m e n t.

Les e n fan ts  se ron t o b lig a to ire m e n t in s c r its  
au  g roupe  sco la ire  d u  q u a r t ie r  de le u r  d o m i­
c ile .

C o n fo rm é m e n t a u x  d isp o s ition s  légales et 
ré g le m e n ta ire s , les en fa n ts  nés en  1969 sont 
a s tre in ts  à une  v is ite  m éd ica le  p ré-sco la ire , 
au  te rm e  de la q u e lle  u n  c e r t i f ic a t d ’a p titu d e  
le u r  est d é liv ré .

U n  b u l le t in  d ’in s c r ip t io n , à re t i r e r  en M a i­
r ie , est o b lig a to ire  p o u r ê tre  in s c r i t  dans une  
école é lé m e n ta ire , que l ’e n fa n t a it  fré q u e n té  
ou  n o n  u n e  école m a te rn e lle .

IN S C R IP T IO N  

P O U R  L E S  C A N T IN E S  S C O L A IR E S

I l  est rappe lé  a u x  fa m ille s  d o n t les en fa n ts  
fré q u e n te n t les can tines  sco la ires, que l ’in s ­
c r ip t io n  est ind ispensab le  e t d o it ê tre  re n o u ­
ve lée chaque  année a van t le  10 septem bre 
au B u re a u  de l ’E n se ig n em e n t de la  M a ir ie .

L e  C en tre  A é ré  G o u n od  e t la  G a rd e rie  
M a te rn e lle  d u  C en tre  se ron t o u ve rts  aux 
en fa n ts  d u  lu n d i  30 j u in  au  je u d i  31 j u i l le t ,  
tous les jo u rs  de la  sem aine sa u f le  sam edi.

Le  ramassage fo n c tio n n e ra , le  m a t in  e t le  
s o ir, p a r ca r m u n ic ip a l.  Les fa m ille s  d on t 
les e n fa n ts  sont scolarisés à S a in t-C lo u d , so it 
à l ’école m a te rn e lle , so it à l ’école é lém en­
ta ire , d o iv e n t fa ire  l ’in s c r ip t io n  au  B u re a u  
de l ’E n se ig n em e n t après a v o ir  versé, s’i l  y  a 
l ie u , la  c o tis a tio n  (10  F )  à la  Caisse des 
Ecoles.

Les deux C en tres fo n c tio n n e ro n t éga lem ent 
du  lu n d i  1er au  v e n d re d i 12 septem bre  :

  E n fa n ts  de 7 à 12 ans : P r ix  d u  repas
6 5 0  F  -{- 3,50 F  p o u r  les a c tiv ité s  e t les
lo is irs .

—  E n fa n ts  de  3 à 6 ans : P r ix  d u  repas
6?50 F  - f  2,50 F  p o u r  les a c tiv ité s  e t les
lo is irs .

C E N T R E  D T N IT I A T IO N  S P O R T IV E  

J U IL L E T  1975

C om m e les années précédentes, la  v i l le  
de S a in t-C lo u d , o uv re  d u ra n t le  m o is  de 
ju i l le t  (d u  m a rd i 1er j u i l le t  au  v e n d re d i 25 
j u i l le t  in c lu s ) , u n  ce n tre  d ’ in i t ia t io n  sp o rtive  
(a th lé t is m e , h a n d -b a ll, te n n is  de tab le , vo lle y - 
b a ll) .  ,

Ce ce n tre  fo n c tio n n e ra  q u a tre  ap rès -m id i 
p a r sem aine :

L u n d i,  m a rd i, je u d i,  v e n d re d i, de 14 h  à 
17 h . P o u r garçons e t f i l le s  de 10 à 15 ans.

4 sem aines : 35 F  - 2 sem aines : 20 F .
  In s c r ip t io n s  et rense ignem ents  : B u re a u

de l ’E n se ig n em e n t : M a ir ie .
  Sa lle  o m n isp o rts  (p rès p is c in e ), M .

D A S S A U D , les m e rc red is  11 e t 25 ju in ,  
de 14 h  à 17 h .
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SERVICE DE GARDE DES MEDECINS DE SAINT-CLOUD 
ET DE GARCHES

D im a n che  15 ju in D r  S E M E L A IG N E
1, avenue de la  P om m era ie 602 83.04

D im a n ch e  22 ju in D r  T A H A R
ru e  des 4 -V en ts  à Garches 970 55.65

D im a n ch e  29 ju in D r  A U R IC H E
88, G rande-R ue  à Garches 970 00.62

D im a n ch e  6 ju i l le t D r  B E N O IT
6, avenue de Longcham p 825 61.61

D im a n ch e  13 ju i l le t D r  B E L L A IC H E
175, b o u le v a rd  de la  R é p u b liq u e 771 84.52

L u n d i 14 ju i l le t D r  B R E S L E R
4 , avenue C a ro lin e 771 76.28

D im a n ch e  20 ju i l le t D r  C A R B O N E L L
3 b is , ru e  S y lv a in -V ig n e ra s  à Garches 970 05.12

D im a n ch e  27 ju i l le t D r  D E R V IL L E
76, b o u le va rd  de la  R é p u b liq u e 602 49.56

D im a n ch e  3 août D r  G A M B IE R
65, rue  d u  1 9 - ja n v ie r à Garches 970 45.66

D im a n che  10 août D r  G O D A R T
20 b is , ru e  A rm e n g a u d 602 49.01

V e n d re d i 15 aoû t D r  J A N IN
5, pa rc  de B éarn 602 69.86

D im a n ch e  17 août D r  L E F E B V R E
124, b o u le v a rd  de la  R ép u b liq u e 771 70.71

D im a n ch e  24 août D r  L E  F O R E S T IE R
48, rue  V ille n e u v e  à Garches 970 00.21

D im a n che  31 août D r  L O U IN
4, avenue d u  M a réch a l-F o ch 602 40.20

D im a n che  7 septem bre D r  M A Y -F O U G E R O U S E
1 b is , avenue d u  G éné ra l-Lec le rc 602 84.21

D im a n ch e  14 septem bre D r  M O U R G U E S
165, avenue d u  M arécha l-F och 771 06.09

D im a n ch e  21 septem bre D r  O L IV IE R
96, G rande-R ue  à Garches 970 09.22

D im a n ch e  28 septem bre D r  R O M A N I
6, avenue de L on g ch am p 825 61.61

TOUR DE GARDE DES PHARMACIENS DE SAINT-CLOUD
M IG N A R D , 2 te r, ru e  R oya le  
P L A T A N ID E S , 51 b is , ru e  d u  V a l-d ’O r 
R IC Q U IE R , 86, b ou le va rd  de la  R é p u b liq u e  
T H O M A S , 7, ru e  D a i l ly  
R O C H IC C IO L I ,  15, ru e  de B uzenva l 
A Y A C H E , 160, b o u le va rd  de la  R é p u b liq u e  
B A IL L Y ,  17, rue  de l ’E g lise  
L A N D R Y , 14, avenue de Lon g ch am p  
L E S S A U L T , 9 , avenue B e rna rd -P a lissy  
L E S S A U L T , 9, avenue B e rna rd -P a lissy  
M A R E C H A L , 47, ru e  G ounod  
M IC L E A , 3, p a rc  de la  Bérengère  
M IG N A R D , 2 te r , ru e  R oya le  
P L A T A N ID E S , 51 b is , rue  d u  V a l-d ’O r 
R IC Q U IE R , 86, b o u le va rd  de la  R é p u b liq u e  
R O C H IC C IO L I ,  15, ru e  de B uzenva l 
T H O M A S , 7, ru e  D a i l ly

15 ju in
22 ju in
29 ju in

6 ju i l le t
13 et 14 ju i l le t
20 ju i l le t
27 ju i l le t

3 août
10 août
15 août
17 août
24 août
31 août

7 septem bre
14 septem bre
21 septem bre
28 septem bre

De n om b re u x  C lodoa ld iens  se p la ig n e n t 
de la  p ro l i fé ra t io n  des p igeons.

C eux-c i, en  e ffe t, causent des dégâts aux  
façades e t a u x  to itu re s  des im m eu b le s .

La  v i l le  de S a in t-C lo u d  a décidé de fa ire  
une  cam pagne de « dép igeonnage » e t n o n  de 
d ép ig eo n n isa tio n  —  ce tra ite m e n t envisagé 
n ’a y a n t pas p o u r o b je t la  d e s tru c tio n  des 
p igeons m a is  le u r  s té r ilis a tio n  te m p o ra ire .

Le  tra ite m e n t consiste  à fa ire  consom m er 
a u x  p igeons des gra ines (m a ïs ) à base d ’or- 
n i t r o l  e t q u i a la  p a r t ic u la r ité  de b lo q u e r
chez la  p igeonne , à l ’e xc lu s io n  de to u t a u tre  
oiseau, la  fo rm a tio n  de la  g rappe ovarienne , 
ce q u i assure :

—  u n  co n trô le  ra tio n n e l d u  nom b re  de
p igeons ;

—  u n e  in n o c u ité  absolue et to ta le  pou l­
ies au tres êtres v iv a n ts  ;

—  u ne  m é thode  s im p le  e t fa c ile .
L a  conso m m a tio n  d ’O R N IT R O L  pen d a n t 

une  période  de 15 jo u rs  p a r les p igeons
e n tra în e  u n  blocage de l ’o v u la tio n  d ’une 
durée  de 3 à 4  m o is .

D ans la  p ra t iq u e , le  p ro d u it  sera d is tr ib u é  
aux  p igeons à ra iso n  de 30 gram m es p ar 
jo u r  p en d a n t 15 jo u rs  co nsécu tifs  e t ce 2 
fo is  chaque année :

—  au p r in te m p s  ;
—  à l ’au to m ne  (sep tem bre ).
L ’o rn i t r o l  d é p o u rvu  de to u t a t t r a i t  g u s ta tif 

p o u r  les m a m m ifè re s  est d ’une  in n o c u ité  
absolue. L a  ta i l le  des g ra in s  de m aïs em pêche 
sa co nso m m a tio n  p a r les p e tits  o iseaux et 
au tres o iseaux d ’ag rém en t.

Les m aïs tra ité s  sont à la  d isp o s itio n  des 
personnes q u i les d é s ire ra ie n t au Garage M u ­
n ic ip a l,  ru e  E rn es t-T isso t.

U ne  n o tic e  d ’e m p lo i est rem ise  avec le 
p ro d u it  t ra ité .

5 .0 .5 . infirmières
Appelez le 602 09.01, de 8 h à 20 h, 

les dimanches et jours fé riés .
5 .0 .5 . vétérinaires

fonctionne tou tes les nuits les d i­
manches et jou rs fé riés.

A p pe lez : 602 45.07 pour la banlieue, 
288 67.99 pour Paris.

BRADERIE DE VETEMENTS
La prochaine braderie organisée par 

l'A ssoc ia tion  des Fam illes aura lieu 
début octobre  pour les vêtem ents 
d ’automne e t d 'h iver et les b icyc le ttes. 
Les dates seron t précisées par trac ts  
e t par vo ie d 'a ffiche  dès la rentrée 
de septem bre.

Renseignem ents :
Mme AUBREE, 771 62.82.
Mme FAUQUENOT, 771 73.81.
Mme MACQUERON, 771 81.89.
Mme de la CHAISE, 771 84.89.

Le prix fabuleux 
d'une commode historique

Une commode qui avait fa it  partie du 
m ob ilie r de la chambre du Louis XVI, 
au château de Saint-Cloud, a été ache­
tée, en ju in  dern ier, pour la somme de 
150 000 liv res (environ 1 800 000 francs), 
chez Sotheby, à Londres, par un co llec­
tionneur su isse dont l'id e n tité  n a pas 
été révélés.

(E xtra it du n° 276 de la revue « Histo- 
rama » - 1974).

La Caisse Primaire Centrale d'Assuran- 
ce Maladie de la Région Parisienne com­
munique :

Depuis quelques tem ps, des en trep ri­
ses e t des com m erçants sont so llic ités  
par des démarcheurs pub lic ita ires  qui se 
servent parfo is  du « Guide de l'A ssu­
rance M aladie » pour te n te r d ’o b ten ir des 
fonds.

Nous mettons en garde les personnes 
sur l’aspect souvent frauduleux de ces 
démarchages.

A ce tte  occasion, nous rappelons que 
le •• Guide de l ’Assurance Maladie » réa li­

sé sous ia responsab ilité  technique de 
la Caisse Nationale d 'Assurance Maladie, 
ne bénéfic ie  d'aucun financem ent pub li­
c ita ire  et qu ’il ne peut, en aucun cas, 
ê tre vendu.

Ce guide est dé livré  g ra tu item en t, mais 
en quantité  lim itée , aux assurés sociaux 
qui en fo n t la demande auprès de leur 
Centre de Paiement habituel.

□
La Division des rentes accidents du 

travail (DRAT) précédem m ent située 17, 
place de l ’A rgonne, 75019 Paris, se trou-
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ve maintenant : 84, rue Charles-Michels, 
93525 Saint-Denis Cedex 2.

□
Il est rappelé aux assurés sociaux 

re levan t du Régime Général de la Sécu­
rité  Sociale, que l ’a ttes ta tion  annuelle 
rem ise par l'em p loyeur à chaque salarié, 
ne do it pas ê tre  envoyée systém atique­
m ent par l ’assuré à son centre de paie­
ment.

C 'est seu lem ent à l'occasion de la 
prem ière  demande de rem boursem ent des 
soins dispensés après le 31 mars 1975 
que la d ite  a ttes ta tion  do it ê tre jo in te  
au dossier.

La durée de va lid ité  de ce tte  a ttes­
ta tion  s 'é tend du 1" avril au 31 mars 
de l'année suivante.

□
Une première dans la presse de l’en­

treprise, le journal sonore pour les agents 
non voyants.

La Caisse em plo ie dans ses services 
un certa in  nombre de non-voyants (aveu­
gles e t amblyopes) comme standard istes 
et dactylographes.

Dans le but de rom pre cet iso lem ent, 
la d irec tion  générale a décidé de fa ire  
réa liser par ses propres services un jo u r­

nal sonore d ’en trep rise , qui reprend, en 
le transposant ora lem ent, les a rtic les  pa­
rus dans l'éd ition  im prim ée du journal 
d ’en trep rise  « Caisse C entra le In form a­
tion  » d is tribué  régu liè rem en t depuis onze 
ans à to u t agent de la caisse en ac tiv ité  
ou re tra ité .

C ette  in it ia tive  tra d u it dans les fa its  
la vo lon té  de son D irec teu r Général, M. 
A lexandre TEYSSIER : « fa ire  c ircu le r l ’ in­
fo rm a tion , la rendre égale pour tous et 
par là même, am élio re r la v ie  du trava il ».

L’ACTIVITE DE LA BRIGADE 
DES SAPEURS-POMPIERS 

EN 1974
Le Centre  de Secours de Saint-C loud 

a e ffec tué  un certa in  nombre de sorties  
et d ’in te rven tions  en 1974 dont nous vous 
donnons ic i le déta il :
H Feux d ivers  .....................................  40
H Feux de chem inée ........................ 4
0  A cc iden ts  de c ircu la tion  ..........  34
■ Noyés ..................................................  2
■  A sphyxiés .........................................  28
a  O pérations d iverses ...................  201
■ Epuisem ents du sous-sol ........... 28

■ Fausses a le rtes .............................  10
■ S orties d iverses .............................  67

Au cours d 'in te rven tions  d iverses, le 
chef de cen tre  a rem arqué que de nom­
breux tab leaux sur lesquels f ig u re n t les 
plans des im m eubles ne sont pas à jou r 
e t en p a rticu lie r que le changem ent de 
numéro de té léphone du cen tre  de se­
cours de Saint-C loud n'a pas été précisé. 
Nous vous rappelons donc que pour tou te  
in te rven tion , il fa u t appeler le 18 ou le 
771 05.20.

D 'autre part, le C hef de Centre m et 
en garde les indus trie ls  et com m erçants 
de Saint-Cloud con tre  une soc ié té  qui 
co llec te  de la p ub lic ité  pour une revue 
in titu lé e  *■ Le Livre d ’Or des Sapeurs- 
Pompiers ». Ce liv re  n ’a aucun rapport 
avec la Brigade des Sapeurs-Pompiers de 
Paris dont dépend le Centre  de Saint- 
Cloud et les fonds réco ltés  ne son t pas 
destinés aux œ uvres socia les de cette  
unité.

En de rn ie r lieu, les sapeurs-pom piers 
rem erc ien t les généreux donateurs qui 
ont accepté leurs ca lendrie rs 1975 et 
s 'excusent auprès des personnes qui en 
dés ira ien t e t chez lesque lles ils  n 'on t pu 
passer.

C A R N E T
L E G IO N  D 'H O N N E U R

C h e va lie r :
M m e  N a th a lie  C R E M E R  épouse M A S S E
A u  t i t r e  d u  M in is tè re  de la  Santé p a r décre t en date du 
27-3-75
D ire c te u r  des E nse ignem en ts  au C en tre  In te rn a t io n a l de l ’E n ­
fance à P aris
4, a llée F lo re n t-S c h m itt ,  92210  S a in t-C lo ud  

P A L M E S  A C A D E M IQ U E S
C he va lie r :

M . Georges D A R P A S
22, pa rc  de la  B é rengère , 92210  S a in t-C lo u d

M E D A IL L E  D E  L A  JE U N E S S E  E T  D E S  S P O R T S  
B ronze :

C o n tin g e n t m in is té r ie l 
M . W i l l ia m  T A Y L O R  
9 b is , rue  G ounod , 92210  S a in t-C lo u d  
R e tra ité  - O U A IN V IL L E  76450  C A R R Y  B A R R E IL L E  

M E D A IL L E  D E  L ’A E R O N A U T IQ U E  
M . B e rn a rd  P IC H O T
A u  t i t r e  d u  m in is tè re  des tra n sp o rts , décre t d u  9-1-1975 
60, ru e  T a h è re , 92210  S a in t-C lo u d

M E D A IL L E  D ’H O N N E U R  D U  T R A V A IL  
P R O M O T IO N  D U  14 J U IL L E T  1974 

Eche lon  A rg e n t
M . Georges B A R A , M m e  Jean ine  B A S S E T  née T O R R E N S , 
M M . M ic h e l B E T H U N E , P ie rre  B O IR O N , G é ra rd  B O U R C E A U , 
Georges B O U V E R E T , M m e  M a d e le in e  B R A C H E T  née H A R -  
D U IN  de G R O S V IL L E , M . R a o u l B R A L E Y , M m e  Rose C O I- 
G N E T , M M . C laude  D A V ID ,  Georges D E N IE L ,  M m e  D O U E K  
née Lé  a B E N Z A K E IN ,  M lle  A n n a  D R A B L IE R .  M M . R ém y  
D U V A L -A R N O U L D , Jacques F O N T A IN E ,  Serge G O U V IE R , 
R o la n d  G U IL L A U M E , H u b e r t  G U IT A R D , M m e  H A R N A Y  née 
R e ine  D R O A L , M M . R ené H A U L A R D , P ie rre  H E N O N , A n d ré  
K E M M L E R , L éo n  L A B E S , F ra n ço is  L E H O U X , E m ile  L IN -  
D E N E H E R , M in e  L E S O U R D  née M a r ie  R O H E L , M M . Jacques 
L O G E A R D , R oge r L O IN A R D , M a u r ic e  M A R J A U L T ,  R oger 
M A R T IN ,  M a u r ic e  M O U T IN ,  P ie rre  M U L L E R ,  R aym o n d  
N IC O L A S , R o b e rt N O IR O O , L u c ie n  P E L IS S IE R , P a u l R E ­
N A R D , M m e  R O U X  née F ra n c isca  B O A D A , M M . R oger 
T E X IE R ,  Jacques V E R B E K E , Jacques V E R R IE N , M m e  V O - 
R A N G E R  née M a rie -L ou ise  M A L A N D R E .

E ch e lo n  V e rm e il

M m e s B O U C H E  née A d r ie n n e  R O U X , C R IS T O F IN I  née C écile  
J A N IN ,  M M . G aston D E G A R D IN , R é m y  D U V A L  A R N O U L D , 
C laude  F O U L E , Jean F R O IS S A R T , G ilb e r t  G A R A V E L , R oger 
G U IL L A U M E , P ie rre  H E N O N , M m es J E A N N O T  née Jane 
H U E T , K T IT A R E F F  née Ja cqu e lin e  G A S N IE R , M M . R oger 
L E N O IR , Jacques L O G E A R D , P ie rre  N A V E A U , Jean P F E F - 
F E R , M a rc e l R E V IL L E T ,  M m e  R IC H A R D  née Léone A U - 
T R E A U , M M . M a rc e l T IS S A N D IE R , R a y m o n d  T O U Z E T . 

E ch e lo n  O r
M M . F e rn a n d  D U V A L ,  B a r th é lé m y  P IN O R IN I .  R aym o n d  
R IB IE R E ,

P R O M O T IO N  D U  1er J A N V IE R  1975 
E ch e lo n  A rg e n t

M m e  A N D R E  née J u lie t te  B A R R E L IE R , M . H e n r i B A D IL -  
L IE R ,  M m e  B E A U F IL S  née G ilb e r te  M A N C E A U , M . Salom on 
B E N -S O U S S A N , M m e s B IE S S Y  née Jean n ine  S A U V A G E , B I T I  
née L ou ise  R E B E C C H I, M M . M a u r ic e  B L A N C , P ie rre  B O U Y S - 
S E T , R og e r B R E T H A U , M lle  F ranço ise  C O M P A IN , M m e  D A U - 
T R Y  née J u lie n n e  V A N  K E Y M E U L E N , M M . A n d ré  D IO T ,  
Jacques D O M M E R G U E S , Jacques D O N A D IN I ,  R og e r F R A I-  
N A Y , M lle  M a rie -L o u is e  G A U T IE R , M M . F e rd in a n d  G A U ­
T H IE R ,  P ie rre  G E N IT E A U , M lle  Y v o n n e  L A  R O C C A , M M . 
P a u l L E G O U X , Y ves L E  T O U R N E U R  D ’IS O N , L o u is  L ’H I -  
N O R E T , M m e  L u c ie n n e  D E  L O O Z E , M . L o u is  M A D E C , M m e  
M A L E S  née C a rm é lin a  Z A M B E L L I ,  M M . A n d ré  M A R T IN E T ,  
M a rc e l M O S E R , H e n r i N A V E L L O U , G é ra rd  P E L G E , A lb e r t  
P E R R IN , A n d ré  P E T T E , R ené  Q U E N T IN , Jacques S A IL L O T , 
Jacques V IN C E N T ,  Jean W A G E T , N ik i t a  Z V E G U IN Z O F F . 

E ch e lo n  V e rm e il
M m e  A N D R E  née J u lie t te  B A R R E L IE R , M . S a lom on B E N  
S O U S S A N , M m e  B IN O C H E  née L ou ise  M A R T E L ,  M M . L o u is  
B U R L E N , A lp h o n se  C L E M E N S , M a rc e l C R O Q U E L O IS , M m e  
D A U T R Y  née J u lie n n e  V A N  K E Y M E U L E N , M . Jean D E  
L 'E P IN E ,  M m e  L u c ie n n e  D E L O U C H E , M M . Jacques F A U R E , 
P a u l L E G O U X , P a u l L E  M A IR E ,  A n d ré  L IC O Y S , A lb e r t  
P E R N IN , M a u r ic e  V A S S IL K O W S K Y .

E ch e lo n  O r
M M . C lo irs  B O Y E R , R a ym o n d  C A P T O N , P ie rre  C O C Q U E T , 
M lle  O dette  C O R D A S , M M . R og e r C O U R T O IS , B e rn a rd  D U - 
C H A N G E , C harles L IÈ N H A R T ,  V i ta l  V A L L E T .

E ch e lo n  G ra n d  O r
M . Jean F R O IS S A R T , M m e  N A Y  née A lin e  K E R R IE N , M . 
R oge r S E Y F R IE D .

28



SPORTS
LES HEURES C YC LIS TE S  DE SA IN T-CLO U D

Entre autres qua lités, les champions 
cyc lis tes  savent ê tre  des gens de 
grand cœ ur lorsque les circonstances 
le leur comm andent. Un v ivan t exem­
ple nous en a été fourn i dans le 
cadre du m agnifique Parc de Saint- 
Cloud. Ils é ta ient d ix-hu it venus là... 
par avion ou par la route de huit 
na tiona lités d iffé ren tes  pour répondre, 
avec em pressem ent et désin téresse­
m ent, à l ’appel de « France-Soir » Eu­
rope n° 1 et le G.A.N. qui avaient con­
jugué leurs e ffo rts  pour le seul béné­
fice  de la recherche card io log ique. 
Certes le vé lo a tou jours  été un a llié  
des cardiaques. Mais jam ais autant, 
sans doute, qu 'il ne le fu t l'au tre  jour 
au parc de Saint-Cloud. La comm u­
nion d ’idées entre les coureurs, le 
public (20 000 spectateurs) e t les sa­
vants, préservateurs de vies humai­
nes, s 'e s t e ffectuée  dans la plus 
noble fe rveur. Chacun dans son élé­
m ent apporta chaleureusem ent sa con­
tr ib u tio n . C 'é ta it le but p rim ord ia l de 
ce tte  m an ifesta tion  qui ne sera pas 
sans lendemain.

A tous ces gens de cœur, il fa lla it 
un as. Roger DE VLAEMINCK fu t celui- 
là qui au te rm e d ’un sp rin t m agistra l, 
p r it  le m e illeu r tem ps sur le jeune 
A llem and D ie trich  THURAU, Eddy 
MERCKX, Francesco MOSER e t W alter 
GODEFROOT, après que Bernard THE- 
VENET eut, à deux reprises, placé des 
démarrages dont on eût souhaité m eil­
leur sort.

Roger DE VLAEMINCK reçut des 
mains de Mme FOURCADE et de M. 
Henri AMOUROUX, D irecteur de Fran- 
ce-Soir, le bouquet et la coupe réser­
vés au vainqueur, en présence de M. 
INIZAN, C hef de C abinet de M. MA- 
ZEAUD, Secrétaire d'Etat à la Jeunesse 
et aux Sports, de M. DESSAIX, Prési­
dent de la Fédération Française de 
Cyclism e, de M. GALES, Sous-Préfet 
de Boulogne, de M aître BODIN, Maire 
de Garches, de M. BASSINET, Premier

(P hoto  L ’E qu ipe )

A gauche, de haut en bas :
— Roger de VLA EM IN C K  gagne devant T H U ­

RAU et MERCKX
— M me FOURCADE remet une gerbe au 

vainqueur
A droite : le Hollandais ZO ETEM ELK et l ’ Ita ­
lien M OSER

vers la m i-course, pour l'em porter 
rem arquablem ent.

Auparavant, Geneviève GAMBILLON, 
d ’arc-en-ciel vêtue, se joua de ses 
concurrentes pour se liv re r à une 
vé ritab le  exh ib ition .

Il fau t encore com plim enter les ama­
teurs B —  dont G illes GALLOT fu t un 
prom etteur che f de file  —  les gentle- 
men-médecins et les cyc lo tou ris tes  
sans qui la fê te  n 'eû t po in t été com ­
plète et Dieu sa it qu 'e lle  le fu t.

« L'EQUIPE »

(P hoto  L 'E q u ip e )

(P hoto  B. C h a rle t - F rance -S o ir)

M aire-A djo in t de Saint-Cloud, de M. 
VALLET, Président de la section  Cy­
c lism e de l ’U.A.S., de M. CHARTIER, 
Président de la section  cyclo-tourism e, 
e t de la p lupart des mem bres du 
Conseil M unicipa l de Saint-Cloud.

Du côté des amateurs, Janus KO- 
WALSKI, le polonais, t in t  tou tes  ses 
promesses de champion du monde. 
Mais pris  dans la tena ille  de l ’A.C.B.B. 
manœuvrée par l ’habile M ickey Wie- 
gant KOWALSKI m uselé par COLINEL- 
Ll, dut la isser f ile r  Jean-François 
PESCHEUX (22 ans) qui se détacha

□  NATATION
D’EXCELLENTS RESULTATS

D im a n ch e  13 a v r i l  1975 a v a it lie u , à la  p isc ine  de B ou logne- 
B illa n c o u r t ,  la  f in a le  dépa rtem enta le  des H auts-de-Seine de la  « M é ­
d a illé  » p o u r la q u e lle  é ta ie n t q u a lif ié s  10 nageuses et nageurs d u  
c lu b  c lodoa ld ien .

Les ré su lta ts  obtenus in d iq u e n t de constants p rogrès dûs au  
courage de ces jeunes e t à l ’e ff ic a c ité  de le u r  e n tra in e m e n t m ene  
avec com pétence p a r J.-F . M O IN A R D .

RESULTATS
E r ic  C H A R T R A IN  (né  en  1964 ) 2e 100 m  c ra w l. 

E m m a n u e l C H A U D R O N  (1 9 6 6 ) 2L 100 m 4 nages, 

H u b e r t C R IE L S  (1 9 6 7 ) 2 ' 100 m 4 nages,

N a th a lie  G R A N D J E A N  (1 9 6 3 ) 3e 200 m  brasse. 

V a lé r ie  B O N N E F O Y  (1 9 6 4 ) 6‘  100 m  brasse. 

Lau rence  W O L L A C K  (1 9 6 4 ) 2 ' 100 m  c ra w l, 

V in c e n t H A N N A P IE R  (1 9 6 4 ) 3e 100 m  c ra w l.

■ F ra n c k  S A M E L S O N  (1 9 6 3 ) 3e 200 m  c ra w l.

■ A n n e  N O G A R D  (1 9 6 3 ) T  200 m  c ra w l.

29



R é g îte s JOURNÉES SPORTIVES DU PR
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Prévues en mai 1974 ces journées 
avaient dû être reportées en raison des 
événements politiques de l’an passé, 
c'est avec une curiosité mêlée de quel­
que inquiétude que les responsables du 
Sport clodoaldien en attendaient le dé­
roulement... Malgré les assistances très 
variables à certaines manifestations, ces

journées ont été un incontestable succès 
dont les photos ci-dessous ne donnent 
qu’une petite idée...

Les sportifs sont venus soutenir les 
sportifs, les parents sont venus voir 
leurs enfants, les amis sont venus aussi 
et même quelques curieux !

M m e HU ET rem et le C hal­
lenge « G eorges HUET » à 
M lle  Annie M ESN AG E, d i­
rigeante de l ’équ ipe fém i­
nine de l ’U .A.S. St-C loud, 
vainqueur de cette com pé­
tition qui s ’est déroulée le 
24 mai 1975

Gymnastique

Au cours de ces journées sportives 
de nombreuses coupes ont été dis­
tribuées :

H a n d -b a ll

1 coupe « V i l le  de S a in t-C lo u d  » à 
l ’équ ipe  de l ’U A S  gagnan te  d u  to u rn o i.

V  o lle j-b a ll

1 coupe « V i l le  de S a in t-C lo u d  ».

Judo

2 coupes « V i l le  de S a in t-C lo u d  ». 

F o o tb a ll

1 cha llenge  « V i l le  de S a in t-C lo u d  ».
1 cha llenge  « A N T O N A T  ».
2 coupes « V i l le  de S a in t-C lo u d  ».

C yc lism e

G y m ka n a , 1 coupe « V i l le  de S a in t- 
C lo u d  ».

Les régatiers du Club N autique de Saint-C loud  
au départ le 1er mai

Le M aire  et M. M AZEAUD, Secréta ire  d ’Etat 
chargé de la Jeunesse et des Sports, sont venus 
encourager les navigateurs...

C hallenge «Georges HUET» 
Une concurrente au saut 
de cheval

Natation lA ^ W A / V V V W

M. LO UG OVOY, M a i r e  
adjoint chargé des sports 
et de l ’enseignem ent, en­
tourés de M m e FAUQ UE- 
NO T et M. LEYM ARIE, 
Conseillers m unicipaux, 
rem ettent les m édailles  
gagnées par les jeunes 
poussins au 100 m crawl
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PRINTEMPS
L’épreuve de marche « décontractée » 

a été plus dure que certains ne l'imagi­
naient pour le Maire et pour les édiles 
qui s’y étaient soumis comme pour les 
nombreux concurrents de tous âges ve­
nus participer à la dernière journée du 
1" juin.

Grâce à la générosité des commerçants

de Saint-Cloud, de quelques industriels, 
à l’animation organisée par M M . GUAY 
et LEYMARIE, la soirée finale s’est éga­
lement passée dans une très bonne am­
biance finissant d’une manière sympa­
thique cette huitaine sportive.

Merci à tous les responsables des 
associations sportives, aux organisateurs,

aux donateurs, aux participants, à tous 
ceux qui ont contribué peu ou prou à 
promouvoir le Sport à Saint-Cloud et com­
me en Sport, on tâchera de faire mieux 
la prochaine fois !

C. LOUGOVOY 
Maire-Adjoint chargé 

de l ’Enseignement et des Sports

Epreuve de marche dans le parc

M. PODEUR, Président de l’U .A.S. récompense  
les lauréats du 100 m brasseLe « start » du 100 m garçons

Les concurrents de l ’épreuve « vétérans » sur la ligne de départ Remise de la Coupe Antonat au vainqueur des vétérans, M. M AILLET

Qui gagnera ?

R E S U L T A T S  D E  L ’E P R E U V E  

D E  M A R C H E

C atégorie  M in im e s
1er - K O U Y A T E  P h ilip p e , g agnan t une 

coupe C. L O U G O V O Y , M a ire -A d jo in t  chargé 
des Sports.

2e - B E R G E R IO U  Ja cky , gag n a n t u ne  cou­
pe « V i l le  de S a in t-C lo ud  ».

3° - C H A U D R O N  S y b ille  (1™ fé m in in e ) .
4e - P E L L E T IE R  E ., de S a in t-C lo ud .
5e - K O U Y A T E  V a lé r ie , de S a in t-C lo ud .

Catégorie  J u n io rs  - Seniors
X" - A U F F R E T , de B o u g iv a l, gag n a n t une 

coupe « V i l le  de S a in t-C lo u d  ».
2e - L U C IA N I ,  de G arches.
3e - G R E G O IR E  de S a in t-C lo u d , X coupe

« J.-P . F O U R C A D E  » o ffe r te  au X" C lodoal- 
d ien .

4e - G U Y , de Garches.
5 “ - G U IR A U D , de S a in t-C lo ud .

Catégorie  V é té rans
1er - M A IL L E T ,  de S a in t-C lo ud , g agnan t 

1 coupe te A N T O N A T  ».
2° - S A U V A G E , de S a in t-C lo u d , gagnant 

1 coupe « V i l le  de S a in t-C lo ud  ».
3e - L E  C H E V A L L IE R , de Colom bes.
4e - A M IC H A U D , de S a in t-C lo ud .
5“ - L O U G O V O Y , de S a in t-C lo ud .
O u tre  les coupes, de n om b re u x  lo ts  o n t 

été d is tr ib u é s  a u x  p a rt ic ip a n ts .
U n  b u f fe t  dressé p o u r  la  c irconstance  a 

pe rm is  à tou tes les personnes présentes de 
se re s ta u re r après l ’épreuve.
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ETAT CIVIL
du 15 fé v r ie r  au 15 mai

NAISSANCES
NAISSANCES A SAINT-CLOUD

Sont nés, 3, place Silly 
Hôpital de Saint-Cloud

Romeu Fidalgo - Stéphanie Marie Syl­
vie Gantois - Eric Nicolas Copillet - Rémi 
Alexandre Jérôme Viallet - Paula Sequei- 
ra (1" jumelle) - Maria Sequeira (2° ju­
melle) - Laurence Danielle Daguin - Ana- 
belle Estèves - Henriette Krull - Sylvain 
Joseph Charles Chaillou - Sergio Luis Mo- 
rencio - Claire Louise Belpomme - Arnaud 
Alterno - Nicolas Michel Frédéric Maury
- Vicente Javier Nunez - Antonio Nunez - 
Filipe Miguel Tomas Resao - Julie Cailly
- Antoine Grégory Christian Bach - Benoît 
Michel Jean Danno - Denis Hervé Pineau- 
Valencienne - Aurélie Julie Besnier - An­
gélique M ireille Sénéchal - Alexandre 
Philippe Alain Scopsi - Ludivine Dumas.

Sont nés, 6, rue de la Porte-Jaune
Olivier Arthur Alfred Landriault - Hele- 

na Maria Guarda Dias - Emmanuel Antoi­
ne Lurin.

Total des naissances : 195.
Total des Clodoaldiens : 29.

NAISSANCES HORS SAINT-CLOUD
Olivia Paisant, née à Paris-17' - Cathe­

rine Chômât, née à Suresnes (92) - Sté­
phanie Mottez, née à Boulogne (92) - Xa­
vier Pertusot, né à Neuilly (92) - Virginie 
Flach, née à Suresnes (92) - Alain Tchi- 
Iïnguirian, né à Boulogne (92) - Marie-AI- 
bane Bonnet, née à Paris-17“ - Camille An- 
sieau, née à Paris-16' - Frédéric Poirier, 
né à Paris-16' - Vincent Bienvault, né à 
Meudon (92) - Julie Bejui, née à Paris-15'
- Alix Boullet, née à Paris-19' - Sébastien 
Occhipinti, né à La Celle-Saint-Cloud (78)
- Marc Brinkmann, né à Suresnes (92) - 
Aline Vuillermet, née à Suresnes (92) - 
Flora Carvalho, née à Suresnes (92) - Ju­
lien Demoyelle, né à Issy-les-Moulineaux 
(92) - Julien Bertin, né à Aubervilliers (93)
- Am in Nafaa, né à Paris-16' - Léa Job, 
née à Boulogne (92) - Thomas Bignon, 
né à Suresnes (92) - Katia Lantenant, née 
à Suresnes (92) - A u ré lie  Perrier, née à 
Suresnes (92) - C lém ence Lefort des Ylou- 
ses, née à Suresnes (92) - F lorence Bon- 
nefoy, née à Suresnes (92) - M alvina Re- 
nesson, née à La Celle-Saint-C loud (78) - 
Anne Bassinet, née au Chesnay (78) - 
Charles-Henri Verny, né à La Celle-Saint- 
C loud (78) - C éc ilie  Munro, née à La Cel- 
le-Saint-Cloud (78) - M élanie Baot, née à 
Paris-14' - Georges Feliot, né à Paris-14' - 
Romain Reydellet, né à Paris-14' - M arie 
Ollivier-Henry, née à Suresnes (92) - Cé­
cile  Pernes, née à Suresnes (92) - A le ­
xandre Kotlarevsky, né à N eu illy  (92) - 
Ondine M illot, née à N eu illy  (92) - M artin  
Videlaine, né à Suresnes (92) - Valentine 
Billot, née à La Celle-Saint-C loud (78) - 
Diane Vanbergue, née à Paris-8' - Maria 
Hernandez, née au Chesnay (78) - Julie 
Rosset, née à Bourg-la-Reine (92) - Jérô­
me Saint-Orens, né à La Celle-Saint-C loud 
(78) - Sonya de Silva, née à N eu illy  (92) -

M arlène Tonnellier, née à Suresnes (92 ) 
- Franck Dailles, né à Boulogne (9 2 ) - 
S tuart Smith, né à Suresnes (9 2 ) - Sonia 
Devilly, née à La Celle-Saint-C loud (78) - 
Caroline Rouquès, née à V ersa illes  (78) - 
M arie-G abrie ile  Viellard, née à Boulogne 
(9 2 ) - Lionel Nabet, né à Suresnes (9 2 ) - 
A uré lia  Michel, née à Suresnes (9 2 ) - Eli­
sabeth Grenet, née à Suresnes (9 2 ) - V in ­
cent Dusaugey, né à Charenton-le-Pont 
(94 ) - O liv ie r Fornari (1 " jum eau), né à 
Versa illes (78) - Laurence Fornari (2 ' ju ­
meau), née à Versailles (78).

Total : 56.

MARIAGES
Bertrand M arie Le Conte e t Dom inique 

Saillard - C laude M arcel Carpentier e t 
Luisa Pereira Madruga - Richard Paul Du­
pont e t M artine  A nnie  Beauvery - Jorge 
da Silva Alves et N elly M arie Doré - 
François Georges Loisel et M aria Pereira 
Teixeira - Philippe Léger e t Chantai d ’AI- 
benas - Dom inique Godeau e t Claudine 
Louvrier - Jean-Philippe Macqueron et Ma- 
r ie lle  Greffier - A la in  M arie  Azais e t Do­
m in ique Champetier - Anton Von W alter 
e t M artine  Renée Pacaud - José de Car­
valho e t M aria  O linda Almeida Pinto - A n­
dré Louis Dujarric e t C hris tine  Germaine 
Martin - Ismaël Costeira Barbosa e t Ma­
ria Martins Lopes - D id ie r Frédéric Jung 
e t Nadine Francine Varet - Gopala Krish- 
nan e t C laudine P ie rre tte  M ialaret - Henri 
M aurice Rognant e t Eliane Jenny Laurent 
- C hris tian  Emile Zinck et Thea Beth Bou- 
ghton - A la in  Roger Nicon e t A nn ie  Jean­
ne Sohet - V incen t Gaston Mondolfo e t 
Isabelle  Guérin - G ilbe rt René Trouyet e t 
Annoncia tion  M arie  Coppola - V ic to r Fer- 
reira Fernandes et Zulm ira  Branco - C lau­
de M arcel Pages et A nne tte  Louise Gou- 
yon - Manuel Gonçalves Esteves et Rita 
Barreira Gonçalves - Yves M arie  Vermont 
e t C hris tine  Isabelle  Lacheret - Ferguson 
Iheme e t F lorence Nwawune Anyiam - 
Jean-Charles Boyer de Kerléan et M ichel- 
le Binet - Jacques Zeller et Isabelle Ry- 
marz - Jean-Marc Pelletier e t A rm e lle  Gau- 
nard - M arc Joulia e t M arie-Thérèse Lan- 
celot - Robert Coquereaux e t Anne-M arie 
Pons - Thierry  Psalmon et Chantai Géni- 
teau - Franz-Joseph Meissner e t Claude 
Lenoir - Robert Cantan e t C atherine Bi­
dault - José Cordeiro Espirito Santo et 
Maria-Teresa Fernandez Vidal - Philippe 
Soete et Jose tte  Paradot - Daniel Loeb 
e t Béatrice Menant - Patrick Jégou e t N i­
cole Ricquier - José Enes Branco - Her- 
m in ia Antunes Braz.

Total : 38.

DÉCÈS
A lfre d  Louis Joseph Gendrot - Lucy 

Speiser, Vve M ercke l - M arie Gousset, 
Vve Bourbasquet - Gérard Emile Salem- 
bier - Raymonde Faigelez, Vve Fouquet - 
G eorgette  Amouroux, Vve Debetz - Sabine 
de Bouillanne, Vve Bayie - G ilbe rt Fer- 
nand Chamond - Yvonne Carrier, Vve

Avon - Robert Ernest Barbet - Blanche 
Villain, Vve Lecté - Yvonne Jeanne Ferdi­
nand - Em ilie M ath ieu, ép. Le Pesant de 
B o isgu ilbe rt - G erm aine Blanche Bourgo­
gne - Irène A rth u rin e  Bouquet, Vve Ber- 
le t - Frédéric René Ehretsmann - Julien 
Georges Beunon - Andrée Meunier, ép. 
C hrétien  - Yahia Tebbani - C lo tilde  Re- 
chenbach - Louise Andrée Rogeron - Le 
Faucheur, Vve Mahé - Ju lie tte  Guillemot, 
Vve Launay - M arcel Franck - François 
Xavier Jacques Amiot - Sophie Coustilliè- 
res, Vve Segonds - M arguerite  M arie  Flo­
rence Jarry - A lex is  Arm and Joseph De- 
bail - Suzanne Guibal, Vve Castelnau - 
Yves Lefort des Ylouses - René Arm and 
Huyet - Louise Taffin - Joseph Jeannin - 
François Joseph Degioanni - Hélène Hen­
r ie tte  Roux, ép. Lepicard - M aurice  Ed­
mond Paul Dehorter - Jeanne M arie Mahé, 
Vve G rign ie r - M arie  M arguerite  Bock, 
Vve Le Pors - Jean-M arie Pacqueau - Mag- 
dele ine Turillon, Vve Boynton - M adeleine 
Lafitte, Vve de Bazelaire de Rupierre - 
C laude Loyer - René M arius Formis - Jac­
ques M ath ias Tallois - André A nse lm e Jo­
seph Bleuez - Henri M arc Carlier - Fré­
déric  Ju lien  Hippert - G eorgette  Morin, 
Vve M in e t - C lém ence Mercier, ép. M o­
reau - V ic to r C laude Eugène Verdet - 
Vartouhi Billorian, Vve Cham ourat - Julie 
Hury, Vve A fto n  - Louise Sacépé, ép. Bal- 
loche - Jacqueline Chauvin, ép. Charrey - 
Jeanne Comignaghi - Bernard Louis Bru- 
neau - M arie  Michaud, Vve Aurousseau.

Total des décès survenus à St-Cloud : 
149.

Total des transcriptions : 18.
Total des Clodoaldiens décédés : 56.

CIMETIERE
AVIS TRES IMPORTANT

SECOND ET DERNIER CONSTAT 
D 'ABANDON DES CONCESSIONS 
PERPETUELLES, AVANT REPRISE

Le M aire de Saint-C loud,
Rappelle qu'une p rocédure  est en cours  

depuis le  11 avril 1972, en vue de la re­
prise de certa ines concessions  à l'é ta t 
d'abandon.

Conform ém ent à la Lég is la tion Funé­
ra ire  un second et DERNIER consta t do it 
être effectué 3 ans après le prem ier.

En conséquence ce de rn ie r consta t a 
eu lieu  LUNDI 2 JUIN 1975, au C im etière  
Communal, 114, avenue Foch.

La lis te  des concessions à reprendre  
est a ffichée  à la porte  du c im etière  (au­
près du gard ien) et à la d isposition  du 
public , à la M airie  (Bureau de l'E ta t-C iv il).

L ’U .A .S . S a in t-C lo u d  a a pp ris  avec 
grande  é m o tio n  l ’a cc id e n t m o rte l d o n t a 
été v ic t im e  le  18 m ars d e rn ie r, u n  je u n e  
soc ié ta ire  de la  section  cyc lis te  : Yves
L E F O R T  des Y LO U S E S .

Tous les m em bres de la  sec tion  cyc lis te  
très peinés p a r la  d is p a r it io n  de le u r  
cam arade q u ’i ls  e s tim a ie n t beaucoup, as­
s u re n t la  fa m ille  de ce je u n e  c o u re u r  
de sa p ro fo n d e  s y m p a th ie  datis la  c ru e lle  
épreuve  q u ’e lle  traverse.
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lemonnier opticiens
9 rue dailly, saint-cloud, 602.03.49

•  verres à modulation optique pour presbytes

•  une sélection de montures design,
et les collections dior, essel international...

monture garantie totale un an

saint-cloud / paris-opéra / megève / maisons-laffitte

Plan Epargne Logement du CREDIT LYONNAIS
Les crédits immobiliers à 6 % 
ne courent pas les rues

Les placements à 9 % nets d’impôt 
ne courent pas les rues non plus

CREDIT LYONNAIS
l'autre façon d'être une banoue

Du lundi au vendredi :
CD - 8, rue Dailly, de 9 h à 16 h 30 sans interruption
SC - Palais de l’Autoroute, de 9 h à 13 h et de 14 h 45 à 17 h
LD - 11, avenue de Longchamp, de 10 h à 13 h et de 14 h 45 à 19 h

Du mardi au samedi :
SB - 98, bd de la République, de 9 h à 12 h 30 et de 14 h 15 à 17 h



sooeponeAO
F O U R R E U R  

t , place de l’Eglise 602 04.37

TAILLEUR - COUTURIER

Giraudet
60, bd de la République, SAINT-CLOUD - Tél. 970 00.29

<sp
Concessionnaire du Service Municipal 

de la V ille  de Saint-Cloud

Bureau: 15, rue de l’Eglise - 602 03.97
Avantages spéciaux aux assurés sociaux  

et organism es m utualistes

QUINCAILLERIE  -  CADEAUX

Sté LEGRAND DESPREZ
49, boulevard de la République, SAINT-CLOUD 
602 44.16 a 

oo
PEINTURE
DECORATION
RAVALEMENTS
VITRERIE
REVETEMENTS MURAUX

BALAG s. a.
138, rue Tahère 

92 SAINT-CLOUD 771 83.42 - 771 82.84

INTÉRIM
BAT. C - 9e étage BUREAUX DE LA COLLINE
602 13.60 poste 331 92213 SAINT-CLOUD

VOTRE AGENCE

SAINT-CLOUD VOYAGES
35, rue d’Orléans, 92210 SAINT-CLOUD 

Tél. 602 19.26
Vente de b ille ts : S.N.C.F., w agons-lits , avions, bateaux, etc.

au ta r if  des Compagnies 
Voyages organisés Locations de vo itu res
C réd it Voyages e t Vacances Location spectacles

EUROP-ASSISTANCE

Pour les jeunes : Séjours lingu is tiques 
en ANGLETERRE, ALLEMAGNE 

Séjours en fam illes , cours de langues

BANQUE POPULAIRE A  
DE LA REGION OUEST 
DE PARIS

•  INTERCARTE
•  DISTRI BANQUE

•  CHEQUES ESSENCE
•  MESSIDOR

Cûnsultez-nous, •  l e  t r e n t e
nous serons heureux de vous 
rencontrer à

SAINT-CLOUD
82, Boulevard de la République 
Tél. 602.65.19
Nous avons tant de choses à vous dire !

PEINTURE - DECORATION

Raymond LAMPENS
24, rue Gounod, 92 SAINT-CLOUD 

Tél. 602 67.35

P E D IC U R E  M EDICA LE
par pédicure diplômée d'Etat

PODOLOGIE: semelles orthopédiques 
par PODOLOGUE D.E. conventionné S. S.

7 7 1 .8 4 .0 3  175 Bld de la République - 92 St-Cloud

ENTREPRISE G ENERA LE DE M A Ç O N N ER IE  
TRAVAUX PU BLICS ET PARTICU LIERS

M. E S TEVE S & Cie
C arrelage - Terrassem ent - Dém olition  

Béton arm é - Canalisations - Travaux en tous genres

143 ter, avenue Foch, SAINT-CLOUD - 771 08.53 - 771 86.83

LUCIOLE MAROQUINERIE
Cadeaux - Voyage

B ijo u te r ie  fa n ta is ie  -  G adge ts  -  C e in tu re s  - G ants - P a rap lu ies  
Ech a rp es - C ravates 

RESIDENCE BE A U S O LE IL

160, boulevard de la République, SAINT-CLOUD - 771 67.47



COUVERTURE

76, avenue du Maréchal-Foch

- PLOMBERIE ■ CHAUFFAGE CENTRAL 
INSTALLATIONS SANITAIRES

Tél. 771 80.77
SAINT-CLOUD

TRAVAUX PUBLICS ET PRIVES

Entreprise Marcel PLANTIVAUD
20, rue de Garches, SAINT-CLOUD 

Tél. 602 65.35 - 602 65.36

PIANOS DIEFFEN J.-C. PENON
18, rue Preschez, 92210 SAINT-CLOUD - Tél. 602 66.84

VENTE - ACHAT - LOCATION - ACCORD - REPARATION 

Location-Vente

ARTOS FRANCE
MATERIEL TEXTILE

54, rue de la Porte-Jaune - 771 70.13 - SAINT-CLOUD

LOCATION ET LAVAGE DE COUCHES
Cliniques et particuliers

AMERICAN DBAPER SERVICE
109, rue Tahère, 92210 SA IN T-C LO U D  - Tél. 771 78.91 (24 h su r 24)

BLANCHISSERIE

109, rue Tahère, 92210 SAINT-CLOUD 
Livraisons à dom ic ile  :

P articu lie rs
Laveries - H ôte ls - Restaurants - C lin iques - Hôpitaux 

Tél. 771 78.91 (24 heures sur 24)

TEINTURERIE

Agence DELAUNAY ■A.R.L. au cap ita l de 20.000 francs

Transactions immobilières im m o b i l i e r ;  
• i  i  A . A < | I ,S E iVentes - Achats - Locations de villas et appartements

SAINT-CLOUD
>) Caisse garantie

0 7 0 Z  F N A I M
113, bd de la République - 
Tél. 771-85-13 - 83-49 - 67-23 - 67-28

GARAGE BLANC
M é ca n iq u e  G é né ra le  
D ia g n o s tic  E n tre tie n

155, BOULEVARD DE LA REPUBLIQUE  
C a rro sse rie  (A gréé  C ie  d ’A ssu rances) 
S e rv ice  V ente

RENAULT
SA IN T-CLO UD  

Tél. 771 63.06 
771 75.48

D E L A R F E U X  s. a.
Entreprise de peinture

38, rue Gounod SAINT-CLOUD
Tél. 602 44.48

E L E C T R I C I T E  G E N E R A L E  
Signalisation lumineuse - Eclairage public

R . T R I L A
196, boulevard de la République 92  - SAINT-CLOUD
Tél. 771 69.74 Agréé E.D.F. et Q ualifé lec

paul dahl
paul dahl

24 Q UAI CARNOT, 92212 SA IN T-CLO UD TE L. 602 70.45
24, QUA,E§3"pNÊ NaTV  d e  f r e i n a g e  a  a i r  c o m p r im e

LIC E N C E M A G N E TI-M A R E LLI 
APPAR EILS ELECTRIQ U ES POUR L ’A U T O M O B ILE  ET L 'IN D U S T R IE

Régulation simple, efficace 
et sans entretien 

FAITES POSER DES 
ROBINETS THERMOSTATIQUES

sur les radiateurs de vos pièces ensoleillées

Inc ita tion  de M. le M in is ­
tre  de l'Economie e t des _ _ _ _ ^
Fi nances w K M Ê jF '7,
« Les dépenses déducti- «èm ISt m  f  /« «
bles ...............  s ’entendent « M a rn a s  I  w - *  ,
de ...............  l ’achat e t de '■ y g H n L
la pose ............................  Æ Ê m Ë ëË S H IB lÊ K

—  de systèm es de ré­
gulation 

•—  de rob inets therm o­
s ta tiques 

(décre t 75.52 du 29-1-75)

M ....................................................... A RETOURNER A

Adresse .......................................... HERTEMAN
CHAUFFAGE

Desire :

□  renseignem ents complémen- 170, rue Tahère
ta ires  Saint-Cloud - 771 81.66

□  v is ite  d ’un techn ic ien



tous les corps d ' état : un seul service !

ARCOBA
groupem ent d 'en trep rises  qualifiées du b â tim en t  
10 rue du camp canadien 92210 saint cloud tél 771 7171

étudie 
chiffre  
organise 
réalise 
garantit tous vos travaux . neuf et ancien

DE BAECQUE 
BEAU ET CIE
banquiers 
des hommes 
et de leurs 
entreprises

à St Cloud 
4, Parc de Bearn

Renseignements : téléphone 602.45.61
602.30.19

MYSTERE 10

FAN JET FALCON10 L’AVION D’AFFAIRES 
ET DE LIAISON

L

1

AVIONS MARCEL DASSAULT



papounet
15, rue de l ’Eglise - Tél. 602 03.93

habille 
vos 

enfants 
de la 

naissance 
à 16 ans 16, rue Royale, SAINT-CLOUD

Dépôt central de journaux et publications

/. Pieurdeau
602 04.12

REYMA s.a.r.l.
COUTURE - PRET-A-PORTER 
JERSEY 5, place du Pas 

92210 SAINT-CLOUD • 602 55.21

DESSIN - PEINTURE

Iil /fil MÉTAL - CUIRl Yl0 II  EMAUX - CÉRAMIQUES
ENFANTS et ADULTES 

17, rue Ernest Tissot, 92210 Saint-C loud - Tél. 771 81 .12

CRÉATION FLORALE
14, rue de l’église 602 04.14 

113, galerie shopping de la colline 602 23.37 
SAINT-CLOUD

A. CANTIN & Fils
13, rue Sevin-Vincent

Tél. 771 89.25
SAINT-CLOUD

GARAGE LQIMGCHAMP CARIMOT S.A.
3, avenue de Longchamp & 69 bis, quai Carnot, 92210 Saint-Cloud 

Tél. 602 46.25 
602 98.12

o &

& DISTRIBUTEUR 
VOLVO - MAZDA - BLMC

AUSTIN - MORRIS - TRIUMPH - JAGUAR

A C H A T  - V E N T E  V O I T U R E S  D ’ O C C A S I O N

Réparations de toutes marques - Mécanique - Tôlerie - Peinture - Sellerie 

Location de voitures sans chauffeur assurées tous risques 

Station-Service - Lavage - Graissage
R.C. Versa illes 55 B 105



C I T R O E N
GARAGE M A G E N T A

1, bd de la République - 92210 ST-CLOUD - 602 59.95

LOCATION SANS CHAUFFEUR
^  f e u & u iL h r  1

Vxm
ventilation, filtrage, aérothermes, condition­
nement d'air, séchage, dépoussiérage, traite­
ment de surfaces, tours de réfrigération d'eau 
nettoyage central par le vide, ventilation 
mécanique contrôlée

LA VENTILATION INDUSTRIELLE ET MINIERE
26, quai Carnot, 92212 SAINT-CLOUD Tél. 602 05.73

RADIO - TELEVISION DISQUES
DEPANNAGE TOUTES MARQUES

T É L É - G O U N O D
17, rue Gounod, SAINT-CLOUD 602 45.18

CADEAUX
GADGETS
LISTE DE MARIAGE 
JOUETS

elSa
La Boutique de Cadeaux
9, RUE GASTON-LATOUCHE 
(A  côté du ciném a Le Régent)

SAINT-CLOUD 
Tél. 602 19.80

A SAINT-CLOUD, T.M.F. VOUS REÇOIT 

PLUS EN VOISIN QU'EN CLIENT

5, avenue Caroline, c’est notre siège social. C’est aussi le 

plus grand de tous nos magasins. C’est de Saint-Cloud que 
sont approvisionnés nos magasins aux quatre coins de France.

5, avenue Caroline : vous devriez venir nous voir : entre voisins 

il y a toujours des facilités, des conditions spéciales, des 

arrangements possibles.

SAINT-CLOUD 

C'EST NOTRE SIEGE SOCIAL

5, avenue Caroline, 92210
T A P I S  & M O Q U E T T E S  

DE F R A NC E
771 03.02


